Éditos 

Vive la 34ème édition de Jazz à Vienne 
Ce dossier de presse marque le lancement de la 34ème édition de Jazz à Vienne. Le chemin parcouru depuis la création du premier festival en 1981 est fabuleux. Né de la volonté farouche d’une poignée de passionnés de jazz qui a suivi Jean-Paul Boutellier dans cette belle aventure, Jazz à Vienne est aujourd’hui un festival connu et reconnu par tous. 

Devenu un Établissement public industriel et commercial en 2011, dirigé par Stéphane Kochoyan, Jazz à Vienne dispose depuis juin 2013 d’un nouveau projet, fil conducteur de son action jusqu’en 2016. Ce projet accompagne la volonté territoriale de donner toute sa dimension à ce festival unique, sur le territoire du Pays Viennois, mais bien au-delà des frontières nationales. Référence culturelle, artistique mais aussi technique, véhicule d’une notoriété territoriale et d’une ambition touristique, Jazz à Vienne est à la fois un festival qui se déroule en été, un acteur du Pays Viennois qui intervient tout au long de l’année et un extraordinaire ambassadeur du jazz et de son territoire. 

Dans quelques semaines, c’est tout un territoire qui va vibrer au rythme du jazz, du blues, de la soul… Car au fil du temps, Jazz à Vienne a installé dans la ville et sur le territoire du Pays Viennois plusieurs scènes gratuites, Cybèle, JazzMix, Club de Minuit, Caravan'Jazz… qui s’inscrivent dans la programmation du festival et complètent l’offre payante proposée au Théâtre Antique. Ces scènes gratuites, ouvertes de midi à 3 heures du matin, accueillent un public nombreux tout au long du festival. 

Du 27 juin au 12 juillet, ce sont plus de 200 concerts qui sont programmés… Ces concerts s’adressent à tous : mélomanes, amateurs et curieux. Spectateurs d’un soir, touristes, habitants du territoire, abonnés… Jazz pour tous, c’est aussi le jazz pour les enfants avec le spectacle jeune public à destination des écoliers du Pays Viennois qui donne chaque année le coup d’envoi du festival. Jazz à Vienne met en lumière le Théâtre Antique de Vienne mais aussi de nombreux sites où les pierres racontent encore de belles histoires à tous ceux qui tendent l’oreille. 

Jazz à Vienne est bien plus qu’un festival pour nous. C’est une longue et belle histoire composée de rencontres, de découvertes, d’intensité, d’émotion et de fierté. Accueillir Jazz à Vienne est une chance fabuleuse pour une ville, pour un territoire, car c’est l’ensemble de ses habitants, de ses commerces, de ses restaurants qui profitent de cet évènement. Cette chance, nous la mesurons chaque jour et avons à cœur d’accompagner la réussite de Jazz à Vienne en mettant à sa disposition les moyens financiers et techniques nécessaires à cet évènement majeur en Pays Viennois. Pour l’édition 2013, Jazz à Vienne a accueilli 175 000 festivaliers dont 90 000 au Théâtre Antique… Nous souhaitons que Jazz à Vienne 2014 rencontre le même succès. Bon festival à tous. 
Christian Trouiller, Président de Jazz à Vienne 

Jacques Remiller, Président d’honneur de Jazz à Vienne Maire de Vienne 
La promesse d’une édition entre surprises et émotions
Le jazz est une musique de partage, de rencontre. Ancré aux musiques actuelles, il incarne des valeurs universelles, de liberté, de tolérance, de joie, de tradition, et d’innovation. 

Depuis 34 ans, la ville de Vienne fête au début de l’été tout l’éventail de cette musique. Moment de réjouissance et d’échange, le succès et la renommée de Jazz à Vienne se développent un peu plus à chaque édition, du local à l’international, attirant plus de 175 000 spectateurs. Le festival s’adresse à tous, rayonne et participe à l’épanouissement du territoire. C’est un enjeu d’autant plus important qu’il est financé à plus de 80% par sa propre activité. Ainsi ViennAgglo et l’établissement public Jazz à Vienne ont lancé une étude sur les retombées économiques du festival dont nous connaîtrons très prochainement les détails.

Conformément à notre projet, Jazz à Vienne c’est désormais toute l’année, à la rencontre du public sur le Pôle Métropolitain et plus largement en Région avec des partenaires culturels tels que le Théâtre de Vienne, du Vellein, le Trente, la MJC, le Musée Gallo-Romain de St Romain-en-Gal - Vienne, l’Auditorium de Lyon et les festivals Rhino Jazz(s), A Vaulx Jazz, Fort en Jazz, Saint-Fons, la Biennale de la Danse... 

De midi à trois heures du matin, le jardin de Cybèle, le JazzMix et le Club de Minuit offrent du jazz en libre accès en révélant de jeunes artistes, dont ceux vivants en région, et des projets pédagogiques tels que ceux des universités américaines. Jazz à Vienne multiplie les projets avec la création Jeune Public, l’Académie, Caravan’Jazz qui compte deux spectacles de plus cette année, et le off. Le Théâtre Antique présente son cocktail de soirées thématiques absolument exceptionnelles, accueille des légendes, avec cette année pour la première fois Quincy Jones et propose une programmation ouverte, énergique, vibrante, avec l’envie d’offrir une large place à la nouvelle génération, aux artistes français et européens, et de présenter toute la diversité du jazz d’aujourd’hui. 

Cette nouvelle édition est truffée de surprises et promet de nombreuses émotions. Elle célèbre aussi le 80ème anniversaire de l’Apollo Theater, le fameux établissement new-yorkais. Nous remercions les 200 bénévoles, les 200 professionnels du festival, nos partenaires privés, médias et publics, les membres du Club Jazz Entreprises, notre conseil d’administration et notre Président pour leurs confiance et investissement. Et bien sûr, public et artistes sans qui Jazz à Vienne ne serait pas ! Très bon festival à toutes et à tous. 

Stéphane Kochoyan 

Directeur EPIC Jazz à Vienne
4 scènes principales, 4 ambiances
THÉÂTRE ANTIQUE 

UNE AMBIANCE UNIQUE ET AUTHENTIQUE 

16 soirées 

Une jauge de 7 500 places 

90 000 spectateurs en 2013 

Tous les thèmes du jazz 

Depuis 34 ans, sur les pierres chaudes du Théâtre Antique, les amoureux du jazz assistent à des concerts au soleil couchant. Entre immensité, romantisme et authenticité, le Théâtre Antique est avant tout un lieu chargé d’histoire dans lequel chaque année opère la magie de la musique. Les sens en éveil, du haut des gradins, la vue splendide n’a d’égale que l’acoustique irréprochable du lieu et les prestations scéniques des artistes. D’en bas, ce “mur d'humanité”* impressionne et souligne la grandeur du Théâtre Antique de Vienne. *Claude Nougaro, lors de sa dernière venue à Vienne en 2001, a dit être très ému de chanter devant ce “mur d'humanité” 
Plus d’infos p. 45 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/concert/theatre-antique 

CLUB DE MINUIT 

UNE AMBIANCE COSY ET FEUTRÉE

Entrée libre 

Théâtre “à l’italienne” de Vienne 

Tous les jours sauf dimanches et lundis 

Concert à minuit 

Depuis plusieurs années, Jazz à Vienne investit le Théâtre de Vienne avec le Club de Minuit pour y proposer des soirées dans lesquelles dominent la découverte et l’écoute grâce à un rapport scène-salle privilégiant une grande proximité avec les artistes. 
Plus d’infos p. 46 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/concert/club-de-minuit 

JAZZMIX 

UN LIEU FESTIF ET ATYPIQUE

Entrée libre 

Parquet en chêne, bois sculpté, velours rouge et lustres en cristal constituent un magnifique palais de glace, lieu original et propice à accueillir des concerts aux influences diverses et variées. Hip-hop, électro, soul, fusion, world… tous les courants y sont représentés. 
Magic Mirror 

Quai du Rhône 

Tous les jours sauf dimanches et lundis 

Warm-up à partir de 23h, concert à 00h30 + DJ Harry Cover, XLR Project, Pierre Marfoure 

Plus d’infos p. 47 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/concert/jazz-mix 
JARDINS DE CYBÈLE 

UN MOMENT CONVIVIAL 

Entrée libre  

3 rendez-vous !  

• Les Midis de Jazz à Vienne : tous les jours dès 12h30

• Les Après-midi du jazz : tous les jours à partir de 16h

• Le Kiosque : tous les soirs à partir de 20h30

Une scène à ciel ouvert pour le plaisir de tous : amateurs, passionnés, curieux, familles et amis. Avec des concerts tous les jours dès midi, du déjeuner à l’apéritif en passant par le goûter à l’ombre d’un parasol, les scènes de Cybèle présentent l’actualité de tous les jazz. Alors tendez l’oreille et laissez-vous porter !    
Plus d’infos p. 48 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/concert/scenes-de-cybele  
JAZZ A VIENNE, C'EST AUSSI...

CARAVAN’JAZZ 

Cette année, le groupe de funk, SOLYL’S, prend place à bord de la Caravan’Jazz qui fait étape dans six 

communes environnantes de Vienne, accompagné de 

DJ Harry Cover et des écoles de musique du Pays Viennois.

Villette-de-Vienne - Samedi 28 juin 

Moidieu-Détourbe - Dimanche 29 juin 

Pont-Evêque - Mardi 1er juillet 

Seyssuel - Mercredi 2 juillet 

Chonas-l’Amballan - Jeudi 3 juillet 

Saint-Romain-en-Gal - Vendredi 4 juillet 

En collaboration avec la MJC de Vienne
Plus d’infos p. 50 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/projet/caravan-jazz
JAZZ PARADE

Le festival va à la rencontre du public avec des parades musicales dans les rues de Vienne.

Skokiaan brass band - Samedi 28 juin - 11h et 18h45

Nucleus Marching Band - Mercredi 2 juillet - 18h45 

Quincaillerie Orchestra - Samedi 5 juillet - 11h et 18h45 

Radio Kaizman - Mercredi 9 juillet - 18h45 

Redstar Orkestar - Samedi 12 juillet - 11h et 18h45 
Plus d’infos p. 51 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/projet/jazz-parade
L’ACADÉMIE DE JAZZ À VIENNE 

Elle lance cette année sa 21ème édition avec toujours des stages et ateliers concoctés par notre équipe pédagogique.
Plus d’infos p. 55 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/projet/academie
LES MUSAÏQUES 

Le musée Gallo-Romain de Saint-Romain-en-Gal - Vienne ouvre ses portes pour quatre événements à savourer dans un lieu historique du festival.

• Denis Cuniot & Sophie Benech duo “Isaac Babel : Savoir ce que c’est, la vie” - Jeudi 3 juillet - 16h 

• Youn Sun Nah & Yoon-Jeong Heo - Vendredi 4 juillet - 16h 

• Pierre Durand solo - Samedi 5 juillet – 16h

• Apollo Soul Brunch avec Charlie & The Soap Opera feat Matthew Whitekar - Dimanche 6 juillet - 12h
Plus d’infos p. 52 du dossier de presse version numérique et sur jazzavienne.com/fr/projet/musaiques 
LETTRES SUR COUR 

Des auteurs, originaires d’Europe ou d’autres continents, ouvrent leurs livres avec la complicité de musiciens de jazz. En 2014, Lettres sur cour voyage en Russie, pour découvrir ou redécouvrir des auteurs majeurs du siècle dernier, Isaac Babel, Ossip Mandelstam, Vélimir Khlebnikov, ou pour des traversées de l'immense espace russe, en quête aussi d'une mémoire, à la suite de Vassili Golovanov et Sergeï Lebedev, ou Anne Brunswic...
Plus d’infos p. 53 de la version numérique du dossier de presse 

et sur jazzavienne.com/fr/projet/lettres-sur-cour
JAZZ À VIENNE FAIT SON CINÉMA 

Avec CinéClap Vienne et Les Amphis, le jazz se décline aussi en documentaires et en films en amont du festival.

• Twenty Feet from Stardom  

Mardi 3 juin à 20h 

Documentaire réalisé par Morgan Neville - Oscar 2014 du meilleur documentaire

Projection suivie d’une rencontre avec Jean-Paul Boutellier.

• Valse pour Monica

Mardi 10 juin à 20h

Film réalisé par Per Fly en 2013 

Projection suivie d’une rencontre avec Jean-Paul Boutellier.

• Trafic 

Mardi 17 juin à 20h 

Ciné-concert en piano solo avec Stéphane Vettraino 

Un documentaire de Jacques Tati

• L'histoire d'une obsession, celle d'un jeune homme pour la musique... Tigran Hamasyan

Mardi 24 juin à 20h 

Documentaire réalisé par Adrien Rivollier

Projection suivie d’une rencontre avec le réalisateur.
Plus d’infos p. 54 de la version numérique du dossier de presse 
Le RéZZo FOCAL JAZZ À VIENNE 

Le RéZZo FOCAL Jazz à VienneTremplin national de Jazz permet de porter sur le devant de la scène les nouveaux talents du jazz. Pour la 10ème année consécutive, Jazz à Vienne ouvre, avec le Tremplin RéZZo FOCAL Jazz à Vienne, sa programmation à la scène émergente du jazz français. L'objectif est de soutenir et de mettre en avant la nouvelle génération. Le RéZZo FOCAL Jazz à Vienne permet au lauréat d’enregistrer un album sur un label de renom (Jazz Village d’Harmonia Mundi) et de bénéficier d’un soutien à la diffusion et d’un accompagnement artistique et promotionnel pendant un an. C’est aussi l’occasion pour les festivaliers de découvrir, en avant-première, les artistes qui marqueront le jazz de demain !

Rendez-vous le 1er week-end du festival, à Cybèle, pour découvrir les 9 groupes sélectionnés, et le 12 juillet au Théâtre Antique pour le concert de WaterBabies (lauréat 2013).
Avec le soutien de Focal, d’Harmonia Mundi et de la Sacem

Plus d’infos p. 49 de la version numérique du dossier de presse 

et sur jazzavienne.com/fr/projet/le-rezzo
EXPOSITIONS, RENCONTRES… 

• Improvisations picturales de jazz tous les jours à Cybèle

• Rendez-vous et dédicaces proposés par la librairie Bulles de Vienne, spécialisée en bande-dessinées et par les librairies Lucioles et Majuscule

• Exposition “Harmonijka”, BD sur Greg Zlap réalisée par Philippe Charlot 

Du 26 juin au 12 juillet 2014 à la Médiathèque Le Trente.  

Jeudi 26 juin à 18h : vernissage en présence de Philippe Charlot + concert d’Olivier Gotti & Greg Zlap

• Exposition “Les 80 ans de l’Apollo Theater” 

Salle des fêtes, place de Miremont

Du 27 juin au 10 juillet 

• Salon du disque 

Salle des fêtes de Vienne - Place Miremont

Dimanche 6 juillet - 10h à 20h - Entrée libre

ultimemusic.com
Plus d’infos p. 57 de la version numérique du dossier de presse
Un territoire
À quelques kilomètres de Lyon, Vienne et son agglomération sont imprégnées de 2 500 ans 

d’histoire. Intimiste, ce territoire dévoile ses charmes et ses secrets touristiques, patrimoniaux, cultuels, gourmands et festifs… C’est sous l’influence romaine que Vienne connut un réel essor économique, commercial et laissera en héritage un patrimoine gallo-romain que les hasards du temps ont miraculeusement préservé. Le Théâtre Antique ou le temple d’Auguste et Livie en sont deux témoins. Son ensemble religieux, composé d’églises et de cloîtres, marqué par l’établissement des premières communautés chrétiennes est en tout point remarquable. 

Ce territoire s’exprime également à travers un patrimoine gastronomique de tout premier ordre, de la petite brasserie aux tables étoilées sans oublier les vins issus des vignobles aux appellations prestigieuses de la rive droite du Rhône : Côte-Rôtie et Condrieu. 

Côté culture, si le festival international Jazz à Vienne est le vaisseau amiral de l’offre culturelle, une flottille d’évènements toujours plus importants rythme les 4 saisons : Festival de l’humour, festival du roman policier, journées gallo-romaines, fête des vendanges romaines, journées médiévales, concerts au Théâtre Antique, centre d’art contemporain... Un territoire attachant aux accents méridionaux comme en témoigne l’ambiance le samedi sur le “grand marché”, second plus grand marché permanent de France. 
Voir et découvrir 2500 ans d’histoire 
La majorité des charmes gallo.romains et du patrimoine historique bâti se concentre au cœur de la ville de Vienne et de la vie, pour mieux nous surprendre. Le Théâtre Antique, unique par ses dimensions (l’un des plus grands d’Europe), est un véritable musée à ciel ouvert qui se mue pendant Jazz à Vienne en temple musical. Le temple d’Auguste et de Livie, la Pyramide ou encore le jardin archéologique de Cybèle sont autant de témoignages historiques, valorisés et parfaitement intégrés au paysage urbain. 

De l’autre côté du Rhône, le site de Saint-Romain-en-Gal - Vienne, qui accueille chaque année plus de 80 000 visiteurs, s’étend sur plusieurs hectares et est l’un des plus beaux musée et site archéologique de France et d’Europe. Mais Vienne fut aussi une Cité Sainte. Son ensemble religieux - Église Saint-Pierre, Cloître Saint-André-le-Bas, Cathédrale Saint-Maurice - côtoie harmonieusement les sites gallo-romains et l’architecture renaissance du centre ancien. Ainsi aujourd’hui, Vienne possède plus de 40 monuments ou sites classés et 5 musées complémentaires en matière de collections... Pas mal pour une ville de 35 000 habitants ! Ce qui lui vaut d’être labellisée Ville d’Art et d’Histoire par le ministère de la Culture. Le Pays Viennois vous invite également à découvrir de nombreux autres Secrets à l’image de ce bijou médiéval entouré d’un écrin de nature préservée : le Château de Septème et ses remparts. 
Vivre et déguster les richesses oenologiques et gastronomiques 
Le Pays Viennois brille par son patrimoine gastronomique et ses richesses vinicoles. Des produits du terroir local que l’on retrouve notamment chaque samedi sur le “grand marché” : plus de 400 étales au cœur de la ville qui en font le deuxième plus grand marché de France. Berceau de la Gastronomie moderne initiée par Fernand Point et premier établissement à avoir obtenu 3 macarons au guide Michelin en 1933, ce Chef a en effet formé de grands noms comme Paul Bocuse, Georges Blanc ou Michel Troisgros. Aujourd’hui le restaurant la Pyramide, et ses 2 macarons, perpétue à travers son Chef Patrick Henriroux cette tradition culinaire de grande qualité. Blotti au sein d’un parc de trois hectares à Chonas-l’Amballan à quelques minutes de Vienne, le domaine de Clairefontaine (un macaron Michelin) et son Chef Philippe Girardon (meilleur ouvrier de France) est une autre adresse gastronomique majeure. Dans leur sillage, le guide Michelin répertorie pas moins de 11 établissements du Pays Viennois réputés pour leur cuisine raffinée, leur savoir-faire et leur convivialité. 

Vienne : porte d’entrée des vignobles de la Vallée du Rhône 
Il y a plus de 2 000 ans, le vin de Côte-Rôtie était déjà célébré sous l’appellation de “vin viennois” ! Le plus septentrional des vignobles rhodaniens est reconnaissable par ses coteaux en terrasses dominant le Rhône la robe rubis des grappes de Syrah. Quant au vignoble de Condrieu, il date du premier siècle après Jésus-Christ. Ce vin à la robe jaune pâle, issu du cépage doré de Viognier, accompagne à merveille la Rigotte de Condrieu, célèbre petit fromage de chèvre du terroir. 

Ce n’est donc pas par hasard que notre région a été labellisée en 2013 “Vignobles et découvertes” par le ministère du Tourisme. Autour de ce label plus de 100 partenaires se sont regroupés (restaurants, hébergements caves…) convaincus de l’intérêt de développer l’œnotourisme. Les grands évènements ou encore les sites patrimoniaux sont également partie prenante de ce label. 

Sur la rive gauche, les vins du nord de Vienne, complètent cette offre vitivinicole. Sotanum, Tabernum, Héluicum, toutes les cuvées rappellent l’héritage gallo-romain qu’une quinzaine de vignerons des deux rives a pour but de défendre et préserver. 
Calendrier
Vendredi 27 juin
En ouverture

Centre ville – 18h

• Un petit air de Défilé... 

SambaSax

FreeDown

Théâtre Antique – 20h

Sur invitation

Spectacles et concerts

• SambaSax

• Jungle by night 

• La Chiva Gantiva

• Cie K

En coproduction avec le Rhino Jazz(s) Festival

Samedi 28 juin
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30

• Paolo Conte

• Paolo Fresu Quintet

CLUB DE MINUIT 0H00 
Michel Marre I remember Clifford et invité Alain Jean-Marie 
JAZZMIX 0H30 

Magic Malik “Tranz Denied”

Dimanche 29 juin
THÉÂTRE ANTIQUE 19H30 GOSPEL

• Craig Adams & The voices of New Orleans

• Hopkins & Sanders Gospel Attitude

Lundi 30 juin
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 FUNK

• Kool & the Gang

• The Commodores

Mardi 1er juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30

• Robert Plant and the Sensational Space Shifters 

• Ibrahim Maalouf Illusions

CLUB DE MINUIT 0H00 

Stephane Spira “In Between Quartet” featuring Glenn Ferris

JAZZMIX 0H30 

Eivind Aarset / Jan Bang Duo 

Mercredi 2 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30

• Orchestre national de Lyon et Stefano Bollani

• Youn Sun Nah Quartet 

CLUB DE MINUIT 0H00 

Leyla McCalla

JAZZMIX 0H30 

Malcolm Braff “Green Woman”

Jeudi 3 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 - New Generation by Quincy Jones

• Quincy Jones feat. Alfredo Rodriguez, Nikki Yanofsky, Andreas Varady, Justin Kauflin

• The Amazing Keystone Big Band feat. Michel Hausser 

• Keep On Keepin’ On, un film de Al Hicks and Adam Hart avec Clark Terry et Justin Kaufin

CLUB DE MINUIT 0H00 

Youn Sun Nah Duo

JAZZMIX 0H30 

Nik Bärtsch’s Ronin

Vendredi 4 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 BLUES

• Buddy Guy et invité spécial Quinn Sullivan

• Tedeschi Trucks Band 

• Thomas Schoeffler Jr Set découverte dès 20h

CLUB DE MINUIT 0H00 

Thomas Schoeffler Jr

JAZZMIX 0H30 

Karl Hector & the Malcouns

Samedi 5 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 Soul Night at the Apollo

• The Daptone Super Soul Revue featuring Sharon Jones & the Dap-Kings, Charles Bradley and his Extraordinaires, Antibalas, The Sugarman 3

• Ben l’Oncle Soul & Monophonics

• Matthew Whitaker

CLUB DE MINUIT 0H00 

Zara McFarlane

JAZZMIX 0H30 

Gizmo

Dimanche 6 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 19H30 GUITARE

• Jeff Beck

• Joe Satriani

• They Call Me Rico 

Lundi 7 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30

• Jamie Cullum

• Thomas Dutronc invite Angelo Debarre

Mardi 8 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 French Touch 

Avec le soutien de la SPEDIDAM

• Manu Katché / Richard Bona / Eric Legnini / Stefano Di Battista

• Daniel Humair Quartet

• Moutin Factory Quintet 

CLUB DE MINUIT 0H00 

Winston McAnuff & Fixi

JAZZMIX 0H30 

Spleen and the black and white skins feat. Heezbus & Jono McCleery

Mercredi 9 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30

• Bobby McFerrin spirityouall

• The Kenny Garrett Quintet

CLUB DE MINUIT 0H00 

orTie

JAZZMIX 0H30 

Shigeto & M. Sayyid (Antipop Consortium) present “Power Plant”

Jeudi 10 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 – Brésil

• Sergio Mendes Brasil 2014

• Eliane Elias

• Vinicius Cantuaria 

CLUB DE MINUIT 0H00 

Vinicius Cantuaria 

JAZZMIX 0H30 

Mike Ladd présente “Satchmokovich  - plays the ballad of Mr Four” + special guest Juice Aleem

Vendredi 11 juillet
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 Afrique

• Youssou NDour et le Super Étoile de Dakar

• Taj Mahal et Bassekou Kouyaté 

• Fatoumata Diawara & Roberto Fonseca

CLUB DE MINUIT 0H00 

Ballaké Sissoko

JAZZMIX 0H30 

KST feat. Bachar Khalifé, Pascal Schumacher and Francesco Tristano

Samedi 12 juillet 
THÉÂTRE ANTIQUE 20H30 All Night Jazz
• The Roots

• Gregory Porter

• Tom Harrell Colors of a Dream with Johnathan Blake, Wayne Escoffery, Ugonna Okegwo, Jaleel Shaw and Esperanza Spalding

• Hypnotic Brass Ensemble

• Récital / Mourad Merzouki 

• WaterBabies, lauréat RéZZo FOCAL Jazz à Vienne 2013 - Set découverte dès 20h
Jeu.26.06 
10h | Création Jeune Public 

THÉÂTRE ANTIQUE 

Réservé exclusivement aux scolaires du Pays Viennois 

“L’épopée du souffle” 
Alors que le public est réuni au Théâtre Antique de Vienne pour voir un grand concert d’harmonica donné par les enfants, un évènement imprévu fait tout basculer. Le professeur Albert Harmonicus (Greg Zlap), inventeur de la machine à remonter le temps, embarque les spectateurs dans un voyage extraordinaire. Sur les traces des pionniers de l’harmonica, les enfants sont propulsés en 1863 dans le far west américain, puis en Irlande dans les années 20, et enfin dans les méandres du Mississippi, à l’époque des premiers pas de l’homme sur la Lune. Dans cette véritable épopée du souffle, armés de leurs harmonicas, les enfants devront affronter l’effroyable train fantôme, se mesurer aux vents de l’Atlantique aux côtés des marins irlandais, et découvrir dans le Bayou le secret de la voix du blues. 

De retour au Théâtre Antique et à notre époque, les enfants donnent un concert dans lequel ils chantent et jouent à l’harmonica les musiques découvertes lors de leur fantastique voyage. Tout au long du spectacle, les enfants apprennent les différentes notions de l’harmonica de manière ludique et interactive. Guidés à chaque étape par des personnages pittoresques interprétés par Greg Zlap, ils sont amenés progressivement à former un groupe capable de jouer avec les musiciens présents sur scène ! 
Spectacle créé par Jazz à Vienne. 

Coproduction : service Enfance Éducation Jeunesse de la Ville de Vienne, avec le soutien du Club Jazz Entreprise et de l’Inspection Académique. 
Greg Zlap 
Varsovie, 1975. Ainsi en ont décidé les instances musicales de son pays, il sera pianiste. Greg Zlap est aujourd’hui une figure incontournable de l’harmonica en Europe. 

Enfant à Varsovie, il abandonne rapidement le piano pour se consacrer à sa passion secrète : le blues et l’harmonica. Adolescent à Paris, personne n’imagine que l’harmonica qu’il garde précieusement dans sa poche lui permettra de vivre de sa musique. Des premiers groupes aux premières séances de studio, Greg Zlap choisit très vite de créer sa propre formation en leader. Compositeur et interprète de talent, ancré dans le blues et fidèle ambassadeur de son instrument, Greg Zlap enregistre cinq albums sous son nom et mène une carrière surprenante. Il monte une école d’harmonica à Paris, séjourne dans les studios de la Radio Polonaise pour son album Varsovie, crée des ateliers d’harmonica pour enfants asthmatiques dans les hôpitaux français, enregistre des musiques de film avec Vladimir Cosma, écrit une méthode d’harmonica avec Jean.Jacques Milteau, improvise les concerts Gregtime dans le dernier club de blues de la capitale...

En 2007, Greg est repéré pour l’album blues de Johnny Hallyday. Coup de cœur du rockeur qui l’invite à l’accompagner sur scène lors de ses tournées. L’expérience est réussie, l’harmoniciste est plébiscité par le public. L’éditeur Glénat décide alors de lui consacrer un roman graphique, “Harmonijka”. 

En 2011, Greg Zlap part en tournée avec son propre groupe pour jouer l’album Air (Chant du monde/Harmonia Mundi), dans lequel il mêle le souffle de sa voix et de son harmonica. La BD “Harmonijka” sort en 2012. Actuellement, Greg Zlap est soliste dans l’orchestre philharmonique de Vladimir Cosma, accompagne Johnny Hallyday sur les tournées en France, en Asie et aux États-Unis, et prépare son premier album chanté en français.
Line-up : tba

Site internet : www.gregzlap.com 
Ven.27.06 
Théâtre Antique sur invitation
Jazz à Vienne et le Rhino Jazz(s) Festival présentent... En ouverture 
Initiée en 2011, la soirée d'ouverture permet à 7 000 personnes d'assister gratuitement à des concerts, des créations, des événements... pour fêter le jazz ! 

En 2014, les 2 festivals cherchent à surprendre, encore et toujours ! La soirée débute hors les murs du Théâtre Antique par Un petit air de Défilé.... avec SambaSax et FreeDoun, pour 2 défilés dans les rues de Vienne, en collaboration avec la Biennale de la danse. Elle se poursuit à 20h, au Théâtre Antique avec Jungle By Night, une jeune formation hollandaise qui joue une afro-beat gorgée de funk et d’électro, la Chiva Gantiva, groupe colombien-belge qui incorpore du rock-funk à sa cumbia déjantée, sans oublier la Cie K qui clôture cette soirée par un spectacle illuminé et rythmé...

Jungle by Night 
Ils sont neuf, viennent d’Amsterdam et affichent une moyenne d’âge de 18 ans à peine. Mais ils n’aiment pas vraiment qu’on le leur rappelle. Car leur Afrobeat aux saveurs jazz et éthiopiques, funk ou rock n’a pas attendu le nombre des années pour dégager une maturité impressionnante pas plus qu’il n’a besoin de l’étiquette de gamins prodiges pour parler autant au grand public qu’aux aficionados les plus pointus. Tony Allen lui-même, architecte rythmique de Fela Kuti et inventeur de la syncope caractéristique du genre les a adoubés à la première rencontre : “ils sont le futur de l’Afrobeat” dira-t-il après un concert bluffant au Paradiso d’Amsterdam. Et le futur est en marche. 
Line-up : Pieter van Exter (s), Jacobus Johannes Zandvliet (tb), Bo Kriek Floor (tp), Jacob van Exter (g), Younes Tool (b), Gino Groeneveld (congas, perc, sonny groeneveld, dms), Pyke Dajo Pasman (orgue Hammond, Fender Rhodes), Daniel Felix Tienson Smeets (djembe, perc)
Sites internet : junglebynight.com - facebook.com/junglebynight
Cie K 
Les Marcheurs de Lumière jouent leur concert pyro-technique. La musique est écrite pour les feux, les feux sont écrits pour la valse des sons. Le jeu des feux est aussi large que l'instrumentarium : percussions basses, tambours de bois et cloches d’origines africaines, percussions indiennes, grands gongs javanais, gongs d'opéra chinois, caisses claires, bombarde et cornemuse. Une calligraphie de feu s’envole, un immense tapis d’étoiles éclôt dans la nuit, le public est transporté dans un face-à-face avec la lumière qui envoûte le regard de mille feux. 
Line-up : Khagan (direction artistique, mise en scène, compositions), Eric Laboulle (composition), Gregory Oger (compositions pyrotechniques), Mathilde A, Gaedic Chambrier, Jean-Michel Deliers, Franswa Domergue, Farid Gharrou, Khagan, Eric Laboulle, Barbara Migny, Olivier Pham Van Tham, Philippe Pham Van Tham, Denis Zaidman (musiciens, artistes scéniques), Clément Salle, Etienne Oury (ingénieurs du son)
FreeDoun 
HAPPY BIRTHDAY Mister Défilé ! Le 14 septembre 2014, des milliers de danseurs entourés d’une foule immense fêteront les 10 ans du défilé de la Biennale de la danse de Lyon. Tous les participants préparent son anniversaire. “Si la danse était une nation, imaginons que l’on fête le jour de sa libération”, est le thème proposé par Winship Boyd, la chorégraphe américaine qui mènera une nouvelle fois le mouvement. L’idée, c’est l’emphase, “c’est d’offrir du spectaculaire, du brillant”, en reprenant les codes des célébrations nationales, mais avec l’exagération et la dérision dignes d’un carnaval. Évoquant Freedom, la Liberté, le projet s’intitule FreeDoun. Winship Boyd s’inspire de ses voyages en Guinée Conakry et des spectacles de danse avec des douns. Le défilé de ce 27 juin est une répétition générale de la partie viennoise avant le grand défilé de septembre. 
Line-up : Winship Boyd (chorégraphe), Sory Diabate (musicien), Yung (costumière), Loïc Charbonneau (plasticien), Maïssa Barouche (assistante chorégraphe, hip-hop), Matthieu Loos (comédien)
La Chiva Gantiva 
La Chiva Gantiva est un combo bruxellois composé de sept musiciens originaires de Colombie, d'Europe et du Vietnam. Leur son est multi-ethnique, c'est une fusion originale d'instruments modernes et traditionnels sud-américains offrant un puissant mélange entre cumbia traditionnelle et sonorités punk rock ultra colorées. Déjà connu sur la scène belge, le groupe déploie une énergie spontanée époustouflante. Énergie punk, pulsation funk et furie rock, La Chiva Gantiva marie ces trois influences aux traditions musicales afro-colombiennes (cumbia, champeta, chirimia, mapalé...) et souhaite transmettre le folklore et la chaleur colombienne sur notre Vieux Continent. 
Line-up : Rafael Andres Espinel Rico (vic, guit), Jenny Natalia Gantiva Rodriguez (perc), Felipe Deckers Lewin (guit), Doan Tuan Ho Duc (As), Florian André Louis Doucet (Cl), Matthieu Chemin (Bg), Martin Thomas Pierre Mereau (Dms), Dominique Maertens (prog)
SambaSax 
Pour célébrer son dixième anniversaire, la Biennale de la Danse de Lyon 2014 invite le Brésil. SambaSax, Grand Orchestre de saxophones et percussions juché sur un “carnavalesco à la mode du carnaval de Rio”, va participer à la fête dans l’esprit des grands orchestres samba du Brésil, conduire le défilé et enflammer la “Tarentella Samba” place Bellecour à Lyon le dimanche 14 septembre 2014. À l’initiative du Conservatoire à Rayonnement Régional de Lyon, SambaSax, emmené par le trio fondateur de la Batucada des mille, Guy Bertrand, André Luiz de Souza et Célio Mattos de Oliveira, rassemble Eduardo Fernandez Mendoza de Habana Sax, le Magic Cuarteto de Saxofonos de Santiago de Cuba de Juan Chacon Gonzalez avec le meilleur des saxophones de la Région Rhône-Alpes. Le CRR de Lyon se mobilise pour cet événement exceptionnel et présente des extraits de sa création originale en antiphonie dans la soirée d’ouverture avec le subtil accompagnement des percussionnistes de la Batucada des mille : Edmundo Carneiro, Luciano Sousa, Zaza Desiderio et Jean-Marie Elvira. 

Coproduction Jazz à Vienne / Rhino Jazz(s) festival 

En collaboration avec la Biennale de la Danse, le Conservatoire à Rayonnement Régional de Lyon, World Harmonies, les communes de Vaulx-en-Velin et Sainte-Foy-lès-Lyon ainsi que le Conservatoire Musique et Danse de Vienne, la Compagnie Djan Kadi Fecc et l’association tendances de Villefranche-sur-Saône. 

Les invitations seront disponibles sur le site www.jazzavienne.com dès le 2 juin 2014. 
Sam.28.06 
THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 47 € 

Paolo Conte 
Un an après la sortie de Nelson, son dernier album en date, paraissait Gong-Oh, le nouveau Best of de Paolo Conte. 19 chansons pour retracer plus de 30 ans de carrière de l'un des plus grands auteurs de l’époque. À la sortie du lycée, il aurait voulu être médecin. Il décide pourtant de suivre des études de droit. Dès les années 50 et durant vingt-cinq ans (!), Paolo Conte mène alors de front une carrière d’avocat le jour et de vibraphoniste de jazz la nuit venue. Dans les années 60, c’est une ritournelle écrite pour Adriano Celentano qui le fait connaître du milieu de la chanson. En 1974, un premier album simplement intitulé Paolo Conte révèle au public italien sa voix de rogomme délicieusement nonchalante. Le Piémontais (il est né à Asti, en 1937) abandonne la robe et se consacre à la chanson. Imprégné de jazz et de blues, Conte acquiert à la charnière des années 70 et 80 une renommée internationale avec deux albums incontournables : Un Gelato Al Limon (1979) et Paris Milonga (1981). À partir de la parution de Appunti Di viaggio (1982), à 45 ans, le chanteur et pianiste décide de prendre un peu de recul. Dès son retour, la critique s’enflamme. Il donne deux concerts mémorables au Blue Note Club de New York et enregistre en 1990 Parole d'Amore Scritte A Macchina, un opus surprenant qui mêle chœurs célestes et sonorités électroniques. Cinq ans plus tard, à l’approche de la soixantaine, Una Faccia In Prestito, puis Razmataz exposent sereinement ce talk over unique posé sur un mélange de jazz et de chanson populaire italienne, de tango et de comédie musicale. Conte est nommé Chevalier de l'Ordre des Arts et Lettres en France. Il démarre vers 2006 un travail collectif avec le groupe Piccola Orchestra Avion Travel (l’album : Metropoli). Suivront les albums Psyche et enfin Nelson (2010). Paolo Conte, 77 ans, revient cette année au Théâtre Antique précédé d’une fragrance parfumée (son tube “Via Con Me” illustre depuis trois ans la publicité des parfums Valentino) et de la mise en ligne d’un video clip de “Bodyguard for Myself”, extrait de Nelson. 

Line-up : Paolo Conte (voc), Nunzio Barbieri (g, el g), Daniele Dall’Omo, Luca Enipeo (g), Luca Velotti (ss, ts, contralto s, bs, cl), Claudio Chiara (als, ts, bs, fl, acc, b, keys), Piergiorgio Rosso (vln), Massimo Pizianti (acc, bandoneon, cl, bs, p, keys), Jino Touche double (b, el g), Daniele Di Gregorio (perc, dms, marimba, p), Lucio Caliendo (oboe, bassoon, keys, perc) 

Site internet : www.concerto.net/conte 
Paolo Fresu Quintet 
Paolo Fresu est l'un des plus brillants trompettistes européens, l'un des plus titrés de sa génération. Fresu, c'est avant tout une sonorité, pleine et claire, dont il émane une lumière inspirée de ses maîtres Miles Davis et Chet Baker (et donc Enrico Rava !). Avec ce charme charbonneux des tombeurs cagliaritains, le Sarde insuffle son lyrisme latin au cœur du plus libre des arts musicaux : le jazz. De sa trompette coule cette sève méditerranéenne qui donne de la sensualité à la nouvelle vague du jazz européen. Paradoxal, le trompettiste sait imposer une présence presque fantomatique, une sonorité tendre et acidulée, parfois effacée. Il possède pour cela un tranchant particulier dans le phrasé, des lignes précises, élégantes, et simultanément une certaine langueur insulaire. Né en 1961 en Sardaigne, Paolo Fresu a commencé l’étude de la trompette dès onze ans. Très présent sur la scène du jazz européen depuis une trentaine d’années, il compose également pour la danse, le cinéma ou le théâtre. Couronné par plusieurs prix tant en France qu'en Italie, Paolo Fresu est aussi directeur artistique du Festival “Time in Jazz” de Berchidda (Italie) et du label Tuk Music consacré aux jeunes espoirs européens. Le trompettiste aime par ailleurs participer à toutes sortes de projets à géométrie et durée variables : les duos métisses (avec Nguyen Le, Uri Caine, Bojan Z ou Dhafer Youssef), les trios (PAF trio, Mare Nostrum avec Richard Galliano). Leader, il enchaîne les formations depuis 1995 : Quartet Palatino, Italian Quintet ou son fameux Kind of Porgy & Bess Sextet. Il s’illustre enfin régulièrement au sein de gros ensembles tels l'Italian Trumpet Summit, l'Orchestra Jazz della Sardegna ou le Lost Chords de Carla Bley. L’année dernière, il visitait le festival A Vaulx Jazz à la tête d’un Brass Gang inédit, une mini fanfare du troisième type au sein de laquelle on reconnaissait notamment Steven Bernstein (trompette et trompette à coulisse, par ailleurs leader de Sex Mob), le tromboniste Gianluca Petrella et Marcus Rojas aux percussions.
Line-up : Paolo Fresu (tp, bugle), Tino Tracanna (s), Roberto Cipelli (p), Attilio Zanchi (b), Ettore Fioravanti (dms) 

Site internet : www.paolofresu.it 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 

Michel Marre I remember Clifford et invité Alain Jean-Marie 
“J’ai toujours aimé les ballades. Mal Waldron, Siegfried Kessler, Archie Shepp m’ont beaucoup appris dans cet exercice. La rencontre avec Alain Jean-Marie m’a donné l’envie d’en enregistrer. Il connaît la tradition, propose de belles couleurs, se fond dans la musique et dans la poésie”. Simon Goubert, merveilleux batteur et pianiste, toujours à l’écoute, et Yves Torchinsky, bassiste au son profond et généreux complètent ce merveilleux trio. 
Line-up : Michel Marre (tp), Alain Jean-Marie (p), Yves Torchinsky (b), Simon Goubert (dms) 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 

Magic Malik “Tranz Denied” 
Depuis quinze ans, la sonorité de sa flûte enchantée figure sur bien des titres. De la house jazzy de Saint-Germain aux formules mathématiques de Steve Coleman, des productions de Air à celles de Vincent Ségal, Magic Malik est avant tout un chercheur de sons, un défricheur de talents et un leader charismatique. Compositeur sans équivalent doublé d’un chanteur expert, Malik continue ses collaborations (il vient d’enregistrer récemment avec Anthony Joseph et Meshell Ndegeocello) tout en menant de front son Orchestra avec lequel il expérimente entre autres ses projets “XP”. Il revient cette année (nous l’avions déjà reçu en 2009) nous présenter son dixième album Tranz Denied, un véritable ovni musical mélangeant des compositions complexes à la transe joyeuse des machines de DJ Oil (Troublemakers) et Gilbert Nouno (avec qui Malik se retrouve en résidence à la Villa Medicis en 2010). 
Line-up : Magic Malik (fl, voc), Gilbert Nouno, DJ Oil (machines), Hubert Motteau (dms) 

Site internet : wwww.beejazz.com/blog/artiste/magic-malik/
Dim.29.06 
Soirée Gospel  THÉÂTRE ANTIQUE 19h30 | Tarif normal 36 €  

Craig Adams & The voices of New Orleans 

Depuis les ravages de l'ouragan Katrina (2005, déjà !), la plupart des congrégations religieuses se sont réinstallées à la Nouvelle-Orléans. La musique gospel continue à vivre et à circuler à Crescent City. Mais si les églises ouvrent toujours leurs portes aux musiciens et aux chœurs, il est devenu presque impossible d'écouter du gospel dans les clubs majeurs de N.O. Depuis sa plus tendre enfance, Craig Adams est justement l’une des figures emblématiques des églises noires du Lower 9th Ward à Treme. Inspiré pour une part de sa vocation musicale par l’aura légendaire de son oncle Fats Domino (duquel il tient aussi le physique bonhomme), il est aujourd'hui devenu l'un des plus talentueux pianiste et organiste de Louisiane. Ce musicien aux talents multiples, ce chanteur à la voix de miel a été formé à l’école du classique. Là où son génial tonton de 86 ans (depuis février) pousse toujours du ventre son rock’n’roll gumbo (dernière apparition publique en 2007, néanmoins, lors d’un set éclair au club Tipitina’s), Graig Adams, lui, exerce ses talents dans le sacré. C’est dans cette famille du gospel qu’il s'est taillé en quelques années une solide réputation de directeur musical et de chef de chorale. Il a ainsi collaboré avec Marva Wright, Davell Crawford, Kim Burrel ou Tyrone Foster. On l’entend également sur l’album Live In New Orleans enregistré par les New Orleans Gospel Soul Children et sur I Can't Repay de Jai Reed. En décembre 2002, Craig Adams décide de créer son propre groupe. The Voices of New-Orleans (c’est son nom) s'impose rapidement comme l'un des plus brillants de Big Easy. Il est nominé en 2004 au “Big Easy Entertainment Awards”. Ce prix est décerné aux artistes œuvrant de manière significative à l'enrichissement culturel de La Nouvelle-Orléans. Craig Adams est aussi un membre respecté du Jury des US Grammy Gospel Awards. Depuis 2007, il est régulièrement l'invité de grands festivals européens, dont Jazz à Vienne qui l’a déjà adopté. Il y fait un peu partie de la famille, Adams.
Line-up : Tba 

Site internet : myspace.com/musiccraigadams
Hopkins & Sanders Gospel Attitude 
Nikos Aliagas le dit et le répète : il n’y a pas d’âge pour participer à The Voice ! Le concours télévisuel accueillait donc l’étonnante Linda Lee Hopkins en janvier 2013, lors de sa saison 3. Chanteuse américaine native de Caroline du Nord et sédentarisée à Paname depuis les années 90, Linda Lee (à ne pas confondre avec la chanteuse de rhythm and blues et comédienne Linda Hopkins, de 25 ans son aînée) possède de fait cette puissance, cette chaleur du gospel atavique. Elle y imprime la cadence du blues d’une voix versatile, capable de passer en un éclair du forte le plus pur à des intonations rauques plus interlopes ou intimes. Ce chant équivoque a pu scander par le passé le “Get Ready” du DJ Bob Sinclar comme faire les chœurs pour Gloria Gaynor, Percy Sledge, Al Jarreau ou Michael Bolton. Plus récemment, Linda Lee emmenait également, en lead, l’impressionnante chorale du Total Praise Mass Choir sur un “Glory, Glory, Hallelujah !” d’anthologie (en 2011, au cours du Gospel Festival de Paris). On peut enfin découvrir miss Hopkins (sur Youtube, notamment) entourée en 2013 d’un jeune gang de soul & blues électrique, dépoussiérant avec sensualité le “Sweet Thing” de Chaka Khan ou un medley de Stevie Wonder. Dans le registre du spiritual qu’elle habite depuis l’enfance, le chant de Linda Lee a gagné en ferveur au fil d’une carrière plutôt azimutée. 

Le bassiste et chanteur Al Senders, son complice à la tête de ce nouveau projet baptisé Hopkins & Sanders Gospel Singers (un quintet vocal additionné d’une rythmique clavier, basse, batterie), s’est illustré avec son spectacle Gospel Made in USA, s’inspirant à la fois du Good Book traditionnel et de l’énergie de la nouvelle vague urban gospel (Kirk Franklin, L.A. Mass Choir, Vanessa Bell Armstrong...). Au sein de son groupe, Soul Voyage, ce natif des Caraïbes sillonne par ailleurs le répertoire d'Otis Redding, Aretha Franklin ou Ray Charles, livrant en version bilingue le fruit de ses années de route avec Memphis Slim, Mickey Baker, Nina Simone, Lavelle ou Liz McComb.

Line-up : Linda Lee Hopkins (voc), Al Sanders (voc, b), Michael Robinson, Nessia, Isa Koper (voc), Wesley Semé (voc, p), Fabien Meissonnier (dms) 

Site internet : www.al-sanders.com 

Lun.30.06 
Soirée Funk THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 42 € 

Kool & the Gang 
Kool and The Gang s'est d'abord baptisé, dès 1964, The Jazziacs, comme “Maniaques de jazz”. Ce seul rappel justifierait l’irruption au programme de ce gang de funkateers de légende élevés au hard bop dans les années 60, du côté de Jersey City (New Jersey). Le père des frères Bell fut un proche de Thelonious Monk, et les frangins avaient pour ami le chanteur Leon Thomas. L’appellation Kool and The Gang s'impose finalement en 1969 à la formation dirigée, de fait, par le bassiste Robert “Kool” Bell et son frère Ronald au sax ténor. Le succès arrive en 1974 avec un album brut et funky, Wild and Peaceful, qui contient le hit “Jungle Boogie” (que l’on retrouvera 30 ans plus tard dans la BO de Pulp Fiction). La chanson “Summer Madness” (du même opus) est utilisée pour le film Rocky en 1976. Elle sera samplée en 1991 par DJ Jazzy Jeff & The Fresh Prince. 

Étoiles montantes d’un genre espiègle et pailleté qui est encore, en ce début des années 70, l’enfant dissipé du jazz, de la soul, du rhythm’n’blues et du psychédélisme, Kool et son gang se voient bientôt contrariés par le succès du mouvement disco. Le chanteur JT Taylor rejoint alors le groupe. Avec de nouvelles compositions bodybuildées, Bell et Taylor vont relancer la formation qui s’impose bientôt au centre de toutes les pistes de danse, juste sous la boule à facettes. “Too Hot”, “Hangin' out”, “Ladies Night”, “Get Down on It”, et bien sûr l’incontournable “Celebration” (1979) lancent une véritable Kool mania qui va déferler sur la planète disco… Jusqu'à ce que JT Taylor décide de se lancer dans une carrière solo. Sonné, le Gang de coriaces se reforme néanmoins en 1997. Les tubes “Cherish” ou “Fresh” assurent la transition. La musique de K&G est largement utilisée par le hip-hop. Un titre comme “N.T” aura été samplé par Boogie Down Productions, Brand Nubian, De La Soul, A Tribe Called Quest, Nas, N.W.A & Kris Kross ou bien encore Jermaine Dupri & Snoop Dogg. 
À ce jour, Kool & the Gang a vendu des millions d’albums. Ça calme généralement Kool, toujours à la tête du gang, tranquille.

Line-up : Robert “Kool” (b), George Brown (keys, voc), Shawn McQuiller (voc), Dennis Thomas (s), Michael Ray (tp), Clifford Adams (tb), Amir Bayyan (g), Curtis Williams (keys), Timothy Horton (dms) 

Site internet : www.koolandthegang.com 
The Commodores 
The Commodores est l’un des groupes historiques parmi les plus représentatifs de la musique soul funk des années 70 et 80. Les tubes “Just to Be Close to You”, “Easy”, “Brickhouse”, “Three Times a Lady”, “Still” ou “Nightshift”, entre autres (onze classiques entre 75 et 85 !), ont inscrit le nom de The Commodores au Panthéon des légendes de la Motown. Le répertoire du groupe lancé à Detroit a généré plus de cinquante albums à ce jour. L’histoire de The Commodores prend sa source dans la réunion de deux groupes de Tuskegee, en Alabama : The Mystics et the Jays. Il y a là Thomas McClary, Milan Williams, Ronald LaPread, William King à la trompette, Clyde Orange à la batterie et Lionel Richie au saxophone. La formation signe un contrat avec Tamla Motown en 1972 et s’envole pour deux ans de tournée avec The Jackson 5. Leur premier simple est le furieux instrumental “Machine Gun”. Porté par un clavinet contemporain du “Superstition” de Stevie Wonder et des synthés dominants, le groupe squatte alors en 1974 les radios avec son funk brut, binaire, aux effluves sudistes. En 1976, la ballade “Just to Be Close to You” leur ouvre cette fois les portes du Top Ten pop. Première caresse d’une longue série à venir, le bien nommé “Easy”, dans lequel Lionel Richie déploie tout le velours de sa voix hormonée, remporte ensuite un succès mondial. Nos funkateers sudistes reviennent en 77 sur les pistes de danse avec le massif “Brickhouse” qui leur procure, aujourd’hui encore, le climax de leurs prestations scéniques. En 1981, Lionel Richie enregistre “Endless Love” avec Diana Ross. Le tabac que fait la chanson est un prélude au succès du chanteur en solo. Richie quitte le groupe l’année suivante. The Commodores engagent alors le ténor J.D Nicholas (ex Heatwave) et sortent en 1985 l’un de leur plus gros succès : “Nightshift”, qui rend hommage à Marvin Gaye et Jackie Wilson et glane un Grammy Award. The (new) Commodores signent chez Polydor. Aujourd’hui, le groupe est emmené par trois membres originaux : Clyde Orange, William King et le chanteur J.D Nicholas. 
Line-up : J.D Nicholas (s), William King (s), Walter “Clyde” Orange (dms) 
Mar.01.07
THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 47 € 

Robert Plant and the Sensational Space Shifters 
Un monument nous visite enfin. Robert Plant (natif de West Bromwich, Angleterre, en 1948) est bien évidemment le chanteur de Led Zeppelin, l’une des voix parmi les plus caractéristiques et les plus populaires de l’histoire du rock. Sa carrière solo, désormais deux fois plus longue que sa période de légende avec LedZep, est caractérisée par une soif insatiable d’aventures. Robert Plant sillonne, explore le monde et les racines de la musique populaire depuis plus de trois décennies, non sans succès. L’idole britannique a par exemple récolté six Grammy Awards avec Raising Sand (en 2007), son album de country contemporaine avec la chanteuse Alison Krauss. Rhythm’n’blues et rockabilly 50’s, transe gnawa, musique du Caire, folk irlandais et country yankee, les explorations de Robert Plant répondent à quelques critères simples : l’éclectisme, la sincérité et la célébration des musiques populaires et traditionnelles. “Rester original, creuser toujours plus profond, célébrer le passé en prenant toujours garde à la nostalgie !”, telle est la devise du chanteur. Avec son septet The Sensational Space Shifters, Plant fait notamment la part belle au Delta blues et donne un souffle nouveau, une forme inédite et métisse à certains classiques du Zeppelin. Ces “Sensationnelles Manettes Spatiales” mêlent la transe africaine à un psychédélisme late 60’s, le trip hop (John Baggott, de la scène électro de Bristol, est aux machines) aux riffs de deux guitare saturées (Skin Tyson et Justin Adams). Sur ce tapis électrique le griot Juldeh Camara tricote son riti traditionnel de Gambie, tandis que Robert psalmodie les classiques du Mississippi (“Spoonfull”, “Who Do You Love”). Ni nostalgique, ni paré d’une modernité à tout prix, Plant sexagénaire s’inscrit dans un projet hors du temps, une quête de sens. Un peu musicologue, un rien philosophe, bluesman et griot cosmique, Robert Plant sort de deux années de nomadisme musical à travers le Mali. Ses rencontres africaines font l’objet d’une série documentaire (en 8 parties) parue en 2013 sous le nom de Zirka et visible sur le net.
Line-up : Robert Plant (voc, hca), Juldeh Camara (voc, ritti, kologo, talking drum), Justin Adams (voc, g, bendir), Liam “Skin” Tyson (voc, g), Billy Fuller (voc, b), John Baggott (keys), Dave Smith (perc, dms) 

Site internet : robertplant.com 

Ibrahim Maalouf Illusions 
Présenté l’année dernière à Jazz à Vienne, le projet Wind (2012) d’Ibrahim Maalouf révélait une démarche plutôt collective. Il exposait un jazz intemporel, par certains aspects plus orthodoxe que sur ses opus précédents, une œuvre en noir et blanc. Wind, comme une vision cinématographique de la musique, une B.O dans laquelle le compositeur indien RD Burman convoquerait Miles Davis (en hommage à Ascenseur pour l’Échafaud). Le trompettiste et compositeur franco-libanais touchait presque là son vieux rêve d’écrire directement pour le cinéma. Puis Ibrahim Maalouf est consacré “Artiste de l’année” aux Victoires du Jazz (toujours à Vienne). Il est aujourd’hui partout : Victoire de la Musique 2014 (catégorie “Musiques du monde”, avec son nouvel opus : Illusions) et tout récemment dans la B.O qu’il signe enfin pour le film de Jalil Lespert sur la vie d’Yves Saint Laurent. Il revient au Théâtre Antique avec Illusions, ce cinquième opus enregistré en septembre dernier. Auréolé d’un succès plutôt fulgurant, le trompettiste au quart de ton monte le son. En costume blanc, chemise de soie turquoise et pompes dorées (la pochette de l’album, signée Denis Rouvre), Ibrahim Maalouf explore l’art et la manière de préserver nos rêves, nos “illusions”. “L’envie de traiter le thème de l’illusion m’est apparue dès ma première désillusion. J’ai vite compris que le monde ne tournait pas dans le même sens pour tout le monde”. Ibrahim Maalouf a déjà secoué la planète jazz grâce au triptyque entamé dès 2007 avec Diasporas (son premier album), puis prolongé avec le (double) album Diachronism (2008) et Diagnostic en 2011. Au carrefour de mille et une influences, Maalouf créé un son unique servi par sa fameuse trompette à quarts de ton et, de plus en plus, le bugle. Le Franco-libanais, plus que jamais compositeur (il compose d’ailleurs au piano), brasse désormais les genres et les cultures pour une vision définitivement universelle. 
Line-up : Ibrahim Maalouf (tp), Youenn Le Cam, Yann Martin, Martin Saccardy (tp), François Delporte (g), Frank Woeste (keys), Laurent David (b), Xavier Rogé (dms) 

Site internet : www.ibrahimmaalouf.com 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
Stéphane Spira  “In Between quartet” feat. Glenn Ferris 
Ce qui frappe d’entrée chez Spira, c’est la singularité de sa sonorité. Différent, par les maîtres qu’il s’est choisi de la plupart des “nouvelles voix du saxophone de jazz”, on retrouve chez lui une saisissante filiation avec Stan Getz… Les compositions de Stéphane Spira frappent par leur justesse, leur poésie et leur “évidence”. Elles sont un tremplin idéal pour l’improvisation, car étant à la fois simples et subtiles, leur trame harmonique semble couler d’elle-même, même si les chemins qu’elles empruntent sont parfaitement libérés de tout passéisme. Après Round about Jobim avec l’orchestre hymne au soleil de Lionel Belmondo, Stéphane Spira revient de New York avec ce nouveau projet qui sort en avril In between. 
Line-up : Stéphane Spira (ts, ss, comp), Glenn Ferris (tb), Steve Wood (b), Andrew Atkinson (dms) 

Site internet : www.spirajazz.com 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Eivind Aarset / Jan Bang Duo 
La présence de ce duo au JazzMix est un honneur mais surtout un des symboles les plus aboutis de ce que pourrait être la rencontre entre les musiques improvisées et l'électronique. Eivind Aarset, un des artistes des plus créatifs de la scène jazz underground norvégienne, soumet le son de sa guitare à divers pédaliers et effets électroniques jusqu’au point de faire de son instrument qu’un simple générateur de son. L’intégralité de cette matière est enregistrée en son direct par Jan Bang, le cofondateur du PUNKT Festival (En 2012, l’invité d’honneur était Brian Eno), qui sample et renvoie dans l’instant de nouvelles sonorités à Eivind pour alimenter et générer de nouvelles textures... Ces deux musiciens ont collaboré avec de nombreux artistes tels que Jon Hassell, David Sylvain, Tigran Hamasyan, Niels Peter Molvaer, Jan Garbarek ou Dhafer Youssef... À la sortie du premier album de Aarset en tant que leader sur le label Jazzland (Bugge Wesseltoft), un critique du New York Times l’a décrit comme “l’un des meilleurs opus de jazz post-Miles Davis période électrique”... Nous en sommes aussi convaincus. 
Line-up : Eivind Aarset (g, el), Jan Bang (sampler) 

Sites internet : www.eivindaarset.com - www.samadhisound.com/janbang 
Mer.02.07 
THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 36 € 

Orchestre national de Lyon et Stefano Bollani 
Né à Los Angeles, Leonard Slatkin est le fils du violoniste et chef d’orchestre Felix Slatkin et de la violoncelliste Eleanor Aller, membres fondateurs du célèbre Hollywood String Quartet. Il dirige aujourd’hui l’Orchestre national de Lyon. L’OnL, qui fêtait son centenaire en 2005, est doté depuis 1975 d’une salle de concert, l’Auditorium de Lyon. Principalement consacré au répertoire symphonique depuis 1983, cet ensemble de 104 musiciens multiplie aujourd’hui les collaborations et les créations avec le jazz. L’orchestre a eu pour directeurs musicaux Louis Frémaux, Serge Baudo, Emmanuel Krivine, David Robertson et Jun Märkl. Leonard Slatkin occupe cette fonction depuis septembre 2011. Sous la houlette de ses chefs, l’OnL s’est attaqué à Pierre Boulez, Steve Reich, Marc-André Dalbavie, Michael Jarrell ou, plus récemment, à Thierry Escaich, Édith Canat de Chizy et Kaija Saariaho. Cette richesse du répertoire se reflète dans une vaste discographie, dont une intégrale Debussy en sept volumes et un CD des œuvres de Thierry Escaich (en 2011). Leonard Slatkin poursuit cette politique ambitieuse avec une intégrale Ravel dont le second volume est paru en 2013. 

Le chef américain rencontre cette fois le pianiste de jazz italien Stefano Bollani. Révélé par Enrico Rava, Bollani s’est rapidement affirmé comme l’un des musiciens parmi les plus talentueux et prolifiques de la Péninsule, puis d’Europe. Éclectique, il revendique tout autant son lyrisme latin que la facétie, sinon l’ironie qui caractérisent son jeu. Tout en collaborant avec le gotha du jazz (de Phil Woods ou Martial Solal à Chick Corea en passant par Pat Metheny ou Bobby McFerrin), le Florentin a notamment produit pour le label ECM treize albums avec le trompettiste Enrico Rava. Parmi les plus récents, citons Tati (2005), en trio avec Paul Motian, The Third Man (2007), et New York Days (ECM, 2008) en quintet avec Mark Turner, Larry Grenadier et Paul Motian. Avec Chick Corea, Bollani a enregistré en 2011 un album live très imprégné de classique et intitulé Orvieto.
Line-up : tba 

Sites internet : www.auditorium-lyon.com - w.stefanobollani.com 
Youn Sun Nah Quartet 

Artiste résidente 
Depuis son album Reflet (2001), la chanteuse coréenne accumule les heureuses surprises. Consacré dix ans plus tard, Same Girl (2011) a finalement tourné au triomphe : Prix de l'Académie du Jazz en France, disque d'Or et un cortège de récompenses dans toute l’Europe. Lento (ACT/ Harmonia Mundi - 2013), son huitième et dernier opus en date, vient enrichir ce palmarès remarquable. En quintet, renforcée par Vincent Peirani à l'accordéon, entourée de sa charnière suédoise (son inséparable Ulf Wakenius à la guitare et Lars Danielsson à la contrebasse) et du percussionniste français Xavier Desandre-Navarre, la diva venue du Pays du Matin frais (Joseon, généralement mal traduit par “Pays du Matin calme”) explore les arcanes d’un swing insolite. L’intelligence de la diva de Séoul est de se tenir à l’écart du jazz pur, loin des fantasmes qu’éveillent la note bleue, la veine glamour et les “standards” standards. Same Girl s’ouvrait pourtant sur “My Favorite Things” exploré de façon inédite, solo, en un dialogue lunaire et ascétique avec un simple piano à pouce. La troublante vocaliste colore ainsi de sa personnalité différents domaines de la musique populaire et de la chanson, du “Enter Sandman” de Metallica à “La Chanson d’Hélène” de Philippe Sarde. Improvisatrice exceptionnelle, elle possède une palette de timbres et de couleurs rares. Son chant singulier, en coréen, en anglais, espagnol, portugais ou français, tout en nuances et subtilités harmoniques, reste peu comparable. Youn Sun Nah alterne aujourd’hui les apparitions en duo (avec Ulf Wakenus, qui fût à partir de 1997 le guitariste du quartet d’Oscar Peterson) et en quintet. Après avoir envoûté le public viennois en 2013, elle revient à nouveau au Théâtre Antique avec cette même soif d’aventure : “J'ai peu à peu glissé vers des interprétations moins cérébrales, plus physiques. J'ai osé demander aux musiciens du quintet de composer pour moi. Vincent me voyait chanter de la pop, du rock. Lars pensait à du lyrique, et Ulf m'a dirigé vers les vocalises. C’est terriblement excitant !” Indubitablement.

Line-up : Youn Sun Nah (voc), Ulf Wakenius (g), Vincent Peirani (acc), Simon Tailleu (b) - Invitée : Yoon-Jeong Heo (geomungo) 

Site internet : www.accesconcert.com/http-www-accesconcert-com-Nos-artistes-fr-Youn-Sun-Nah-1.htm 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
Leyla McCalla 
Multi-instrumentiste, cette blueswoman joue du violoncelle d'une façon très personnelle pour accompagner des titres folky et est aussi à l'aise pour jouer un blues à la guitare ou une vielle chanson créole au banjo. Installée en Louisiane, elle ne cesse d'explorer le jazz traditionnel et ses musiques populaires. Échappée du groupe Carolina Chocolate Drops et petite protégée de Taj Mahal, la violoncelliste et chanteuse Leyla McCalla propose un album solo en hommage à une figure mythique de la Harlem Renaissance des années 1920 : le poète et auteur Langston Hughes. On est emporté par le charme et le talent de Leyla... 
Line-up : Leyla (voc, cello, g, banjo) Raphael Imbert (s), Thomas Weirich (g) 

Site internet : www.leylamccalla.com 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Malcolm Braff “Green Woman” 
Malcolm Braff est un animal voyageur et singulier. Né au Brésil, une enfance à Dakar, établi à présent en Suisse, on le trouve porc-épic joyeux dans son trio électrique, grizzly hirsute dans l’écurie Blue Note, ou encore panda enchanteur aux côtés d’Erik Truffaz et de ses acolytes Indiens. Il marque ses auditeurs par sa sensualité rigoureuse, son énergie volcanique et son sens magistral de l’improvisation. Son nouveau projet s’appelle Green Woman. Le pianiste y opère une nouvelle mue radicale pour dévoiler cette fois-ci un oiseau rare, un quetzal aux couleurs criardes mariant jazz, pop, électro, et ce groove organique et jouissif dont il a le secret. 
Line-up : Claire Huguenin (voc), Malcolm Braff (p, Fender Rhodes), Franco Mento (live elec), Björn Meyer (b elec), Lukas Koenig (dms) 

Site internet : www.malcolmbraff.net 
Jeu.03.07 
THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 42 € 

Soirée NEW GENERATION by Quincy Jones 

Quincy Jones feat. Alfredo Rodriguez, Nikki Yanofsky, Andreas Varady, Justin Kauflin 
Quincy Jones (surnommé Q) est un monument de la musique populaire. Depuis plus de cinq décennies, le trompettiste est peu à peu devenu un arrangeur, compositeur et producteur incontournable. Initié à la trompette dès l’âge de 13 ans par Clark Terry, il fait bientôt la connaissance de Ray Charles avec qui il forme un combo éphémère. Il intègre les orchestres de Lionel Hampton ou Dizzy Gillespie et, en 1957, s’installe à Paris pour travailler avec le label d’Eddie Barclay. De retour aux États-Unis, il devient le directeur musical du label Mercury. En 1979, il produit l’album Off the Wall de Michael Jackson. En 1982, le tandem transforme l'essai avec Thriller qui reste à ce jour l'album le plus vendu de tous les temps (plus de 100 millions d'exemplaires !). En 1985, il co-produit le film La Couleur Pourpre de Steven Spielberg. À 81 ans, le musicien entrepreneur pèse aujourd’hui plusieurs millions de dollars. Édition (Q possède les droits de 1 600 compositions), placements, contrats publicitaires (les montres Audemars Piguet, les casques audio AKG), plusieurs restaurants à Washington, un club de football, une ligne de vêtements et un parfum : Quincy Jones est un self made man. Des succès qui lui permettent de financer sa fondation œuvrant aux USA pour l’éducation des masses. Le musicien possède également l’agence QJ Global Network et le label Mack Avenue grâce auxquels il peut lancer de nouveaux artistes. Il vient nous présenter cet été la revue New Generation by Quincy Jones. On y découvre le jeune pianiste cubain Alfredo Rodriguez qui lui fut présenté en 2006 à Montreux. Son deuxième album, The Invasion Parade, est co-produit par Q. La chanteuse canadienne Nikki Yanofsky, 20 ans, présente Little Secret, un second opus produit par Quincy. Elle a également travaillé avec Herbie Hancock dont le “Cantaloop Island” inspire clairement son single “Something New”. Le guitariste slovaque (d’origine manouche) Andreas Varady est lancé sur les traces de son idole George Benson. Autodidacte comme lui, il fut remarqué par Quincy en 2012, à Montreux. Son deuxième album co-produit par David Foster et Quincy paraît cette année. Enfin, le pianiste non voyant et virtuose Justin Kauflin vient présenter à Vienne son album Live At The Edye Broad Stage. 
Line-up : tba

Site internet : www.quincyjones.com 

The Amazing Keystone Big Band feat. Michel Hausser 
Quatre ans d’existence, et le bouillonnant Amazing Keystone Big Band concentre déjà dans son souffle, à la fois l’esprit des grandes formations de l’ère du swing ou du bop, et l’ouverture, la virtuosité du jazz contemporain. Complices depuis le Conservatoire, le pianiste Fred Nardin, le saxophoniste Jon Boutellier, le tromboniste Bastien Ballaz et le trompettiste David Enhco assurent la direction collégiale et les arrangements du projet. Les 18 cadors qui piaffent derrière les pupitres de cette turbulente machine à jazz ne se contentent pas de faire allégeance à Count Basie, Duke Ellington ou Thad Jones. Ils considèrent surtout que cet orchestre d’amis triés sur le volet leur permet d’expérimenter des idées neuves. Pour cette soirée exceptionnelle placée sous l’œil expert du monumental Quincy Jones, le gros orchestre a choisi de visiter une sélection de thèmes signés par Q au cours de six décennies de carrière. On se prend à rêver que Mr. Jones ait envie de tenir la baguette sur quelques arrangements à son goût. L’occasion semble notamment belle au moment où The Amazing Keystone BB fera monter en scène Michel Hausser, son invité spécial. Le vibraphoniste vient en effet d’Alsace avec dans ses bagages une composition spécialement écrite pour lui par Quincy Jones. The Amazing Keystone Big Band perpétue cette musique ondulatoire tout en exprimant la créativité de leurs propres arrangements, leurs compositions et leurs soli. L’une des forces du big band réside dans le niveau impressionnant de ses solistes (venus de Lyon, Paris, Bruxelles ou Genève). Depuis 2010, l’orchestre a eu l’occasion d’arranger pour Rhoda Scott, Liz McComb, Michel Hausser, Bill Mobley ou Cécile McLorin Salvant. Le Keystone est en résidence toute l’année dans les clubs lyonnais ou parisiens et il se produit sur des scènes prestigieuses. Trois projets sont dans l’actualité du Keystone : une création jazz de Pierre et le Loup, un programme “Jazz et Cinéma” et une adaptation des “Danses Symphoniques” de Leonard Bernstein (2013). 
Line-up : Pierre Dessasis, Kenny Jeanney, Jon Boutellier, Eric Prost, Ghyslain Regard et Jean.Philippe Scali (fl, s), Vincent Labarre, Thierry Seneau, Félicien Bouchot et David Enhco (tp), Bastien Ballaz, Alois Benoit, Loic Bachevillier et Sylvain Thomas (tb), Frédéric Nardin (p), Thibaut François (g), Patrick Maradan (cb), Romain Sarron (dms) 

Site internet : www.keystonebigband.com 
Keep On Keepin’ On, un film de Al Hicks and Adam Hart avec Clark Terry et Justin Kauflin 
Keep On Keepin’ On est l'histoire de la rencontre entre la légende du jazz Clark Terry, agé de 91 ans, et son élève Justin Kauflin. Ce jeune pianiste prodige, non-voyant, rêve de marcher sur les pas de son maître. Alors que Justin est invité à participer à une prestigieuse compétition, la santé de Clark Terry se dégrade. Les deux musiciens se retrouvent face à un immense challenge. Ce film est le portrait intime de deux hommes remarquables, un étudiant qui se bat contre sa singularité et son mentor qui lutte pour sa survie. La projection au Théâtre Antique est la première de ce film en Europe après sa présentation au festival Tribeca à New York.

CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
Youn Sun Nah Duo Artiste résidente 
Arrivée à Paris voici quinze ans pour y étudier le jazz et la chanson française, Youn Sun Nah est aujourd'hui considérée comme l'une des chanteuses les plus singulières de la nouvelle génération. Avec Same Girl, son septième album, elle poursuit son voyage musical et ses explorations en jouant avec différents styles et genres. Les chansons proviennent d'horizons très variés et Youn se plaît à surprendre par des morceaux revisités de manière très personnelle. Sur scène, elle forme un duo complice avec Ulf Wakenius qui a tenu, pendant dix ans, l'une des places les plus prestigieuses pour un jazzman, comme guitariste du légendaire quartet d'Oscar Peterson. Une formule intimiste mais beaucoup d'espace et de liberté, ce qui sied à merveille au Club de Minuit. 
Line-up : Youn Sun Nah (voc), Ulf Wakenius (g) 

Site internet : www.accesconcert.com/http-www-accesconcert-com-Nos-artistes-fr-Youn-Sun-Nah-1.htm 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Nik Bärtsch’s Ronin 
Depuis 2001, Nik Bärtsch expérimente son projet “Zen Funk”, RONIN. Entouré d’un clarinettiste, d’une basse et d’une batterie, Nik développe au piano ou au rhodes des mélodies totalement enivrantes qui se mêlent à la polyrythmie minimaliste de ses partenaires. Avec Ronin, nous ne savons jamais où commence l’improvisation et où s'arrêtent les compositions (ou peut-être le contraire...). Entre groove aléatoire, transe digne des soigneurs gnawas et minimalisme américain, Ronin a une ambition, celle de créer un maximum d’effets en un minimum de notes. Certaines pièces peuvent prendre plus de vingt minutes à se développer pour créer un effet hypnotisant garanti... En 2011, le Wall Street Journal a choisi la prestation de RONIN comme l’un des 6 meilleurs shows de l’année (avec Björk, Radiohead, Patti Smith, Feist et Anna Calvi) !
Line-up : Nik Bärtsch (p, Fender Rhodes, comp), Sha (As, Bcl), Thomy Jordi (b), Kaspar Rast (dms) 

Ven.04.07 
Soirée Blues THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 42 € 

Buddy Guy et invité spécial Quinn Sullivan 
Le guitariste Buddy Guy débarque à Chicago en 57. Il y croise Magic Sim et Otis Rush. Ensemble, ils définiront ce fameux “West Side sound” qui mêle l’électricité de Chicago et la ferveur du gospel avec la manière, plus technique, de B.B. King et des guitaristes californiens. Buddy Guy est un styliste exceptionnel qui sait passer en quelques secondes d’une atmosphère tendue comme un Sloggi, d’un chant exaspéré et dramatique à un nuage de vapeurs plaintives, à un cumulus de tendresse. À l’âge de 22 ans, Buddy devient le guitariste maison du légendaire label Chess. Il participe à d’innombrables séances d’enregistrement, de Muddy Waters à Sonny Boy Williamson. Entre 1960 et 1965, il grave également sous son nom une série de disques fondateurs avant de s’associer avec l’harmoniciste et chanteur Junior Wells (également un showman notoire, façon James Brown). Il achète un club à Chicago et effectue de nombreuses tournées en Europe (dont une qui passe en 1970 par le Palais des Sports de Lyon, en ouverture des Rolling Stones !). L’orchestre de Buddy Guy & Junior Wells est alors l’un des plus brillants de l’époque. Sous son seul nom, Guy signe ensuite pour Vanguard trois albums incontournables : A Man And The Blues, This Is Buddy Guy et Hold That Plane. Malgré cela, le guitariste traverse alors des années de doute. Encensé par les amateurs européens mais sans contrat, Buddy Guy devient amer. Lorsqu’un nouveau blues revival pointe à la fin des années 80, Guy s’en empare goulûment. Il monte le volume de sa Stratocaster, s’entoure de musiciens plutôt rock et radicalise son style. À partir de Damn Right, I’ve Got the Blues (Silvertone. 1990), il s’installe dans ce rôle de “légende vivante du blues” qui lui apporte enfin la gloire. Cinq Grammy Awards au compteur, Buddy Guy est devenu ce monument du blues qu’il méritait d’être dès le milieu des années 70. Le natif de Louisiane (en juillet 1936) revient au Théâtre Antique avec un (double) album sous le bras : Rhythm & Blues, paru en 2013. Il y croise notamment le fer avec Joe Perry et Steve Tyler du groupe Aerosmith ! 
Line-up : tba

Site internet : www.buddyguy.net 

Tedeschi Trucks Band 
Chanteuse, guitariste et compositeur native du Massachussets, Susan Tedeschi fait partie de cette génération qui renouvelle aujourd’hui le blues rock… sudiste ! Dès l’enfance, elle commence à chanter dans la banlieue de Boston. Elle étudie au Berklee College of Music avant de rejoindre le Reverence Gospel Ensemble et débute sous son nom dans les années 90, assumant les influences conjointes de Bonnie Raitt, Janis Joplin et Toni Lynn Washington. Grâce à une indiscutable présence scénique, à une voix puissante et à un jeu de guitare acéré, Tedeschi aligne en une décennie une rafale de nominations aux Grammy Awards. En 2001, elle épouse le guitariste Dereck Trucks (du groupe Dereck Trucks Band). Les deux tourtereaux décident bientôt de ne plus jouer qu’ensemble…
Les amateurs de rock 70’s associent évidemment le nom de Trucks à la légende du Allman Brothers Band. Derek Trucks n’intègre la cinquième incarnation du fameux groupe originaire de Macon (Georgie) qu’en 1999. Il est le neveu de Butch Trucks, membre original des Allman Bros. En 2003, le magazine Rolling Stone inscrit Duane Allman, Dickey Betts et Derek Trucks dans son classement des 100 meilleurs guitaristes de la planète. Récemment, Derek Trucks annonçait qu’il quitterait ABB en 2014, après le 45e anniversaire du groupe. Le blond virtuose ne voit en effet plus l’avenir sans Susan. De fait, le charme et la ferveur de la chanteuse associés à son jeu de guitare survolté remportent un succès massif aux USA. Ces deux-là se complètent idéalement, à la vie comme à la scène. Ils roucoulent en Floride, où ils habitent, et tournent désormais sous le nom de Tedeschi Trucks Band, un tintet cuivré (2 sax, trompette et trombone). L’album Back to the River (2008) marquait un tournant dans la carrière de Susan Tedeschi : “Ce n'est plus un disque de pur blues. Il y a également d'autres influences, soul, country…”. Depuis, un album live (Everybody’s Talkin’) et le tout nouveaux Made Up Mind (2013) ont définitivement imposé le TTB comme le groupe de blues rock contemporain le plus emblématique du Sud éternel. 

Line-up : Derek Trucks (g), Susan Tedeschi (g, voc), Kebbi Williams (s), Maurice Brown (tp), Saunders Sermons (tb, voc), Kofi Burbridge (keys, fl), Tyler Greenwell (dms, perc), J.J. Johnson (dms, perc), Mike Mattison (harmony voc), Mark Rivers (harmony voc) 

Site internet : www.tedeschitrucksband.com 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
Thomas Schoeffler Jr 

Également en set découverte au Théâtre Antique dès 20h 
Daddy’s Not Going Home n'est que le premier album du français Thomas Schoeffler Jr, et l’on murmure déjà le nom de ce “one man band” atypique dans le petit monde du néo-folk et des douze mesures contemporaines. On le voit ainsi à l'affiche de la plupart des festivals de blues du territoire : Blues Autour du Zinc, Blues Sur Seine ou bien encore le fameux Cognac Blues Passion. Seul sur les routes depuis trois ans, l’Alsacien s’est inventé un langage à la fois rustique (l’instrumentation minimaliste) et urbain (les textes) qui n’est pas sans rappeler parfois, en moins bruitiste, en moins caverneux, celui de Red (de son vrai nom Olivier Lambin, le Lillois un temps installé du côté de Villeurbanne). Il puise ses forces dans les racines du folk américain et dans l'énergie des temps modernes : une sorte de blues de la décroissance, un folk ascète, économe et combatif. Se retrouver en tête-à-tête musical avec Thomas Schoeffler Jr, c’est embarquer pour un voyage dans l’intemporalité. Aux sons d'une guitare tantôt salement électrique (rarement : sur son 45t “Laurie Cheek” ou sur “Whatever You Do”, par exemple), tantôt acoustique (mais amplifiée), d'un jeu de slide assassin, d’un harmonica aussi acide que celui de Bob Dylan et d’un tap stomp obsédant (son pied droit martelant un tambourin au sol), Shoeffler junior raconte donc en anglais textuel ses histoires nomades. De sa voix fragile, blanche, fervente, il visite également Hank Williams, l’icône country des 40’s, première star déjantée de l’histoire qui chantait à la fois la violence (“Honky Tonkin'”) et l'oisiveté (“Lost Highway”), mais qui transpirait au petit matin sur des chansons religieuses rongées de remords (“I Saw The Light”). Thomas et ses allures mormones en ont sans doute pris de la graine (d’orge). Non, Shoeffler n’est pas de Bruxelles, mais de Mulhouse / Strasbourg.

Line-up : Thomas Schoeffler Jr (vpc, g, harm, tambourin) 

Site internet : myspace.com/thomasschoefflerjr 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Karl Hector & the Malcouns 
Signé sous le label californien “Now Again” (The Heliocentrics, Seu Jorge, Dimlite...), ce projet se présente comme une odyssée psychédélique funk imprégnée de culture africaine. Aux côtés de Bo Baral, autres membres des “poets of rythm”, JJ Whitefield (des Whitefield brothers) le leader a composé plus de vingt titres qui illustrent la route de Karl Hector. Enracinée dans les rythmiques funk de James Brown et l’afro-beat de Fela Kuti, la musique des Malcouns est chargée en endorphine et nous mène tout droit sur le dancefloor du JazzMix... 
Line-up : tba 

Site internet : www.nowagainrecords.com/out-now-karl-hector-ngunga-yeti-fofa-ep
Sam.05.07 
Soirée Soul Night at the Apollo 

Celebrating the 80th anniversary of the Historic New York Theater 

THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 42 € 

The Daptone Super Soul Revue featuring Sharon Jones & the Dap-Kings, Charles Bradley and his Extraordinaires, Antibalas, The Sugarman 3 
L’Apollo Theater de Harlem est l'un des lieux culturels emblématiques de New York, un temple historique de la soul, du jazz et de la salsa. Légendes consacrées et nouveaux talents se côtoient depuis 1934 sur la fameuse scène de la 125e rue. Les premières “Amateur Nights” de l’Apollo ont révélé Ella Fitzgerald, Sarah Vaughan, Billie Holiday, James Brown, Celia Cruz, Tito Puente, Michael Jackson ou Stevie Wonder. Cette institution américaine restaurée en 1991 est toujours aujourd’hui un modèle d'innovation et d'excellence. Sa programmation favorise la pluridisciplinarité et la multi culturalité. La carrière de James Brown, notamment, demeure liée pour l’éternité à l’Apollo où il enregistra l’un des plus fabuleux live de l’histoire (James Brown Live At The Apollo). 

S’il y a un label qui perpétue aujourd’hui à New York l’esprit de la soul vintage défini par la communauté artistique de l’Apollo, c’est bien Daptone Records. La revue imaginée par le label brille par le retour attendu de sa star Sharon Jones & the Dap-Kings avec un nouvel album : Give the People What They Want (2013). Rhythm'n’blues rauque, funk crasseux ou ballades lascives, Sharon et ses huit funkateers en smoking noir s’entendent à faire revivre une soul puissante et festive. Sur scène, la présence de miss Jones (native d’Alberta, comme James Brown) est électrisante. Son aisance sur les pas du funky train ou du shing a ling et sa voix fumée renvoient aux grandes heures de l'Apollo. 

Le chanteur Charles Bradley de Brooklyn est un miraculé de la soul des 70’s. Il enregistre son premier album (No Time for Dreaming, chez Daptone Rec.) à 62 ans seulement, et connaît enfin le succès en racontant son histoire, celle d’un prolétaire qui gagnait sa vie en cuisinant la semaine et en imitant James Brown le week-end. Il poursuit aujourd’hui sa résurrection magnifique en publiant un deuxième album, Victim of Love. Le proto funk épicé d’afrobeat du gang Antibalas, très cuivré, et la soul sudiste du saxophoniste Sugarman (Sugarman 3) complètent cette revue qui fleure bon la sueur (sweat) assurée. 
Line-up : tba

Sites internet : www.sharonjonesandthedapkings.com - http://thecharlesbradley.com - www.antibalas.com https://myspace.com/sugarman3 
Ben l’Oncle Soul & Monophonics 
Benjamin Duterde, 30 ans, alias Ben L’Oncle Soul, ne pouvait échapper à son destin. Biberonnée au son de l’album Otis Blue d’Otis Redding, son enfance fut bercée par la discothèque maternelle, Aretha Franklin, Donny Hathaway ou Marvin Gaye. Repéré sur Internet par le label Motown France en 2008, le jeune soulman tourangeau n’en finit plus d’ajouter des chapitres insensés à son rêve de gosse. 

Fin 2009, son EP Soulwash pousse la porte des radios avec une version groovy du “Seven Nation Army” de White Stripes. L’album (Ben L’Oncle Soul) paraît en 2010. C’est un véritable tsunami commercial, certifié triple disque de platine. Sacré “Révélation Scène” aux Victoires de la Musique 2011 pour son show pétillant, L’Oncle revient au Théâtre Antique trois ans après sa première apparition. Un retour annoncé depuis l’automne par le single “Hallelujah !!! (J’ai tant besoin de toi)”, une petite bombe néo vintage façon Saadiq. Comme le reste du nouvel album (A Coup de Rêves, paru en mai chez Universal), le titre a été enregistré à San Francisco en compagnie du groupe californien Monophonics. Sur la côte Ouest, ce sextet cuivré fondé en 2005, fleuron du label Ubiquity, s’inscrit dans la mouvance psychedelic soul US actuelle, à l’instar du Breakestra de Los Angeles. Monophonics accompagne également Ben L’Oncle Soul sur les routes cet été. “Ils avaient entendu parler de moi lors de ma petite tournée aux USA. On leur a dit qu’il y avait un petit Français qui faisait de la soul et qu’ils devraient écouter. Quand nous nous sommes rencontrés à Paris, le courant est tout de suite passé”. L’album A Coup de Rêves sonne plus blues, plus rugueux que son prédécesseur : “J’y dévoile plus mon âme. Comme chacun, j’ai vécu deux ou trois moments difficiles. Ce répertoire fut aussi douloureux à créer qu’excitant à réaliser”. Un enregistrement indubitablement moins insouciant que cette version jump’n’jive d’“Être un homme comme vous” (Le Livre de La Jungle) interprétée par notre Ben “King Louie” pour le disque We Love Disney paru en décembre dernier. Éternelle jeunesse…
Line-up : Ben (lead voc), Morgan Price (s), Ryan Scott (tp), Ian McDonald (g), Myles O’Mahony (b), Kelly Finnigan (keys), Cyril Mence aka Opé Smith, Ulrich Adabunu (chœurs), Austin Bohlman (dms), tbc (tp)

Sites internet : www.benlonclesoul.com - facebook.com/BenlOncleSoul 
Guest Appearance by Child Prodigy Matthew Whitaker Apollo Amateur Night Winner  - Set Découverte au Théâtre Antique 20h 
Le pianiste et organiste Matthew Whitaker est ce jeune prodige de 14 ans (aujourd’hui) qui affiche quelques-unes des caractéristiques qui suffiraient, s’il chantait, à en faire le nouveau “Little” Stevie Wonder lancé jadis par la Motown. Il est “La nouvelle merveille musicale”, “Le futur du jazz, le futur de la musique”, “Un prodige de 14 ans !”. Si Matthew est un musicien dont les dons exceptionnels sont enviables, il n’a pas eu que des cadeaux de la vie. Né trois mois avant terme, chétif et fragile, un excès d’oxygénation le rend aveugle. Son grand-père lui offre un petit synthétiseur à l’âge de 3 ans. Dingue de son instrument, le gamin fréquente la Lighthouse Music School où il étudie le piano et la batterie, la Harlem School of the Arts où il découvre le jazz, et enfin la Jazz House Kids dont il devient membre de la section orgue. L’adolescent pratique aujourd’hui en virtuose le piano, l’Hammond B3, divers claviers électriques, les synthétiseurs et la batterie. Il remporte le premier prix du concours annuel de l’Apollo Theater. Il fait la première partie de Stevie Wonder lors de l’introduction de celui-ci au Apollo’s Hall of Fame en 2011. Dès lors, on verra le jeune Matthew invité par Roy Ayers, James Carter, Victor Lewis, Christian McBride ou William Parker. On peut enfin écouter le musicien à la batterie chaque troisième samedi du mois à la New Hope Baptist Church de Hackensack, son fief du New Jersey. 
Line-up : tba

Site internet : www.matthewwhitaker.net
CLUB DE MINUIT 

0h00 | Entrée libre 
Zara McFarlane 
Née de parents jamaïcains à Dagenham en Angleterre, la chanteuse Zara McFarlane a grandi en écoutant du reggae et du R’n B. C’est au cours de ses études secondaires qu’elle attrape le virus du jazz. If You Knew Her est son deuxième album depuis que le DJ Gilles Peterson l’a découverte et signée sur son label Bronswood. Autant dire qu'un vent de fraîcheur et de mélodies subtiles va souffler dans le paysage musical, la Londonienne y apportant son jazz tantôt classique tantôt pop aux vapeurs soul. Zara McFarlane est l’avenir du jazz vocal international aux côtés de Gregory Porter, Lalah Hathaway ou encore José James. 
Line-up : Zara McFarlane (voc), Peter Edwards (p), Moses Boyd (dms), Max Luthert (double b), Binker Golding (ts) 

Site internet : www.zaramcfarlane.com
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Gizmo 
Gizmo a déjà une carrière de choix en tant que bassiste sidemen et directeur musical de la prolifique scène jazz new-yorkaise. On l’a entendu aux côtés de Derrick Hodge, Casey Benjamin ou Jamire Williams. C’est au cours de l’année 2012 qu’il décide de produire son premier album Red Balloon dans lequel il explore ses talents de multi-instrumentiste, compositeur et chanteur. L’opus sort en octobre 2012 sous le label “Revive music” que l’on connaît bien pour ses velléités transgenre et son souhait de créer un lien entre jazz et hip-hop. (Ce sont eux qui ont officié des années durant derrière Robert Glasper ou Chris Dave...). Fortement ancré dans le jazz, Gizmo propose une sonorité et des beats teintés de hip-hop unique qui donnent à danser mais aussi à écouter attentivement. 
Line-up : Gizmo (voc, b), Jaime Woods (back voc), Yasser Tajeda (g), Mitch Henry or Brian Hargrove (P, K), John Newman (dms)

Site internet : www.gizmosound.com
Dim.06.07
Soirée Guitare 

THÉÂTRE ANTIQUE 19h30 | Tarif normal 47 € 

Jeff Beck 
Depuis ses lointains débuts en 1965 au sein des Yardbirds (il y remplace Jimmy Page, sur sa recommandation), Jeff Beck, ce guitar hero flamboyant devenu trop rare, imprévisible et secret, a su créer un style sauvage, incroyablement technique, et une sonorité jusque-là inouïe. Parmi ceux qui ont fait entrer la guitare électrique dans une nouvelle dimension, Jeff Beck est sans doute le seul véritable rival de Jimi Hendrix. Il atteint le sommet de sa notoriété dans le milieu et jusqu’à la fin des années 70. Fin 2012, Beck le revenant donnait une série de concerts intimes au Ronnie Scott, le célèbre club de jazz de Londres. Ces quelques apparitions londoniennes, entouré de son nouveau groupe (Rhonda Smith à la basse, Nicholas Meier à la seconde guitare, Jonathan Joseph à la batterie et Lizzie Ball au violon) étaient trempées dans ce rock fusion (ou jazz rock) dont Beck fut le parangon dès les albums Blow by Blow (1975) et Wired (1976). Ce show récent de Jeff Beck a vu défiler une foule de célébrités, dont ses amis Robert Plant et Jimmy Page. De retour aux États-Unis (où il vécu dans le milieu des 70’s pour raisons fiscales), il part en tournée au cours de l’été 2013 avec Brian Wilson, David Marks et Al Jardine (soit un petit tiers des légendaires Beach Boys). À l’automne, Jeff Beck entre en studio pour, selon la rumeur, “préparer un nouvel opus”. Un disque attendu par les fans de la star britannique (il est né en 1944 dans la banlieue sud de Londres) depuis son dernier enregistrement studio de 2010 (Emotion & Commotion). Entre-temps, Beck ne s’est pourtant pas contenté de bricoler les carburateurs de sa fameuse collection de bolides. Il a notamment enregistré Rock´n´Roll Party - Honoring Les Paul, à l´Iridium Jazz Club de New York. Un album live émouvant, hors du temps, entre twanging guitar et pur rockabilly, en hommage au légendaire guitariste Les Paul disparu en 2009. Dans le début des années 60 en effet, la sonorité spatiale et l’incroyable précision de Les Paul exercèrent une influence décisive sur un jeune surdoué londonien nommé Geoffrey Arnold Beck.
Line-up : Jeff Beck, Nicolas Meier (g), Lizzie Ball (violin), Rhonda Smith (b), Jonathan Joseph (dms) 

Site internet : www.jeffbeckofficial.com 
Joe Satriani 
Cet étourdissant virtuose américain (il est né en 1956 dans l’État de New York) est considéré comme l'un des techniciens de la guitare rock les plus accomplis de sa génération. Son album Surfing With the Alien (paru en 1987 et réédité en 2007) demeure le plus remarquable d’une longue discographie instrumentale en 220 survoltés (une vingtaine d’albums sous son nom depuis 1984). Il est en tout cas l’un des opus les plus représentatifs de sa marque heavy. Joe “Satch” Satriani maîtrise en effet toutes (oui, toutes !) les techniques de jeu pour une guitare électrique, du legato au tapping en passant par le sweeping, les harmoniques ou l'utilisation (permanente, comme chez Jeff Beck) d’un vibrato aussi élastique qu’un chewing-gum. S’il est parfois reproché au virtuose glabre un certain manque d’engagement émotionnel, un côté démonstrateur chez Ibanez (il a créé en 1990 la JS, sa propre ligne de guitare Ibanez), le natif de Long Island a néanmoins développé une esthétique. Son univers, ses titres font régulièrement référence à la science-fiction et notamment au Surfer d’Argent, le super héros de comics (“Surfing With the Alien”) à la littérature SF d’un Kurt Vonnegut (“Ice 9”) ou à la saga Star Trek. 

Le jeune Satch se penche sérieusement sur une guitare électrique à l'âge de quatorze ans, quand il apprend la mort de son idole Jimi Hendrix (en 1970). En 1978, il s'installe déjà à Berkeley pour y enseigner la guitare durant une décennie. Au nombre de ses élèves figurent Steve Vai, Kirk Hammett (Metallica), Larry LaLonde (Primus) ou Alex Skolnick (Testament). Il réalise un premier EP expérimental (toutes les pistes sont jouées à la guitare) en 1984. Vingt-cinq ans plus tard, il fonde le super groupe Chickenfoot avec Michael Anthony et Sammy Hagar (de Van Halen) et le batteur de Red Hot Chili Peppers. En 2012, Satch tourne sous l’étendard de son fameux G3 avec Steve Lukather. Unstoppable Momentum, le 14e album studio de cet ex-guitariste de Mick Jagger (solo), d’Alice Cooper ou Deep Purple (en 93) est paru au printemps dernier. Joe devant !
Line-up : tba 

Site internet : www.satriani.com 
They Call Me Rico 
Après un premier album (They Call Me Rico, en 2011) fort bien accueilli par la critique spécialisée et le public, près de 150 concerts au Canada (dont le Festival International de Jazz de Montréal) et en Europe où il a notamment fait une apparition remarquée à Jazz à Vienne l’année dernière (à Cybèle), le Canadien Frédéric Pellerin aka They Call Me Rico revient sur le Vieux Continent. Ce “one man band” étonnant qui s’accompagne assis d’une guitare salement électrifiée tout en martelant du pied une grosse caisse jumbo débarque avec un nouveau recueil de dix chansons : This Kind of Life. Toujours enregistré à l’ancienne, en mode analogique et majoritairement “ive dans le studio”, masterisé à Londres par Ray Staff (Led Zeppelin, David Bowie, Muse), ce deuxième opus reste dans la suite logique de son prédécesseur : authentique et généreux. Une seule reprise, éminemment référentielle (le superbe “I’m On Fire” de Bruce Springsteen), et neuf compositions originales qui flirtent tantôt avec le rock (“Winner or Loser”, “Tried to Love Her”), tantôt avec le folk ou l’americana (“This Kind of Life”), tandis que l’essentiel du répertoire déroule ce blues rêche dont le Canadien fait son miel en public depuis quatre ou cinq ans. Rico évoque parfois une sorte de George Thorogood à barbe, solitaire et sous amphétamines. Le rauque habite son chant de rogomme et la saturation domine le son de sa steel guitar jouée en slide. Pour cet album, They Call Me Rico fait appel à quelques complices, dont ce fidèle Charlie Glad qui l’accompagne souvent en scène avec son violon wha wha et ses claviers penchés sur la sonorité magique de l’orgue Hammond. Le blues n’est pas à court de relève. 
Line-up : Frédéric Pellerin (g) 

Site internet : www.theycallmerico.com 
Lun.07.07 
THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 47 € 

Jamie Cullum 
Entre un jazz classique repeint à neuf, de couleurs vives, et des musiques populaires à danser, le cinquième album du pétillant chanteur et pianiste britannique consacrait en 2011 des goûts plutôt éclectiques. Des intentions contrastées que le natif de Rocheford (UK, en 1979) affiche dès ses débuts, à la charnière des années 2000. Au passage, le disque mettait également en valeur l’excellent travail du producteur Greg Wells qui a travaillé avec Mika ou Katy Perry. “Il produit des disques de pop, mais il a des posters de T. Monk et Count Basie dans son studio, lance Jamie, et ça me correspond parfaitement !”. Dès l’exposé de son album The Pursuit (2009) en effet, l’orchestre de feu Count Basie s’emparait de “Just One of Those Things”. La jeune star britannique lui répondait alors du tac au tac, assénant une performance pleine de gouaille et de swing. Son répertoire bondit volontiers de standards signés Gershwin en influences trip-hop plus contemporaines avec un sens personnel de l’harmonie, à la vitesse d’un tsunami. Après le triomphe planétaire de Catching Tales en 2005, Cullum s'était octroyé une pause de quelques années. Il en avait tout de même profité pour collaborer avec Clint Eastwood sur la bande originale de Gran Torino. En 2012, il apparaissait sur les TV hexagonales aux côtés de la chanteuse française Sophie Maurin sur le très pop et charmant “Far Away”. Son sixième album, Momentum, est paru au printemps dernier. Jamie Cullum tient à conserver sa singularité, mi-rock star, mi-crooner, et cet accent anglais pittoresque. En février dernier, le Momentum Tour passait par Paris. Cette bête de scène débarque à Vienne pour la deuxième fois (il était ici en 2011), avec une bouille d’éternel adolescent (un croisement entre Pete Doherty et McCartney) et un gang de musiciens nettement plus rock : “C'est la première fois que je suis plus vieux que mes accompagnateurs !”. Treize ans après son irruption fracassante dans l’univers des chanteurs de jazz (de pop, de rock ?), le joli Jamie fait un retour plein de culot.

Line-up : tba 

Site internet : www.jamiecullum.com 

Thomas Dutronc invite Angelo Debarre 
Fils de, Thomas Dutronc fait d’abord ses classes de guitariste dans le swing manouche, avant de pousser la chanson avec le succès que l’on sait. À la couleur manouche près, c’est un peu l’histoire de son papa qui recommence. Mais revenons en arrière : le petit Thomas naît en juin 1973. Ses parents, Françoise et Jacques, vedettes 60’s, sont drôlement contents. Dans cet environnement propice, il développe rapidement sous le soleil corse des talents artistiques et débute par la photographie. Il s’intéresse bientôt à l’écriture et co-signe notamment avec son père trois textes de l’album Brèves Rencontres. Thomas tombe alors amoureux de la musique de Django Reinhardt en écoutant, entre autres, Ninine et Mondine Garcia à la Chope des Puces de Saint-Ouen. Il va y rencontrer le guitariste Romane qui lui donne des cours et devient son mentor dans le milieu gypsy. On le verra par la suite, et notamment à Jazz à Vienne en 2002, faire “la pompe” pour Romane, Tchavolo Schmitt ou Dorado Schmitt au sein du Gypsy Project de Bireli Lagrène. Sa carrière de musicien est lancée. Il participe au dernier opus d’Henri Salvador (il écrit la chanson “Mademoiselle”) et, comme son père, s’essaie également au cinéma. Après avoir assuré en 2004 les premières parties de son ami -M- en tournée, le jeune homme passe au-devant de la scène en 2007 avec son premier album de chanteur : Comme Un Manouche Sans Guitare. Succès immédiat. Avec ce disque d’or, poussé par le tube “J’aime Plus Paris”, il conquiert le grand public et part pour une longue tournée à travers l’Hexagone. Son album Silence On Tourne, On Tourne En Rond paraît en 2011 et confirme Thomas Dutronc dans son statut de vedette de la nouvelle chanson française qui swingue. En fin d’année 2013, le plus corse des Parisiens réapparaissait sur les projets Le Soldat Rose 2 et We Love Disney. Aujourd’hui, Thomas Dutronc est enfin de retour, pour de vrai, avec un troisième album qui paraît ce printemps 2014. En mars, il en interprétait plusieurs extraits lors de sa résidence parisienne à la Nouvelle Eve.
Line-up : Thomas Dutronc (voc, g), Rocky Gresset (g), Jérôme Ciosi (g, ukulélé, banjo), David Chiron (b), Angelo Debarre (g) 

Site internet : www.thomasdutronc.fr 
Mar.08.07 
Soirée French Touch 

THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 36 € 

Avec le soutien de la SPEDIDAM 

Manu Katché / Richard Bona / Éric Legnini /Stefano Di Battista 
C’est un véritable all stars international qui visite Jazz à Vienne cette année pour illustrer une manière de jazz élégant et élastique, ni vraiment avant-gardiste, ni tout à fait passéiste : juste intemporel. Ce nouveau quartet étoilé s’appuie en effet, et tout d’abord, sur une rythmique de rêve : le batteur français d’origine ivoirienne Manu Katché y baratte le tempo avec la souplesse qu’on lui connaît, tandis que l’immense bassiste camerounais (et aujourd’hui new-yorkais) Richard Bona pose son ondulation métisse imparable. Puis le pianiste franco-belge Eric Legnini, maître lui aussi du groove naturel et que l’on a déjà vu opérer ici entre une soul façon Donny Hathaway, le hard bop d’un Joe Zawinul (époque Cannonball Adderley) ou l’afrobeat, lance ses brillantes improvisations, happant au passage les citations les plus inattendues. Enfin, l’Italien Stefano Di Battista revigore avec toujours plus de passion et de chaleur latine un hard-bop funky à onduler du bassin (méditerranéen). Ce soliste aux anches de feu redonne des couleurs au souvenir d’Art Pepper (son premier grand flash : “J’ai tout de suite aimé cette sonorité acide, j’ai tout de suite voulu jouer comme Art...”). La hargne, l’implication totale du saxophoniste et leader, jadis adoubé par des mentors de la trempe d’Elvin Jones, Wynton Marsalis ou McCoy Tyner, ont déjà fait succomber le Théâtre Antique à plusieurs reprises (on se souvient notamment de son quartet Trouble Shootin’ lors de l’édition 2008). Legnini et Di Battista, deux mélodistes notoires, s’apprécient mutuellement depuis plus de vingt ans. Une vieille complicité permettant à notre all stars d’éviter les pièges qui guettent parfois ces assemblages luxueux. Des sommets du brio (ici, un G4) dont on sait qu'ils peuvent produire le meilleur comme le pire, pour peu que les ego s'en mêlent. Ici, pas de chocs de personnalités, mais une succession de morceaux de bravoure permettant à chacun de développer ses qualités propres, puis de s’envoler sous nos yeux attendris.  
Line-up : Manu Katché (dms), Stefano Di Battista (s), Eric Legnini (keys), Richard Bona (b) 

Sites internet : www.manu-katche.com - www.bonamusic.com - www.discograph.com/ericlegnini - www.stefanodibattista.eu 
Daniel Humair Quartet 
Avec ce disque étonnant (Sweet & Sour, paru en 2012) qui précède son apparition au Théâtre Antique, le nouveau quartet du batteur (et peintre de renommé internationale) Daniel Humair s’annonce comme l’un des chocs de l’édition. Afin de rester au diapason d’une fraîcheur toujours intacte, celui qui au fil de plus de cinq décennies d’aventures royales a collaboré avec les plus grands s'entoure aujourd'hui de jeunes gâchettes. Après une longue collaboration avec Martial Solal entamée dès 1959, Daniel Humair forme un premier trio avec Jean-Luc Ponty et Eddy Louiss. Il participe à l’European Rhythm Machine de Phil Woods. Durant les années 70, il donne le tempo à Jim Hall, Lee Konitz, Art Farmer, Dexter Gordon, Herbie Mann ou Anthony Braxton, puis fonde avec François Jeanneau et Henri Texier un trio historique, véritable catalyseur du nouveau jazz français et européen. 

Depuis 2003, le percussionniste helvète (sans doute le plus parisien du canton de Genève, où il est né en 1938) aime donc s'adjoindre les services de jeunes loups en pleine ascension. On pense à son projet Baby Boom, un quintet dans lequel s’illustrait déjà Christophe Monniot, aujourd’hui avec les frères Moutin, tout comme Manu Codjia qui figurait aussi au casting. En 2007, Humair enregistre avec Jean-Paul Célea et François Couturier. En 2008, il retrouve cette fois un vieux complice, Joachim Kühn (un fulgurant trio dans les 90’s, avec JF Jenny Clark) et Tony Malaby (album Full Contact). 2011 marque la rencontre avec Laborie Jazz, un label qui lui permet de matérialiser cet opus Sweet & Sour. La scène transcende encore ce disque de tous les printemps. À l'accordéon, Vincent Peirani s'impose définitivement comme le futur de l'instrument, prompt à en faire exploser les codes. Son complice Émile Parisien n’est pas en reste, qui invente au saxophone des contrepoints lumineux. Sous l'œil du capitaine et sa polyrythmie intarissable, Jérôme Regard (le contrebassiste a étudié au CNR de Lyon, puis à Paris avec Jean-François Jenny Clark !) est un phare dans la tempête.
Line-up : Daniel Humair (dms), Emile Parisien (s), Vincent Peirani (acc, voc), Jérome Regard (b) .

Site internet : www.danielhumair.com 
Moutin Factory Quintet 
Pour Lucky People, leur sixième opus, les jumeaux du jazz adoptent deux petits nouveaux et changent de son. François et Louis Moutin s'entourent de jeunes loups de la scène jazz européenne pour donner une suite, un souffle nouveau au projet défini voici douze ans (déjà !) avec leur fameux Moutin Réunion Quartet (Rick Margitza et Pierre de Bethmann). Le jeu incisif et poétique du pianiste junior Thomas Enhco (déjà un invité régulier de Jazz à Vienne), le lyrisme des six cordes électriques de Manu Codjia et le grain de folie mélodique du saxophoniste Christophe Monniot entourent désormais le groove organique de François et Louis, contrebassiste et batteur. Au fil de leurs carrières respectives, les deux frères se sont produits avec certains des plus prestigieuses pointures du jazz moderne (Martial Solal, Mike Stern, Henri Texier, Joe Lovano…). Avec Moutin Factory Quintet, les frangins mettent à profit la force de leur gémellité et, malgré la crise, s’amusent au diapason de leur start-up musicale, de leur usine flambant neuve. Comme dans chacune de leurs entreprises communes depuis 1990, nos ingénieurs dévoyés (François a un diplôme d’ingénieur Télécom et un doctorat en Physique, Louis est diplômé de Centrale et a une maîtrise de mathématiques) prennent plaisir à catalyser les énergies, à propulser ce cosmos d’inspiration dont ils savent s’entourer. L’album Lucky People est l’activateur de cette rencontre-ci. Le jazz de la paire s’y révèle subtil. Il se livre sous des dehors aisés, ce qui est l'élégance même. Même si François et Louis sont établis chacun d'un côté de l'Atlantique, la sonorité générale de leurs projets serait habituellement plutôt plus américaine qu'européenne. Ici, le saxophoniste à béret, notamment, apporte une étrangeté (normande) qui décale enfin les frontières. Dans l’album, la Factory assène par ailleurs un réarrangement d'Ornette Coleman qui cloue simplement le bec. Ce quintet né à la suite d’une résidence à l’Amphi de l’Opéra de Lyon fait décidément honneur à l'une des rythmiques les plus excitantes de ces vingt dernières années.
Line-up : François Moutin (b, composition), Louis Moutin (dms, composition), Thomas Enhco (p), Emmanuel Codjia (g), Christophe Monniot (s alto) 

Site internet : www.moutin.com 
CLUB DE MINUIT  0h00 | Entrée libre  
Winston McAnuff & Fixi 
Winston McAnuff est décidément le plus original des Jamaïcains à Paris. Infatigable bête de scène, redécouvert par le public il y a 10 ans, cette légende reggae a depuis lors enregistré pas moins de quatre albums. Sa rencontre avec Fixi, l’accordéoniste de Java, connu aussi pour son travail avec Tony Allen et Lindigo, a donné naissance à une musique aussi hybride qu’unique, improbable croisement entre musette, soul de gangster, afrobeat, jazz et reggae ! Six ans après le mythique Paris Rockin, ces deux génies se retrouvent enfin pour un nouvel ovni musical.
Line-up : Winston McAnuff (voc, g), Fixi (acc, p, keys, chœurs), Markus (beat.box, keys, mpc) 

Site internet : facebook.com/winstonmcanuff 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Spleen and the black and white skins feat. Heezbus & Jono McCleery 
En 2005, sortait une compilation fièrement nommée The Black & White Skins dans laquelle figuraient des artistes tels que Hindi Zahra, Anthony & the Johnsons, Devendra Banhart ou Bat For Lashes dont on entendra fortement parler quelques années plus tard... Ce projet a été mené par un artiste iconoclaste, que l’on croise sur les trois premiers albums de Cocorosie et qui se présente comme une subtile combinaison de sensibilité soul et de verve rock’n hip-hop ! 

Spleen, français originaire du Cameroun, vient au JazzMix nous présenter la continuité de son collectif qui héberge musiciens mais aussi graphistes, cinéastes et photographes (theblackandwhiteskins.com). Il profite de cette date pour reformer le groupe Heez Bus en compagnie de Hugh Coltman et nous amène d’Angleterre le jeune Jono McCleery qui s’est fait connaître avec son sublime titre Ballade !
Line-up : Spleen, Hugh Coltman (voc), Gael Rakotondrabe (p), Steve Belvilus (dms), Ben Molinaro (b), Jono McCleery (voc) 

Site internet : www.theblackandwhiteskins.com 
Mer.09.07 
THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 42 € 

Bobby McFerrin spirityouall 
Un dynamiteur mélodieux ! Cela fait déjà quelques décennies que Bobby McFerrin fait exploser, toujours dans l’harmonie, les règles en usage chez les chanteurs. Cet incroyable musicien détenteur de dix Grammy Awards a notamment contribué à effacer les distinctions entre musique populaire et musique savante. Pieds nus, il parcourt les scènes les plus prestigieuses en explorant des territoires encore vierges, inspirant toute une nouvelle génération de chanteurs a cappella comme la vague des beatboxers. Son dernier album en date, SpiritYouAll (on appréciera au passage l’homophonie joueuse du titre avec le chant sacré), est un disque plutôt bluesy et positif. Une progression attendue de la part de ce rebelle à l’industrie musicale qui a redéfini le rôle populaire du chant par la simple grâce d’un tube planétaire a cappella (“Don’t Worry, Be Happy”, en 1988). Bobby McFerrin est incontestablement l'un des plus fins acrobates de l'improvisation vocale. De scats étourdissants en euphonies ahurissantes, il fait ployer sa voix inouïe au gré d'une imagination intarissable. Il expose aussi régulièrement les possibilités et l’universalité de la gamme pentatonique et, techniquement, celles des vocalises en multi pistes (le multi-tracking : “Don’t Worry, Be Happy” comporte sept pistes de voix, le répertoire de l’album VOCAbuLarieS en accumule des centaines !). Homme de projets et de rencontres, le maestro a notamment chanté aux côtés de Chick Corea (ils ont enregistré ensemble 3 albums depuis 1992 : Play, The Mozart Sessions et Rendez-Vous In New-York, et ils étaient “Together” à Jazz à Vienne en 2012), Pharoah Sanders, Herbie Hancock, le Vienna Art Choir ou bien encore le violoncelliste YoYo Ma. Le répertoire de celui qui a commencé sa carrière avec des réinterprétations des Beatles (“Blackbird”) s'inspirant des cantates de Bach ne comporte aucune limite stylistique. Il s'étend de Mozart à James Brown ou John Coltrane en passant par Charlie Parker, les musiques traditionnelles d’Afrique ou du Brésil et la composition instantanée.
Line-up : Bobby McFerrin (voc), Madison McFerrin (voc), Gil Goldstein (dir, acc, keys), David Mansfield (g, mand, vln), Armand Hirsch (g), Jeff Carney (b), Louis Cato (voc, g, perc, dms) 
The Kenny Garrett quintet 
À la fin d’un article paru dans le magazine DownBeat l’an dernier, le saxophoniste Kenny Garrett déclarait : “On espère toujours se voir grandir au fil des albums”. Et c’est clairement le cas avec ce Pushing The World Away (2013), son dix-septième enregistrement en tant que leader. L’opus nous montre un artiste de 53 ans au sommet de son art, pas seulement en tant que saxophoniste, mais aussi comme compositeur. Le pianiste Mulgrew Miller, son ami proche, note à propos de l’ex-sideman de Miles Davis (dans la toute dernière partie de carrière de celui-ci, de 1989 à 1991) : “Kenny a toujours eu un son incroyable à l’alto comme au soprano. Mais ce sont ses propres compositions qui ont fait peu à peu de cette sonorité unique une véritable voix”. Dès le premier titre de ce nouvel album, Garrett salue en retour le pianiste qu’il a côtoyé pendant plus de trente ans. Notre natif de Detroit (en 1960) rend d’ailleurs hommage au fil des compositions de l’album à d’autres amis et héros de son Panthéon personnel : Chick Corea, Chucho Valdès, Sonny Rollins ou Donald Brown. Une démarche qui rapproche ce nouveau projet de son prédécesseur, Seeds From The Underground (2012). “Je n’avais pourtant pas en tête de poursuivre ce concept de l’hommage qui constituait le fil rouge de Seeds From The Underground, dit-il. Je voulais juste composer. Mais les évocations de mes amis surgissaient toutes seules !”. Ainsi le thème de “J’ouvert” (“Carnaval”, en créole) qui fait un clin d’œil respectueux à Sonny Rollins. Ainsi “Hey, Chick” dont Corea appréciera sans doute les ambiances espagnoles et marocaines. “Nous avons plusieurs fois tenté de travailler ensemble avec Chucho Valdès, mais je n’ai jamais pu obtenir mon visa pour Cuba !”, se souvient Garrett. Malgré tout, “Chucho’s Mambo” fait entendre la trompette de Ravi Best et les percussions caraïbes de Rudy Bird, ex-Miles Davis lui aussi. Ce même Rudy Bird qui complète désormais le nouveau quintet de Garrett en scène. 
Line-up : Kenny Garrett (als, ss), Corcoran Holt (b), Vernell Brown (p), Rudy Bird (perc), McClenty Hunter (dms) 

Site internet : www.kennygarrett.com 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
orTie 
L’ortie pique, gratte, peut aussi guérir. Elle est par ailleurs un excellent engrais naturel pour faire pousser l’envie d’une musique libre. Le duo orTie, composé de la clarinettiste Élodie Pasquier et du pianiste Grégoire Gensse, a reçu le prix du Tremplin Jazz(s)RA 2012, à l’unanimité des 15 membres du jury. Grégoire et Élodie écrivent leur musique et la jouent. Ils l’écrivent comme des explorateurs tracent une carte sur laquelle figurent des lieux connus reliés par les mystérieux pointillés de l’improvisation. Ils la jouent en l’explorant. Ces deux-là ont tout pour eux : le son, les idées, et, sur scène, une présence et une énergie quasiment rock. orTie : c’est le jazz d’aujourd’hui !
Line-up : Élodie Pasquier (cl), Grégoire Gensse (p) 

Site internet : www.ortie-duo.fr 
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Shigeto & M. Sayyid (Antipop Consortium) present “ Power Plant” 
Attention les oreilles ! Création 100% Jazz à Vienne, la rencontre du batteur / beatmaker de Detroit Shigeto et d’un des membres fondateurs de APC (Anti Pop Consortium) va faire couler de l’encre. M. Sayyid a été baigné de jazz depuis son enfance et est l’un des pionniers du jeu MPC (le fameux sampler Akai) en live. Il est également MC, producteur et designer graphique. Ses collaborations s’étendent de MF Doom à Modeselktor en passant par Matthew Shipp.

De l’autre côté, nous recevons Shigeto, jeune producteur de Détroit qui étudie la batterie jazz à la New School de NYC et se passionne très vite pour les textures électroniques et les possibilités rythmiques offertes par les machines. Sur scène, il a l’habitude de se présenter seul entouré de ses machines et d’une batterie pour insuffler une dimension organique et live à ses boucles endiablées. Vous avez dit Live hip-hop ?
Line-up : M. Sayyid (MPC, Voc), Shigeto (Machines, Keys, drums) 

Sites internet : www.ghostly.com/artists/shigeto - 
www.ninjatune.net/artist/anti-pop-consortium#.UwpVA17Vq2w
Jeu.10.07 
Soirée Brésil 

THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 36 € 

Sergio Mendes Brasil 2014
Ces huit dernières années ont consacré le retour aux affaires du légendaire Sergio Mendes, 73 ans depuis février. Après une décennie de semi retraite (dorée), le pianiste, compositeur et arrangeur brésilien refait surface en 2006 avec l’album Timless et à la faveur d’une version réactualisée (par will.i.am et Black Eyed Peas) de l’irrésistible “Mas Que Nada”. Quarante ans après la version de Sergio Mendes & Brasil ’66, le titre fait à nouveau un carton planétaire. Depuis, notre nominé aux Academy Awards 2012 (pour la B.O du film d’animation Rio) a enregistré deux opus supplémentaires : Encanto et Bom Tempo (son 38e album studio !). L’inusable machine à tube présentait enfin récemment à Londres son nouveau groupe Brasil 2012. Sergio Mendes enregistre depuis 1961. Son premier album s’intitulait alors  Dance Moderno. L'année suivante, il se retrouve déjà à l’affiche du premier festival de bossa nova de New York et y rencontre le saxophoniste Cannonball Adderley. L'album Cannonball's Bossa Nova de 1962 offre un prestigieux parrainage jazz au pianiste carioca. Il forme alors le Sergio Mendes Trio, puis la première mouture de ses fameuses formations successives : Brasil '65 (‘66, ‘67, ‘68…). Le cru Brasil '66 inaugure une période particulièrement faste sur le label A&M, avec le producteur Herb Alpert. Ses arrangements des succès de la bossa nova (“Mas Que Nada” de Jorge Ben, “One Note Samba” de Jobim) ou de la pop de l’époque (“Day Tripper”, “The Fool on the Hi”) imposent définitivement Sergio Mendes au niveau international. Les choristes se succèdent au sein de Brasil ’66, tout comme les tubes. Mendes devient la Mercedes des hit-parades. Aussi imparable soit-elle, la recette du Brésilien tourne à la formule et semble inépuisable. En 1977, il signe la bande originale du film Pelé, prélude à un long silence discographique. 

En 2006, un vibrant hommage lui est finalement rendu par la nouvelle génération (Q-Tip, will.i.am, Jill Scott…) qui l'accompagne avec son idole Stevie Wonder sur l'album Timeless, apothéose d'une carrière riche à tous points de vue.

Line-up : Sergio Mendes (p), Gracinha Leporace, Katie Hampton, Ayana Williams (voc), Kleber Jorge Pimenta (voc, g), Hussain Jiffry (voc, b), Michael Shapiro (voc, dms), Scott Mayo Keyboards (s, fl), Marco B. Dos Santos “Gibi” (dms), Harrell Harris “H2O” (rapper) 

Site internet : myspace.com/sergiomendes 
Eliane Elias 
Il est difficile de résumer le style de la pianiste et chanteuse brésilienne Eliane Elias, tant elle n’eut de cesse de le faire évoluer au fil de plus de trente années de carrière. Pianiste de jazz fusion éblouissante dès 1983 (à New York, avec Steps Ahead), puis pianiste et chanteuse troublante à partir de 1998 (album Eliane Elias Sings Jobim), la musicienne navigue spontanément à la confluence du jazz et de la bossa nova. Elle revient cette année au Théâtre Antique avec un hommage à Chet Baker toujours empreint de cette langueur carioca et de rythmes brésiliens ataviques. Bien que formée à l’école du classique, à Sao Paulo, c'est auprès du chanteur populaire Toquinho et de Vinicius de Moraes qu'elle fait ses débuts en 1977. Eliane Elias s'installe bientôt à New York où elle intègre le groupe de jazz fusion Steps Ahead. Elle épouse le trompettiste Randy Brecker. Ensemble, ils enregistrent l'album Amanda (1985). Elias développe alors une double carrière. En leader de son propre quartet, elle dirige Eddie Gomez, Jack DeJohnette et Naná Vasconcelos. Dans ce contexte multiculturel et luxueux, elle grave dix-huit albums. En tant que musicienne de séance, elle prête ses talents à la fine fleur de la chanson brésilienne (Caetano Veloso, Gilberto Gil), du jazz (un fameux duo avec Herbie Hancock, en 1995) ou de la pop (James Taylor). En 2008, elle enregistre Something for You en hommage à Bill Evans. La même année, elle enregistre Bossa Nova Stories qui célèbre le cinquantième anniversaire du genre. L’éclectique Light My Fire (2011) cite The Doors, Stevie Wonder, Dave Brubeck ou Gilberto Gil. L'année suivante, elle compose pour l'album Swept Away de son mari, le contrebassiste Marc Johnson. En juin 2013 paraît enfin cet hommage au trompettiste et chanteur Chet Baker : I Thought About You (A Tribute to Chet Baker). “Chet et le cool ont beaucoup influencé la bossa nova des années 50, explique Elias. Chet adoptait un phrasé dénué de toute affectation, une manière de flotter au-dessus des mesures que l’on retrouve par exemple chez Joao Gilberto”.
Line-up : Eliane Elias (voc, p), Marc Johnson (b), Graham Dechter (g), Rafael Barata (dms) 

Site internet : www.elianeelias.com 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
Vinicius Cantuaria 

Également au Théâtre Antique à 20h30 
Vinicius Cantuaria est un des musiciens brésiliens les plus respectés dans le domaine de la Bossa Nova et du jazz. Né en 1951 à Manaus, capitale de l’État d’Amazonie, il grandi à Rio. Après de multiples expériences artistiques et plusieurs succès discographiques, il choisit d’émigrer à New York au milieu des années 1990. Considéré comme l'un des pionniers de la musique néo-brésilienne, Cantuaria a connu de nombreux succès en tant que compositeur (Lua e Estrela enregistré par Caetano Veloso en 1981), et comme sideman avec Caetano Veloso, Chico Buarque, pour ne citer que les plus connus d’entre eux. Il est ensuite devenu l'une des plus importantes figures du New York downtown, multipliant les collaborations avec des artistes aussi éclectiques que Brian Eno, Laurie Anderson, Brad Mehldau, Arto Lindsay, Bill Frisell, Marc Ribot, David Byrne et Ryuichi Sakamoto. 

En novembre 2012 Vinicius Cantuaria publie son dix-huitième disque depuis 1983, Indio de apartamento en hommage à sa mère décédée l’année précédente. Vinicius Cantuaria y invite le japonais Ryuichi Sakamoto, Norah Jones au piano, le frère de musique Bill Frisell et sa guitare qui électrise en douceur quelques morceaux. Sorcier vaudou au chevet d’une bossa-nova qu’il réveille et régénère sans cesse au contact du jazz et même de subtiles sonorités électroniques, Vinicius Cantuaria fait jaillir de sa voix et de sa guitare cette tristesse contemporaine qui est toujours celle de la saudade de son pays.
Line-up : Vinicius Cantuaria (voc, g), Paul Socolow (b), Adriano Santos (dms), Helio Alves (p) 
JAZZMIX 

Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
Mike Ladd présente “Satchmokovich - plays the ballad of Mr Four” + special guest Juice Aleem 
Mike Ladd, déjà invité plusieurs fois dans le cadre de rencontres du JazzMix (on se souvient de ses prestations aux côtés de Grand Pianoramax et Franck Vaillant) vient cette-fois ci avec son propre projet. Enfin ! Le poète, slammer et compositeur iconoclaste nous dévoile son projet Satchmokovich - plays the ballad of Mr Four, sous forme de bande dessinée dans laquelle il raconte l’épopée de quelques afro-américains égarés dans l’Union Soviétique de l’entre-deux-guerres. Mis en son par Antoine Berjeaut (invité du JazzMix en 2012 autour de son disque wasted land) et Ladd lui-même, le roman graphique proposé nous mène dans un voyage dense de jazz 60‘s, cellules rythmiques fortement triturées, pur hip-hop et slam déjanté.La présence aux machines et au chant de son vieil acolyte Juice Aleem (DJ Vadim, Coldcut) devrait nous assurer une performance hors pair !
Line-up : Mike Ladd, Juice Aleem (voc, machines), Pierce Warnecke (visual), Antoine Berjeaut (tp, fx), Julien Lourau (s, keys, fx), Stephane Kerecki (b), Fabrice Moreau (dms) 

Sites internet : www.mikeladd.net  - www.ninjatune.net/artist/juice-aleem#.UwpVjF7Vq2w 
Ven.11.07 
Soirée Afrique 

THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 47 € 

Youssou NDour et le Super Étoile de Dakar 
Pour un usage mondialisé, l’idole du mbalax sénégalais poursuit depuis plus d’une décennie un voyage en apparence à rebours au cœur de la tradition. Une tradition déjà réactualisée depuis plus de trois décennies, via les influences de la pop internationale (blues, reggae et musiques cubaines en tête), via les outils électroniques et la production numérisée, mais que Youssou NDour habille méticuleusement des sonorités boisées ou métalliques plus antiques. L’album Rokku Mi Rokka (Give & Take), paru fin 2008, était notamment exemplaire de cette démarche. Au départ, il y a ce constat simple formulé par Youssou lui-même : “Les Africains aiment aujourd’hui le son des claviers électroniques et des instruments modernes, tandis que le reste du monde s’attend toujours à entendre des instruments traditionnels. Je choisis donc un mixage pour l’Afrique, et un autre pour le reste du monde !”. Plus de 30 ans après le début d’une carrière étincelante, Youssou NDour demeure le plus charismatique des artistes d’Afrique de l’Ouest. Il est célèbre dès l’âge de 12 ans. Dans les années 70, il est déjà une star alors qu’il chante dans l’un des groupes les plus populaires du moment : l’Étoile de Dakar. Le “Petit Prince de Dakar” développe dans les 80’s un genre nouveau qui enflamme l’Afrique : le mbalax. “Je veux pouvoir communiquer avec le monde entier !”, lance-t-il alors. Ce but est atteint avec le tube “7 Seconds” (avec Neneh Cherry), calibré pour l’international. Alors que l’on attend un bis pop, Youssou choisit pourtant de faire découvrir à ce tout nouveau public son mélange contemporain de mbalax et de reggae, de tradition sabar ou tama (Nothing’s In Vain, en 2002) et de spiritualité sénégalaise (Egypte, en 2004). Son album Dakar Kingston en hommage à Bob Marley paraît en 2011. Youssou NDour est alors nommé ministre de la Culture et du Tourisme du Sénégal (en 2012). Aujourd’hui Ministre Conseiller auprès du Président de la République, il trouve malgré tout une fenêtre dans son agenda (de ministre) pour nous rendre une nouvelle visite attendue à Vienne depuis 2009.
Line-up : tba 
Taj Mahal et Bassekou Kouyaté 
Le géant Taj Mahal, formidable musicien, icône du blues et des musiques du monde, est capable de maîtriser une vingtaine d’instruments, parmi lesquels guitares et dobros, dulcimer, banjo et harmonica. Figure du “blues revival” dès le milieu des années 60 (au sein des Rising Sons avec Ry Cooder et Jesse Ed Davis), Taj Mahal est un créateur prolifique (plus de 30 albums sous son nom depuis 1968 !), un musicologue, un explorateur des musiques afro américaines, africaines, caraïbes, indiennes ou hawaïennes. Au moment où le chanteur fête ses 72 ans, le label Legacy réédite l’intégrale de son œuvre enregistrée sur le label Columbia (14 albums entre 65 et 76). Taj Mahal, de son vrai nom Henry Saint Clair Fredericks (natif de Harlem, en 1942), est un maillon essentiel entre deux générations du blues. Depuis presque cinq décennies, il habite de sa voix inouïe, mélange fumé de Howlin’ Wolf et de Harry Belafonte, jusqu’au plus profond des racines de la musique populaire. Il a investi au fil des albums les idiomes de Louisiane, le blues rural du Vieux Sud et l’électricité des grandes cités, les musiques du Mali et de l’Ouest africain, mais aussi celles de Zanzibar à l’Est, le reggae (dès 72), la musique indienne (Mumtaz, en 95) ou les glissandos hawaïens de Kauai (Hawaï, où il a longtemps habité). C’est lors d'une session d'enregistrement dans un studio géorgien que Taj Mahal rencontre le griot Toumani Diabaté. De leurs échanges sur les liens entre blues et musique mandingue naîtra l'album Kulanjan (1999). On peut entendre battre aujourd’hui le cœur de cette tradition mandingue dans le ngoni moderne et électrifié de Bassekou Kouyaté (il utilise même une pédale wah wah). Dans son album Jama Ko (2013), le Malien évoque le roi Sinaly Diarra qui résista à l’islamisation forcée du Mali au XIXe siècle. Engagé, il en appelle à la paix dans son pays et fait l’éloge de la tolérance. Bassekou Kouyaté (AfroCubism, Africa Express) y invite également pour un duo le roi nomade du blues, Taj Mahal. Les deux complices prolongent aujourd’hui la magie de cette rencontre. 
Line-up : Tba 

Sites internet : www.tajblues.com - bassekoukouyate.com
Fatoumata Diawara & Roberto Fonseca 
Rencontre transatlantique entre la chanteuse malienne Fatoumata Diawara et le pianiste cubain Roberto Fonseca.
Étoile du jazz cubain à 38 ans, sept albums à son actif, l'ex-pianiste du Buena Vista Social Club est l’un des héros de la nouvelle musica habanera. Prodige des claviers et de la percussion (il a débuté comme batteur), Roberto Fonseca suit de longues études musicales à La Havane. C’est la rencontre avec le saxophoniste Javier Zalba du groupe Irakere (et Cubanismo) qui inspire Fonseca dans son écoute alternative de Keith Jarrett ou Herbie Hancock et des rythmes cubains traditionnels. Associant bientôt cette richesse percussive au hip-hop ou à la drum’n’bass, mêlant les racines africaines à la musique classique et au jazz, notamment dans ses albums Elengo (2001), Zamazu (2007) et Yo en 2012, Roberto Fonseca est aujourd’hui considéré comme l’une des grandes figures du jazz latin. Certains voient même en lui un héritier potentiel de l’empereur Chucho Valdes. Avec le répertoire de Akokan (2009), le virtuose faisait le tour des grands festivals européens à l’été 2010, ce dont atteste le CD/DVD Live In Marciac. Deux ans plus tard, l’album Yo (2012) convie enfin autour de la même table de mixage musiciens cubains, africains (Baba Sissoko, Fatoumata Diawara) et européens (le producteur Gilles Peterson, le rappeur Mike Ladd). Un véritable festin multiculturel, une vision transcontinentale que Roberto fréquente depuis des années. Fonseca a joué avec la chanteuse Mamani Keita (du Mali), avec Hank Jones ou Cheikh Tidiane Seck, et il a participé au projet Electro Bamako de Marc Minelli. Il explore aujourd’hui en septet une nouvelle dimension de ce métissage avec la chanteuse Fatoumata Diawara de Bamako. 

Fatou débute en 2002 au sein du Royal de Luxe. Elle rencontre à Paris le producteur Cheikh Tidiane Seck qui la fait participer aux albums d’Oumou Sangaré (Seya) et Dee Dee Bridgewater (Red Earth). Le premier opus (intitulé Fatou) de la jeune chanteuse et guitariste paraît en 2012. Fatou fait tout : elle participe aussi au projet Africa Express (de Damon Albarn), à l’album AfroCubism, au Imagine de Herbie Hancock ou au dernier enregistrement du soulman Bobby Womack.
Line-up : tba 

Sites internet : www.fatoumatadiawara.fr - www.robertofonseca.com 
CLUB DE MINUIT 0h00 | Entrée libre 
Ballaké Sissoko 
La musique de Ballaké Sissoko est en perpétuel mouvement. Le prodigieux joueur de kora sait apporter de nouveaux échos à son socle de mélodies mandingues au fil de ses rencontres artistiques : Toumani Diabaté, Taj Mahal, Ludovic Einaudi, Stranded Horse, etc. At Peace, son dernier album sorti en 2012 et produit par Vincent Segal est encore un bel exemple de dialogue musical, dans la continuité de Chamber Music, en duo avec ce même violoncelliste, récompensé par une Victoire de la Musique en 2010. Ballaké Sissoko révolutionne sereinement les traditions avec un langage instrumental bien à lui. Il vibre d’un chant intérieur plein de sérénité et d’écoute et sait nous transmettre cet état de paix. À l’heure où le Mali vit une des périodes les plus troublées de son histoire, c’est une humble et magistrale leçon de vie en bonne intelligence que nous délivre ce musicien virtuose.
Line-up : Ballaké Sissoko (kora) 

Site internet : myspace.com/ballakesissoko
JAZZMIX Dès 23h30 | Concert 0h30 | Entrée libre 
KST feat. Bachar Khalifé, Pascal Schumacher and Francesco Tristano 
Trois parcours totalement distincts pour une rencontre fascinante. 
Bachar Khalifé, issu d’une famille de musicien libanais s’est très tôt mis à mêler son enseignement du piano aux percussions contemporaines et à la musique électronique. Il sort en 2013 un splendide album mêlant musique traditionnelle arabe, jazz, musique contemporaine et électro sur le prestigieux label français Infiné. 
Pascal Schumacher, aussi à l’aise dans la composition de musique de chambre que dans la musique de film, est un vibraphoniste aguerri, menant son propre quartet depuis 2002 dans lequel il tend à déconstruire les codes régis par le jazz. 
Franceso Tristano Schlimé, pianiste de formation a sorti plus de dix albums sur des répertoires totalement classiques, baroques ou contemporains. Tout en continuant sa carrière “classique” (il a sorti récemment un récital autour de Bach, Buxtehude et ses propres compositions), il s’investit dans l'électronique aux côtés de Murcof ou de l'un des pionniers de la techno de Détroit Carl Craig ! 

Avec KST, le trio propose un voyage improvisé dans la musique classique, le design sonore et les grooves techno minimalistes. 
Line-up : Bachar Khalifé (perc, el), Pascal Schumacher (vibes, marimba, glock) and Francesco Tristano (p, el) 

Sites internet : www.pascalschumacher.com - www.francescotristano.com - www.bacharkhalife.com 
Sam.12.07
Soirée All Night Jazz 

THÉÂTRE ANTIQUE 20h30 | Tarif normal 42 € 

The Roots 
Le super groupe de Philadelphie est désormais entré dans la légende du hip-hop. Toujours innovants depuis plus de deux décennies d’enregistrements (premier album : Organix, en 1993), les insubmersibles Ahmir “Questlove” Thompson (à la batterie) et Tariq “Black Thought” Trotter (au microphone), véritables gourous de The Roots, restent fidèles à leur éthique de départ définie dès 1987 : “proposer une musique originale libérée des contingences commerciales et faisant la part belle aux pionniers dès que l'occasion se présente”. Historiens de la musique, notamment afro américaine, ils sont également des créateurs et des techniciens hors pair. The Roots ont par exemple contribué à répandre une technique “d’auto-sampling” de leurs propres enregistrements qui a fait école auprès du carré de producteurs The Soulquarians (Ahmir Thompson, D'Angelo, James Poyser et le défunt J Dilla). Ils sont aussi l’un des tout premiers projets hip-hop à enrichir leur sonorité de groupe en utilisant de véritables instruments, des musiciens de chair et d’os (souvent issus du jazz), et ce dès le début des années 90. Autant de caractéristiques notamment cristallisées dans l’album Things Fall Apart de 1999, souvent considéré comme leur chef-d’œuvre. Le collectif de la Côte Est emmené par Questlove et Black Thought peut s’enorgueillir par ailleurs d'une série d’albums imparables pour tout amateur de rap, de soul et de jazz contemporains. Ainsi Phrenology (2002), Game Theory (2006) ou bien encore How I Get Over qui paraît l’année (2010) où The Roots enregistre également l’album Wake Up! avec John Legend qui fait un tabac et est récompensé d’un Grammy Award. Questlove et Black Thought sont régulièrement appelés pour des collaborations avec Erykah Badu, Cody Chesnutt, Guru, Common, D'Angelo, Musiq Soulchild, Mos Def, Jill Scott ou, plus récemment, avec le légendaire Al Green. Undun, treizième opus et premier album concept du collectif pennsylvanien, sort en 2011. Enfin, The Roots collaborent avec Elvis Costello sur son album en 2013.
Line-up : tba 

Site internet : www.theroots.com 
Gregory Porter 
Il aura donc suffi à Gregory Porter quatre années et trois albums pour devenir LA voix jazz soul la plus demandée du moment. Jusqu’à être signé sur le mythique label Blue Note. Ce baryton de près de deux mètres, né à Sacramento, élevé par une mère pasteur à Bakersfield (Californie) avec ses six frères et soeurs, semblait d’abord promis à une carrière de footballeur professionnel. Mais Porter, qui a longtemps chanté du gospel, s'oriente vers la musique après une grave blessure. Il rencontre le pianiste et compositeur Kamau Kenyatta qui devient son mentor et producteur. C'est le flûtiste Hubert Laws qui le découvre à la fin des années 90. Tout ira ensuite très vite. Gregory Porter séduit l’Amérique à l’automne 2010 avec “1960 What?”, une chanson contestataire de plus de 9 minutes extraite de son premier album (Water). Dès lors, la presse spécialisée place cette voix chaude sur un trône virtuel entre Nat King Cole (son héros) et Marvin Gaye. Éclectique, le chanteur aborde en effet avec la même aisance le style vocalese, en imitant par exemple le solo de Wayne Shorter sur “Black Nile”, ou le miel soul d’un Donny Hathaway. Nommé aux Grammy Awards, Water est sacré “Meilleur Album de l’année” par l’académie du jazz en France. Gregory Porter enregistre ou partage la scène avec Wynton Marsalis, David Murray, Herbie Hancock ou Dianne Reeves. Il publie Be Good, son deuxième album, en février 2012. L’opus confirme illico le statut de nouvelle sensation vocale du chanteur à la casquette éternellement nouée. Le très attendu Liquid Spirit paraît en septembre 2013. Sur ce troisième opus, porté par son single éponyme (“Liquid Spirit”), le chanteur a conservé le noyau dur du groupe qui l’accompagne depuis trois ans. Toujours porté par ce groove insolent, Mr. Porter condense dans sa gorge de velours l’extraordinaire richesse de la musique afro américaine : ballades, hommages à Abbey Lincoln et Max Roach (“Lonesome Lover”) ou à Martin Luther King (“When love Was King”), jazz funk rugueux et engagé (“Free”), ou bien encore le gospel jazz électrisant du single “Liquid Spirit”.
Line-up : Gregory Porter (voc), Yosuke Sato (s), Aaron James (b), Chip Crawford (keys), Emanuel Harrold (dms) 

Site internet : www.gregoryporter.com 
Tom Harrell Quintet Colors of a Dream with Johnathan Blake, Wayne Escoffery, gonna Okegwo, Jaleel Shaw and Esperanza Spalding 
Trompettiste de jazz, compositeur, arrangeur et chef d’orchestre diplômé de la très prestigieuse Stanford University, Tom Harrell est souvent qualifié de “pur génie de la mélodie”. Tout juste âgé de 68 ans aujourd’hui, il partage son temps entre de multiples projets d’écriture, les enregistrements et les tournées avec son quintet et quelques concepts plus inattendus. Outre ses 27 albums et des centaines de concerts en tant que leader, le trompettiste de l’Illinois a travaillé avec d’immenses figures du jazz, telles que (on prend son souffle) : Stan Kenton, Dizzy Gillespie, Horace Silver, Bill Evans, Gerry Mulligan, Art Farmer, Phil Woods, Lee Konitz, Sam Jones, Jim Hall, Joe Lovano ou Charles McPherson ! Ses différentes compétences stylistiques ont peu à peu imposé Tom Harrell comme l’un des musiciens les plus polyvalents du jazz contemporain. Son album en big band, Times Mirror, fut nominé aux Grammy Awards en 2000, tandis que son enregistrement en quintet (Live at The Village Vanguard) raflait une série de prix européens. Le compositeur a reçu en 2006 le prix de la Chamber Music of America pour ses œuvres classiques pour piano et trompette. En France, il écrit des arrangements symphoniques pour l’Orchestre National de Lorraine et la chanteuse Elisabeth Kontomanou (en 2008). Plusieurs albums de Tom Harrell mêlent d’ailleurs dès 96 son quintet et un orchestre à cordes, les cuivres, les bois et les percussions avec les voix de Cassandra Wilson, Dianne Reeves, Jane Monheit ou Claudia Acuna. En contraste, le trompettiste formait récemment avec le saxophoniste Mark Turner le Trip Quartet, un groupe ascétique, sans piano. Il emmène cette année sur les routes un sextet innovant, Colors of a Dream, qui développe encore davantage le concept du “sans piano” : trompette, deux sax, deux basses (plus un chant) et une batterie. Il y a là Wayne Escoffery, Ugonna Okegwo, et Jonathan Blake, tous trois membres de son quintet habituel, entourant deux nouveaux venus : le saxophoniste alto Jaleel Shaw et la troublante Esperanza Spalding à la basse et au chant.
Line-up : Tom Harrell (tp, flugelhorn), Esperanza Spalding (b, voc), Jaleel Shaw (alto s), Wayne Escoffery (tenor s), Ugonna Okegwo (b), Johnathan Blake (dms) 

Site internet : www.tomharrell.com 
Hypnotic Brass Ensemble 
Encore méconnu en France, Hypnotic Brass Ensemble se produit déjà avec succès sur les scènes internationales. Hip-hop, funk, r'n'b et soul d’inspiration second line radicalement modernisée, cet ensemble venu d’Illinois s’impose peu à peu (depuis 1999) comme la meilleure mini fanfare du moment. Elle est en tout cas certainement la plus groovy, la plus inspirée et la plus spectaculaire en scène. Des faubourgs sud de Chicago aux scènes du monde entier, à travers leurs collaborations remarquées avec Mos Def, Damon Albarn, David Byrne, Q-Tip, Madlib, Jay-Z, Maceo Parker, Erykah Badu, Disiz ou Tony Allen, les huit (parfois neuf, sur certaines photos…) membres de ce gang cuivré ont déjà démonté quelques genoux. Les éloges que suscite cette formation familiale n'ont rien à voir avec un phénomène de mode. Leur réussite s’est forgée dans la fraternité et la discipline (comme pour la famille Jackson), jusqu’à exposer une symbiose exemplaire. À la fois mesurés et turbulents, ces huit enfants de la balle dansent littéralement avec leurs instruments. Ils naviguent harmonieusement entre jazz, funk, soul et hip-hop. Leur singularité doit d’ailleurs beaucoup à cette touche de rap, cette dimension urbaine et contemporaine infusée dans la tradition antique de la fanfare. Trompettes, trombone, tuba et un sousaphone fondamental (fascinant Tycho Cohran) dans le rôle de la basse, les huit gaillards sont tous frères de sang. Ils sont en fait les rejetons du vétéran Phil Cohran. Trompettiste de jazz et de funk, Cohran senior s’est illustré dès les années 60 aux côtés de Sun Ra, puis au sein d’Earth, Wind and Fire. Il a enseigné la musique dans les écoles et les prisons tout en biberonnant sa descendance au jazz, dès le berceau. Ce brass band élevé au grain de folie vient donc envoûter le public viennois comme il a hypnotisé, un soir d’hiver 98, un groupe de voyageurs devant une station de métro downtown Chicago. Ceux-ci en avaient laissé passer tous les trains de la soirée. L’anecdote a inspiré le nom de leur fanfare aux frères Cohran. Vous voilà prévenus. 
Line-up : Smuv, Baji, Yoshi (tp), Hudah (tp, voc), Clef, Cid (tb), Rocco (tuba, voc), Drow (dms) 

Site internet : www.hypnoticbrassensemble.com 

Récital / Mourad Merzouki 
Récital, véritable référence en matière de spectacle chorégraphique issu de la culture hip-hop, fut créé en 1998, deux ans à peine après la formation de la fameuse compagnie Käfig. Le spectacle met alors littéralement sur orbite la compagnie et lui ouvre la voie de tous les possibles, avec le succès que l’on sait. La pièce a été présentée plus de 500 fois et dans 35 pays à travers le monde. Elle aura marqué durablement l’histoire de la danse hip-hop. Dans cette version inédite, ce ne sont plus six, mais quarante danseurs qui opèrent un alliage inattendu entre la spontanéité, la souplesse et le muscle du hip-hop et les codes du classique. Présenté en clôture de la dernière Biennale de la danse et du festival Karavel 6, Récital à 40 est un évènement spectaculaire qui réunit les danseurs de plusieurs générations, dont ceux qui ont marqué l’histoire du hip-hop et du break dance. La création met ainsi en scène la question de la transmission en rapprochant les “anciens” de ceux qui rythment aujourd’hui le quotidien du Centre Chorégraphik Pôle Pik de Bron dirigé par Mourad Merzouki. Un passage de témoin porteur d’un message simple et direct : le hip-hop, ça rassemble ! “Pour Récital, je voulais développer avec humour, dans un espace auquel nous étions alors étrangers, un travail à la fois chorégraphique et musical dans lequel fusionneraient des sons aux antipodes les uns des autres. Bouleverser les règles du jeu, déstabiliser notre propre vision du hip-hop : c’est l’essence même de cette création”, explique Merzouki. Récital à 40 réunit donc sur un même plateau ceux qui ont porté cette pratique dans les années 80 et ceux qui sont issus de la branche actuelle des “battles”. Quatre générations qui portent le hip-hop vers des sommets de virtuosité. La maturité en Récital.
Line-up : tba
WaterBabies 

Lauréat RéZZo FOCAL Jazz à Vienne 2013 - Set Découverte dès 20h 
WaterBabies, c’est un duo de vainqueurs, ceux du tremplin RéZZo Focal Jazz à Vienne 2013. Un projet à ne pas confondre avec celui du collectif (français) Water Babies strictement dédié au génie de Miles Davis et à son fameux second quintet lancé dès 1963. Water Babies, c’est donc également le titre d’un album de Miles paru en 1976. En fait une anthologie Columbia regroupant des enregistrements inédits du quintet réalisés entre 67 et 69. L’hommage du duo breton (Armel Dupas est Nantais) dans le choix de leur patronyme n’est pas fortuit. Il fait également allusion à leurs origines “côtières”. Après la victoire à Vienne l’été dernier, et une intense période de travail préparatoire, nos WaterBabies enregistrent leur premier album au Studio du Flon de Lausanne (le Cd Inner Island paraît en avril 2014 chez Naïve). Il n’est pas inutile de rappeler que le Studio du Flon fut notamment le berceau des succès d'Erik Truffaz dans la fin des années 90. La filiation avec le quartet Blue Note, lui-même inspiré, entre autres, de l’univers davisien, dans l’approche d’Armel Dupas (claviers, actuellement membre du Henri Texier Sky Dancers Quintet et du groupe de Sandra Nkaké) et Corentin Rio (batterie, percussions) s’entend aussi chez WaterBabies. Elle transparaît notamment dans leur mode de travail, dans certaines de leurs compositions inspirées par la pop. Le style du duo mêle les effluves du jazz new-yorkais contemporain le plus créatif et celles d’une pop électro indépendante. Leurs compositions originales sont pleines de fraîcheur, avec une incroyable maîtrise de la mélodie et du rythme. La sonorité est pleine de contrastes, de densité et de légèreté (l’école Miles). La modernité de cette esthétique en tandem se révèle particulièrement dans l’apport des machines, discrètement associées aux sonorités purement acoustiques. L’album Inner Island de WaterBabies est à la fois savant, moderne et accessible, et la complicité patente d’Armel et Corentin (à la ville comme sur scène, depuis 2008) reste l'un des éléments moteurs de ce jeune groupe spectaculaire, enthousiasmant. 
Line-up : Armel Dupas (keys), Corentin Rio (dms) 

Site internet : www.waterbabiesjazz.com 
Théâtre Antique

Une ambiance unique et authentique
ARTISTES INÉDITS, CRÉATIONS ET DÉCOUVERTES 

Jazz à Vienne propose pour cette 34ème édition un programme qui allie les découvertes et les grands maîtres de cette musique. Le Théâtre Antique et son coucher de soleil donnent rendez-vous aux légendes du jazz avec pour la première fois Quincy Jones, et le retour du saxophoniste Kenny Garrett. Le chant sera à l’honneur avec le nouveau projet de Bobby McFerrin et le lauréat du Grammy Award 2014, Gregory Porter. L’Apollo Theater, lieu historique de la musique afro-américaine célèbre son 80ème anniversaire avec plusieurs évènements tout au long du festival, notamment une soirée soul autour de Sharon Jones et du label Daptone. Le festival de tous les jazz décline ses soirées en thèmes avec le Blues, le Gospel, le Brésil, le Funk, l’Afrique, et la désormais traditionnelle “All Night Jazz”. 

Avec Manu Katché, Daniel Humair, Louis et François Moutin, Thomas Dutronc, Paolo Fresu, Stefano Bollani, l’Orchestre national de Lyon et le spectacle “Jeune Public” créé spécialement pour six mille enfants par Greg Zlap, Jazz à Vienne soutient activement la création, les musiciens français et européens. Le chanteur du groupe Led Zeppelin, Robert Plant, The Roots en exclusivité, la réunion au sommet des “guitar heroes” Jeff Beck et Joe Satriani, témoignent aussi d’un festival ouvert sur les musiques actuelles. La Coréenne Youn Sun Nah, artiste résidente, l’Anglais Jamie Cullum, le Franco-Libanais Ibrahim Maalouf et le Cubain Alfredo Rodriguez ouvrent la voie d'une nouvelle génération souriante et du renouvellement prometteur de la scène mondiale du Jazz.

Vendredi 27 juin

En coproduction avec le Rhino Jazz(s) festival

Jungle By Night, La Chiva Gantiva, SambaSax, Cie K

Samedi 28 juin

- Paolo Conte 

- Paolo Fresu Quintet

Dimanche 29 juin – GOSPEL

- Craig Adams & The voices of New Orleans 

- Hopkins & Sanders Gospel Attitude

Lundi 30 juin – FUNK

- Kool & the Gang 

- The Commodores

Mardi 1er juillet

- Robert Plant and the Sensational Space Shifters 
- Ibrahim Maalouf Illusions

Mercredi 2 juillet

- Orchestre national de Lyon et Stefano Bollani 

- Youn Sun Nah Quartet

Jeudi 3 juillet - NEW GENERATION by Quincy Jones 

- Quincy Jones feat. Alfredo Rodriguez, Nikki Yanofsky, Andreas Varady, Justin Kauflin 

- The Amazing Keystone Big Band feat. Michel Hausser 

- “Keep On Keepin’ On” de Al Hicks and Adam Hart avec Clark Terry et Justin Kauflin

Vendredi 4 juillet – BLUES

- Buddy Guy et invité spécial Quinn Sullivan 

- Tedeschi Trucks Band 

- Thomas Schoeffler Jr (Set découverte)

Samedi 5 juillet - SOUL NIGHT at the Apollo 

Celebrating the 80th anniversary of the Historic New York Theater

- The Daptone Super Soul Revue featuring Sharon Jones & the Dap-Kings, Charles Bradley and his Extraordinaires, Antibalas, The Sugarman 3 

- Ben l’Oncle Soul & Monophonics

- Matthew Whitaker

Dimanche 6 juillet – GUITARES

- Jeff Beck 

- Joe Satriani 

- They Call Me Rico

Lundi 7 juillet

- Jamie Cullum 

- Thomas Dutronc invite Angelo Debarre

Mardi 8 juillet - FRENCH TOUCH

Avec le soutien de la SPEDIDAM

- Manu Katché / Richard Bona / Eric Legnini / Stefano Di Battista 
- Daniel Humair Quartet 

- Moutin Factory Quintet

Mercredi 9 juillet

- Bobby McFerrin spirityouall 

- The Kenny Garrett Quintet

Jeudi 10 juillet – BRÉSIL

- Sergio Mendes Brasil 2014 

- Eliane Elias

- Vinicius Cantuaria  

Vendredi 11 juillet – AFRIQUE

- Youssou NDour et le Super Étoile de Dakar 
- Taj Mahal et Bassekou Kouyaté

- Fatoumata Diawara & Roberto Fonseca

Samedi 12 juillet - ALL NIGHT JAZZ

- The Roots 

- Gregory Porter 

- Récital / Mourad Merzouki 

- Hypnotic Brass Ensemble 
- Tom Harrell Colors of a Dream 

- WaterBabies - Lauréat RéZZo FOCAL Jazz à Vienne 2013

Club de Minuit

Une ambiance cosy et feutrée
Concerts gratuits 

LE VOYAGE DE LA NOTE BLEUE 

Scène nocturne du festival, le Club de Minuit présente l’actualité et toute la diversité du jazz en associant la découverte et l’écoute dans une ambiance feutrée. 

Dans ce théâtre à l’italienne, le Club de Minuit accueille cette année aussi bien des artistes de renom que des musiciens émergents et promet un voyage éclectique aux quatre coins du monde. Des standards classiques revisités aux influences de la musique du monde, en passant par le blues, la folk et le groove, métissage, rencontres, découverte, ouverture seront les maîtres mots de cette édition 2014. 

Notre voyage débute par les Caraïbes avec le meilleur représentant du jazz guadeloupéen, le pianiste de jazz Alain Jean-Marie qui accompagne Michel Marre pour un magnifique hommage tout en balade au répertoire de Clifford Brown. La nouvelle sensation venue de Louisiane, Leyla McCalla, reprend les grands classiques de la musique haïtienne. Munie de son violoncelle, cette petite protégée de Taj Mahal incorpore avec délicatesse ces standards à la folk et au blues. 

Berceau de nombreuses musiques, les rythmes jamaïquains ont influencé et continuent d’inspirer de nombreux musiciens, le vétéran Winston McAnuff présentera son très beau projet avec l’accordéoniste Fixi, soul, musette, pop, reggae, funk, un véritable cocktail détonnant, tandis que la chanteuse Zara McFarlane, qui vient de signer son deuxième album sur le label de Gilles Peterson, reprend des standards de l’île du reggae. 

Nous partirons ensuite au Brésil avec l’un des musiciens brésiliens les plus respectés dans le domaine de la bossa nova et du jazz : Vinicius Cantuaria qui fait jaillir de sa voix et de sa guitare cette tristesse contemporaine. Grand passionné de la musique d’Antonio Carlos Jobim, le saxophoniste Stéphane Spira a rendu hommage au grand compositeur dans son précédent album. Il est à Vienne pour présenter en 4tet son tout nouvel album accompagné de la fine fleur du jazz français et américain. 

Notre voyage se poursuit en Corée avec notre artiste résidente, Youn Sun Nah, accompagnée du guitariste du quartet du légendaire Oscar Peterson, Ulf Wakenius. Ce duo intimiste offre beaucoup d'espace et de liberté. Autre duo attendu, les rhônalpins d’orTie qui font une irruption fracassante dans le paysage du jazz français, qui s’y frotte s’y pique… Aux duos, succèdent deux solos : Thomas Schoeffler Jr qui propose un mix parfait de blues urbain percutant et de country roots dejanté. Enfin, l’ambassadeur de la musique malienne, le koriste, Ballaké Sissoko, compagnon de route de Vincent Segal, clôture cette édition toute en poésie et authenticité. 

Samedi 28 juin : Michel Marre I remember Clifford et invité Alain Jean-Marie

Mardi 1er juillet : Stephane Spira “In Between Quartet” Featuring Glenn Ferris

Mercredi 2 juillet : Leyla McCalla

Jeudi 3 juillet : Youn Sun Nah Duo

Vendredi 4 juillet : Thomas Schoeffler Jr

Samedi 5 juillet : Zara McFarlane

Mardi 8 juillet : Winston McAnuff & Fixi

Mercredi 9 juillet : orTie

Jeudi 10 juillet : Vinicius Cantuaria 


Vendredi 11 juillet : Ballaké Sissoko
JazzMix

Un lieu festif et atypique
Concerts gratuits 

FROM BEBOP TO LAPTOP 

Le “Jazz” n’a-t-il pas toujours été par essence à la rencontre de ses limites, de l’inconnu(e) et de ses propres codes ? Cette année encore, le JazzMix souhaite reculer les frontières et les a priori en offrant la possibilité de découvrir dix soirées qui montrent à quel point le jazz est un état d'esprit foisonnant, libre et créatif plutôt qu’un genre élitiste et précieux. Comment les artistes étiquetés “jazz” continuent-ils à scruter les territoires environnants, à s’imprégner de l’histoire tout en proposant leurs propres interprétations ? 

Exploration, écoute, ouverture d’esprit et prise de risque doivent rester les maîtres mots d’une esthétique en perpétuelle évolution. Honorer et perpétuer la tradition tout en s’efforçant de ne pas rester figer dans un système ou une époque donnée. 

De nos jours, si nous respectons tant les historiques Sun Ra, Joe Zawinul, Miles Davis ou Franck Zappa, c’est tout autant pour leur génie musical que pour l’authenticité de leur quête et leur recherche. Heureusement, il y a encore aujourd’hui beaucoup de voix qui s’animent autour de cette musique et qui continue à perpétuer un savoir-être jazz !

De Malik, peut être notre ambassadeur le plus symbolique de cette permanente introspection, qui ouvre le bal de cette huitième édition, à Bachar Khalifé, le multi-instrumentiste libanais et sa nouvelle équipe, KST qui clôture nos festivités, les artistes du JazzMix osent et sortent encore une fois des sentiers établis...

Nous avons la chance de voir le jeune Gizmo, véritable révélation fraîchement venue de New York mais aussi le génial Malcolm Braff dans un tout nouveau projet avec chanteuse et machines.

Mike Ladd, le slameur protéiforme vient nous commenter un roman photo accompagné de sa MPC et d’une belle équipe de musiciens alliant parfaitement les teintes électroniques et acoustiques. Un autre adepte des machines MPC, M. Sayyid du légendaire collectif Antipop Consortium vient se confronter aux beats et textures du producteur de Détroit Shigeto.

Karl Hector & the Malcouns nous font danser sur des rythmes afro funk, alors que le chanteur et compositeur Spleen offre une carte blanche à son collectif “The Black and White Skins” et en profite pour remonter son groupe Heez Bus dans lequel on a notamment vu débuter Hugh Coltman en France...

Nik Bärtsch, tel un véritable alchimiste des rythmes et du groove nous réserve un voyage première classe dans une transe totalement inédite intitulée “Zen Funk”. Enfin les norvégiens Jan Bang et Eivind Aarset nous propulsent dans un paysage où l’instrument n’est que le prétexte à générer de la matière et où le sampler peut aussi être utilisé totalement en tant qu’instrument live au service de l’espace et du designer sonore !

Samedi 28 juin : Magic Malik “ Tranz Denied” 

Mardi 1er juillet : Eivind Aarset / Jan Bang Duo 

Mercredi 2 juillet : Malcolm Braff “ Green Woman” 

Jeudi 3 juillet : Nik Bärtsch’s Ronin 

Vendredi 4 juillet : Karl Hector & the Malcouns 

Samedi 5 juillet : Gizmo 

Mardi 8 juillet : Spleen and the black and white skins feat. Heezbus and Jono McCleery 

Mercredi 9 juillet : Shigeto & M. Sayyid (Antipop Consortium) present “ Power Plant” 

Jeudi 10 juillet : Mike Ladd présente “Satchmokovich - plays the ballad of Mr Four” + special guest Juice Aleem 

Vendredi 11 juillet : KST feat. Bachar Khalifé, Pascal Schumacher and Francesco Tristano 
Les Jardins de Cybèle

Un moment convivial au coeur du festival
Concerts gratuits 

L’ACTUALITÉ DE TOUS LES JAZZ 

Tous les jours, retrouvez à partir de 12h30 l’actualité et la nouvelle génération du jazz, la scène régionale et nationale, les musiciens de l’Académie, des écoles de musique et des conservatoires, les big bands universitaires internationaux et les groupes finalistes du RéZZo FOCAL Jazz à Vienne. Venez découvrir la scène rhônalpine avec les bassistes Pascal Berne, Ben Guyot, Étienne Kermarc et Patrick Maradan, les pianistes François Raullin, Éric Teruel, Joachim Expert, David Bressat et Anne Quiller, les batteurs Sangoma Everett, Ti Boum, Marc Michel. 

La programmation de Cybèle est en résonance avec les autres scènes du festival. Nous accueillerons des artistes programmés au Club de Minuit et les programmations sont en lien avec les esthétiques présentes dans le théâtre romain. La journée “Soul” permet de présenter Faada Freddy et True Fantasy. 

Nous accueillons pour la journée “Blues” deux formations plébiscitées par le tremplin Blues sur Seine : Beauty & the beast et The Steady Rollen men. Pour la journée “Afrique”, le nouveau projet de l’ex-trompettiste de Fela Kuti et le BKO Quintet nous emmènent au Nigeria et au Mali.

La journée de clôture propose une programmation très ouverte avec le projet vivement attendu, Hugo Machine, et la nouvelle génération du saxophone haïtien, Jowee Omicil. Jazz à Vienne souhaite mettre en avant la nouvelle génération du jazz européen. Ainsi le public viennois peut découvrir la richesse du jazz danois avec le trio de Niels Lan Doky et le bassiste Kenneth Dahl Knudsen qui accompagnera le jeune Gauthier Toux. La Belgique est aussi de la fête avec le très prometteur Igor Genhenot. Les meilleurs big bands sont sur la scène de Cybèle dont le Garfield, Roosevelt, Kansas University et les Big Bands de Saint-Priest et de Saint-Étienne. Face au succès de l’année dernière, nous réitérons la programmation des spectacles jeunes publics sur la scène de Cybèle à l’heure de midi avec “Jamm” des Heavy Fingers et un hommage à Bobby McFerrin par un jongleur. On y passe, on s’y arrête, on s’y installe… Il se passe toujours quelque chose à Cybèle ! 

LES RENDEZ-VOUS

• Les Midis de Jazz à Vienne

Tous les jours à 12h30 

Le temps d’un en-cas, venez savourer la musique des big bands régionaux, des ateliers de l’Académie et des formations issues des conservatoires et écoles de musiques. 

• Les Après-midis du Jazz

Tous les jours à partir de 16h

Toute la semaine, à partir de 16h, la scène de Cybèle présente l’actualité de tous les jazz, du big band au solo, du funk au blues en passant par la soul et l’afro-beat. Ainsi, les big bands universitaires internationaux s’installent pour quelques jours à Vienne. 

• Le Kiosque

Tous les soirs à partir de 20h30

Au milieu des jardins de Cybèle, dans une ambiance chaleureuse et conviviale, se dresse le Kiosque. Ce club de jazz à ciel ouvert fait la part belle aux formations de la région et aux projets originaux. 

PROGRAMME 
Vendredi 27 juin 
12h30 : Big Band de Saint-Étienne 

16h : Groupe RéZZo

17h30 : Groupe RéZZo

19h : Groupe RéZZo

20h30 : DEPS

22h : Tatiana Alamartine 4tet

Samedi 28 juin

12h30 : Création “Collège Georges Brassens de Pont-Evêque”

16h : Groupe RéZZo

17h30 : Groupe RéZZo

19h : Groupe RéZZo

20h30 : “l’Atelier du Lundi” avec Pierre “Tiboum” Guignon 

22h : Anne Sophie Ozanne duo

Dimanche 29 juin
12h30 : École de musique / Chasse sur Rhône

16h : Groupe RéZZo

17h30 : Groupe RéZZo

19h : Groupe RéZZo

20h30 : UNL Faculty Jazz Ensemble

Lundi 30 juin
12h30 : Carte blanche au Conservatoire de Vienne

16h : Conservatoire de Vienne 

17h30 : Swing System

19h : Igor Genhenot trio

20h30 : Intermed 

22h : Brazil music projet avec Jean-Louis Almosnino 
Mardi 1er juillet 
12h30 : Big Band ENM Villeurbanne 

16h : Stéphane Vettraino solo 

17h30 : Stéphane Spira “in between” quartet feat. Glenn Ferris, Steve Wood 

19h : Vibones  

20h30 : Nucleus Street band

22h : Alliance

Mercredi 2 juillet 
12h30 : Jeune public - Jamm par Heavy Fingers  

16h : David Bressat trio 

17h30 : Roosevelt High School Jazz Band 

19h : Garfield High School Jazz Band  

20h30 : Mark Piore 4tet / Jérôme Regard 
22h : Zooo superbande  

Jeudi 3 juillet 
12h30 : Carte blanche au CRR de Lyon   

16h : Anne Quiller sextet 

17h30 : Carte blanche au Conservatoire de Limonest 

19h : Gauthier Toux trio  

20h30 : Fuzziny Cats 

22h : Axys 

Vendredi 4 juillet 
12h30 : Big Band de Roanne  

16h : C3 Organic trio 

17h30 : The Steady Rollen Men 

19h : Beauty & the Beast  

20h30 : Hall Blues band 

22h : The Chalkface crakers

Samedi 5 juillet 
12h30 : Cédric Perrot junior Jam  

16h : Étienne Kermarc sextet invite Akli Bekouche

17h30 : True Fantasy 

19h : Faada Freddy

20h30 : Charo Lopez 

22h : Magic 85 orchestra  

Dimanche 6 juillet 
12h30 : Académie Gospel  

16h : Micromegas / François Raulin 

17h30 : Jérémie Ternoy trio 

19h : Sidony Box  

20h30 : Ploumjazzband

Lundi 7 juillet 
12h30 : JAV Contreband  

16h : Thomas Ibanez 4tet 

17h30 : Tucson Jazz Band 

19h : Hot Antic Jazz Band  

20h30 : Keystone Junior Sextet 

22h : La Jam de l'Académie  

Mardi 8 juillet 
12h30 : Big Band de Saint-Priest

16h : “Louis-Ferdinand Céline, voyage en fond de contrebasse” sur des textes de Sture Dahlström

17h30 : Kansas university 

19h : Éric Terruel 5tet  

20h30 : Saint-Fons Jam 

22h : Honey Jungle  

Mercredi 9 juillet 
12h30 : Jeune public - “Bobby et moi” 

13h : Académie Découverte 

16h : orTie  

17h30 : Sangoma Everett - Pierre “Tiboum” Guignon duo 

19h : Mario Stantchev - Lionel Martin Duo  

20h30 : Transmusical de Vienne 

22h : Ahn tuan trio  

Jeudi 10 juillet 

12h30 : Big Band de l'Ouest  

16h : University of Oregon 

17h30 : Jall 

19h : Niels Lan Doky trio  

20h30 : Feeling band 

22h : Beranger trio   

Vendredi 11 juillet 
12h30 : Académie Danse  

16h : Ballake Sissoko solo 

17h30 : Osemako 

19h : BKO 5tet  

20h30 : Coutens/Duclos 

22h : Mood  

Samedi 12 juillet 
12h30 : Académie Intensif

16h : The (very very very) BAD trio 

17h30 : Hugo Machine 

19h : Jowee Omicil

20h30 : Rain Soul 

22h : Grooveat

RéZZo Focal Jazz à Vienne

Tremplin national de jazz
Concerts gratuits 

10E ÉDITION DU TREMPLIN NATIONAL DE JAZZ 

Pour la 10e édition du tremplin, Jazz à Vienne poursuit l’ouverture de sa programmation à la scène émergente du jazz français. L'objectif est de soutenir et de mettre en avant la nouvelle génération. Le RéZZo FOCAL Jazz à Vienne est né de la volonté de Jazz à Vienne de porter sur le devant de la scène les nouveaux talents du jazz. Ce tremplin national est une véritable opportunité pour les groupes sélectionnés de jouer dans des conditions scéniques professionnelles et devant un public averti et nombreux. Le RéZZo FOCAL Jazz à Vienne permet au lauréat d’enregistrer un album sur un label de renom (Jazz Village d’Harmonia Mundi) et de bénéficier d’un soutien à la diffusion et d’un accompagnement artistique et promotionnel pendant un an. 

Acteurs nationaux du jazz, nos partenaires (clubs, festivals, associations…) participent à dénicher la nouvelle scène jazz en région. FOCAL, fabricant de haut-parleurs et enceintes acoustiques haut de gamme, offre au groupe lauréat l’enregistrement en studio. Max Pinto 4tet, Jérémy Ternoy trio, Paradox, Oxyd, Céline Bonacina trio, Sidony Box, Trio Enchant(i)er, Impérial Quartet et WaterBabies sont les lauréats depuis 2004. C’est aussi l’occasion pour les festivaliers de découvrir, en avant-première, les artistes qui marqueront le jazz de demain ! 

PRIX ET JURY 

Le lauréat se voit accorder : 

• un accompagnement artistique pendant un an 

• l’enregistrement d’un album (studio, mix et mastering au Studio du Flon à Lausanne) 

• signature de l’album sur “Jazz Village” / Harmonia Mundi 

• concert de sortie d’album dans un club parisien 

• une programmation dans plusieurs salles et festivals* (Péristyle de l’Opéra de Lyon, Rhino Jazz(s) festival, Nancy Jazz Pulsations, A Vaulx Jazz, Orléans Jazz…) et au Théâtre Antique lors de l’édition 2015 du festival Jazz à Vienne 

• labellisation du groupe “Lauréat RéZZo FOCAL Jazz à Vienne 2014”. 
* Sous réserve de confirmation 
LE JURY DU RÉZZO FOCAL JAZZ À VIENNE 
• Sangoma Everett (président du jury) : musicien 

• Pascal Anquetil : coordinateur du Centre d’Information du jazz, journaliste, membre de l’Académie du Jazz 

• Pierre-Henri Ardonceau : journaliste de jazz magazine-jazzman, membre de l’Académie du Jazz 

• Gérard Chétien : directeur Général de Focal 

• Jean-Claude Rochat : administrateur et directeur artistique de Chorus, cofondateur de la fondation de l'EJMA 

• Jean-Louis Almosnino : musicien et directeur du Pôle Jazz du Conservatoire de Lyon 

• Christian Girardin : directeur de la production du label Harmonia Mundi 

Rendez-vous sur notre page Facebook RéZZo FOCAL Jazz à Vienne 

LES GROUPES FINALISTES
Uptake - Rhône-Alpes (Jazz(s)RA)
RG Hybrid Project - Picardie (Festival d'Amiens)
Tangerine - Pays de la Loire (Les rendez-vous de l'Erdre)
Jérôme Vinson Trio - PACA (Festival Jazz des Cinq Continents)
GroOovematic - Lorraine (Nancy Jazz pulsations)
Antiloops - Île-de-France (Sunset & Sunside)
4 dB - Champagne-Ardenne (Aube musiques actuelles)
Meloblast - Centre (Orléans' Jazz)
Caroline Schmid Trio - Bourgogne (Crescent Jazz Club) 

LES PARTENAIRES RÉZZO EN RÉGION 

Aquitaine : Oara 

Alsace : Festival de Jazz de Munster 

Auvergne : Le Transfo 

Basse-Normandie : Jazz sous les pommiers 

Bourgogne : Crescent Jazz Club 

Bretagne : Jazz à Vannes 

Centre : Orléans' Jazz 

Corse : Calvi Jazz Festival 

Champagne-Ardenne : Aube musiques actuelles 

Franche-Comté : Jazz à Delle 

Île-de-France : Sunset & Sunside 

Haute-Normandie : Rouen Jazz Action 

Languedoc Roussillon : Jazz à Junas 

Limousin : Festival Éclat d'Email 

Lorraine : Nancy Jazz pulsations 

Midi-Pyrénées : Jazz in Marciac 

Nord-Pas-de-Calais : Golden Jazz Trophy

PACA : Festival des 5 continents 

Pays de la Loire : Les Rendez-vous de l'Erdre 

Picardie : Festival d'Amiens 

Poitou-Charentes : Cristal Production 

Rhône-Alpes : Jazz(s) RA 
Avec le soutien de Focal, d’Harmonia Mundi et de la Sacem 
Caravan’Jazz

Voyage dans les communes
Concerts gratuits 

SOLYL-S 

Cette année, SOLYL-S, le jeune groupe soul-funk parisien se balade sur les 6 communes de l’agglomération viennoise accompagné du DJ résident, Harry Cover et des formations issues des écoles de musique du territoire. Solyl-S est un groupe de funk, soul, créé en juin 2011. Une chanteuse et cinq musiciens réunis pour envoyer un groove festif aux influences tournées vers le rock et le jazz. Le funk de Solyl-S est pointu et intuitif et parvient à satisfaire aussi bien les amateurs de groove que les mélomanes en quête de funk bien écrit et bien arrangé. Côté pédigrée, le jeune groupe s’est déjà offert quelques trophées live dont il n’a pas à rougir. Après un an de résidence au Bataclan café dans le 11e arrondissement de Paris et un second EP de sept titres, enregistré en juin 2012, Solyl-S a remporté le concours des musiciens du métro et a gagné la chance de se produire sur une scène du festival Soliday’s. 
Natacha Jeunet (chant), Thibaud “Teeb's” Merle (saxophone), Tanguy Jouanjan (trompette), “Jeeb’s” Palies (batterie), Émilien Gillan (guitare), Carel Cleril (basse) 
RDV À 19H 
Samedi 28 juin 
Villette-de-Vienne (centre village) 
Dimanche 29 juin 
Moidieu-Détourbe (en bas du château) 
Mardi 1er juillet 
Pont-Evêque (place de la mairie) 
Mercredi 2 juillet 
Seyssuel (place devant la mairie) 
Jeudi 3 juillet 
Chonas-l’Amballan (à définir) 
Vendredi 4 juillet 
St Romain-en-Gal (Île Barlet) 

RETOUR DANS LES COMMUNES

Dans la tradition des concerts de Caravan’Jazz, un spectacle festif est programmé avec les communes adhérentes au projet. Lors de son voyage, la Caravan’Jazz fera étape dans les différentes communes pour favoriser la rencontre entre les professionnels et les amateurs, sans oublier d’emmener avec elle l’esprit du festival. Chaque soirée est unique avec une programmation de qualité qui permettra aux spectateurs de découvrir de nouveaux talents. 

En collaboration avec la MJC de Vienne 

CONTACTS

MJC Vienne 04 74 53 21 99 

Jazz à Vienne 04 74 78 87 87 

Jazz Parade 

Déambulation dans les rues de Vienne
Concerts gratuits 

Cette année encore, le festival va à la rencontre du public en fanfare. Les festivaliers déambuleront dans les rues de Vienne au son des parades musicales. 

SKOKIAAN BRASS BAND 
Samedi 28 juin, 11h et 18h45 
“R&B and second line from New Orleans”, funk, jazz, grooves caribéens… Le Skokiaan brass band joue et chante ces musiques que l’Afrique et l’Europe ont semées en Amérique et qui font depuis danser les hommes de génération en génération. Né en 2013 et formé de sept musiciens de la région lyonnaise, le Skokiaan brass band aime jouer partout et à toute heure et n’a pas forcément besoin du courant pour faire vibrer les airs et partager son énergie avec le danseur qui sommeille en vous... “Hands up and move !” 

NUCLEUS MARCHING BAND 
Mercredi 2 juillet, 18h45 
Les membres de Nucleus sont de retour à Vienne pour la deuxième année. Cette formation australienne arrivée tout droit de l’autre côté de la planète vient nous rendre visite pour notre plus grand plaisir. Tambours, saxophone et trompette apportent une ambiance chaleureuse et festive partout où ils passent. 

QUINCAILLERIE ORCHESTRA 
Samedi 5 juillet, 11h et 18h45 
Fournisseur n°1 en groove métallique, venez essayer Quincaillerie Orchestra et son large catalogue de compos au design breveté. Hip-hop cuivré, jazz nickelé, textes au détail, New Orleans taraudé, et quincaillers soudés. Livraison immédiate. Service après-vente assuré par la section rythmique. Offre valable dans la limite des stocks disponibles. 

RADIO KAIZMAN 
Mercredi 9 juillet, 18h45 
Dans la rue comme sur scène, Radio Kaizman diffuse une musique énergique et vivante. Profondément inspiré des sonorités urbaines, du groove et des rythmes typiques des marching bands new orleans, ponctué de swing et d'influences latines, cet octet bourguino-lyonnais distille un savoureux mélange de genre. Radio Kaizman, c'est un son percussif et cuivré, laissant libre cours aux élans de l'improvisation, un flow sans frontière et des voix féminines envoûtantes : en somme, une onde de chaleur qui fait bouger les corps sur la bonne fréquence. 

REDSTAR ORKESTAR 
Samedi 12 juillet, 11h et 18h45 
Redstar Orkestar Fanfare Balkanik !!! Le projet Redstar Orkestar interprété par sept musiciens est une rencontre cuivrée entre deux univers d’artistes : Goran Bregovic et Manu Chao. Barcelone / Belgrade ? Les croisements entre ces deux musiques étaient tellement forts (rythmiques, harmonies, invitation à la danse et à la fête) qu’il fallait les réunir dans une même expérience scénique ! La fièvre des lives de Manu Chao recréée avec toute l’intensité, la virtuosité et l’émotion des fanfares de l’ancienne Yougoslavie… Le Redstar Orkestar se produit dans la rue, en fixe ou en déambulation, résolument ancré dans son époque, il prend également toute sa dimension sur scène, où les moyens techniques mis en œuvre transmettent au public un son riche et puissant ! 

Musaïques 

Concerts au Musée Gallo-Romain
Concerts gratuits (sauf brunch) 

Pendant le festival, le musée Gallo-Romain de Saint-Romain-en-Gal - Vienne ouvre ses portes à Jazz à Vienne pour quatre événements à découvrir et à savourer dans un autre lieu historique du festival. 

PIERRE DURAND SOLO 
Samedi 5 juillet à 16h 
Parfaitement polyvalent, créatif et exigeant, musicien généreux et curieux à l’aise dans tous les contextes (d’Archie Shepp à l’ONJ d’Yvinec, de l’XTet de Bruno Reigner à Jean-Jacques Milteau), l’ex-brillant élève du département jazz du Conservatoire de Paris poursuit sa route aussi avec ses propres projets, de son quartet “Roots” à ce solo dédié à la Nouvelle-Orléans. Pierre Durand prend des risques, marie les cultures mais avant tout raconte des histoires et nous offre un voyage musical unique et précieux. À découvrir ! 

DENIS CUNIOT - SOPHIE BENECH DUO 
Jeudi 3 juillet à 16h 
Dans le cadre de Lettres sur cour 

“Isaac Babel : Savoir ce que c’est, la vie.” 

Avec au piano Denis Cuniot, une lecture par Sophie Benech d'extraits de sa traduction nouvelle des œuvres de ce grand écrivain russe qui connut la gloire dès 1920 puis fut réduit au silence, et exécuté par la Tchéka en 1940, à 45 ans. 

YOUN SUN NAH & YOON-JEONG HEO DUO 
Vendredi 4 juillet à 16h 
Cette chanteuse sud.coréenne a conquis la planète entière. Une présence lumineuse et une voix incomparable l’ont portée aux nues. Chaque concert de Youn Sun Nah est un moment de grâce. Notre artiste résidente est en duo avec Yoon-Jeong Heo, joueuse de geomungo, instrument traditionnel coréen pour un concert qui s’annonce déjà magique ! 

APOLLO SOUL BRUNCH 

BRUNCH MUSICAL - CONCERT DE CHARLIE AND THE SOAP OPERA FEAT. MATTHEW WHITAKER 
Dimanche 6 juillet à 12h 
Dans le cadre des 80 ans de l'Apollo Theater, l'illustre salle de spectacle de Harlem et haut lieu de la musique afro-américaine s'installe à Vienne pour plusieurs évènements. Cette résidence se termine par un brunch au saveur de Harlem qui allie sucré et salé, soul et jazz. Plongez-vous dans le répertoire des grandes stars de l'Apollo avec le groupe lyonnais de soul-funk, Charlie and The Soap Opera, qui invite pour l'occasion le pianiste américain Matthew Whitaker. Vienne vibrera le temps d'un brunch au rythme de Harlem et de la Soul. 
Infos pratiques/réservations : www.jazzavienne.com 
CONTACTS 
Musée de Saint-Romain-en-Gal - Vienne RD 502 - 69560 Saint-Romain-en-Gal Tél. 04 74 75 74 01 www.musees-gallo-romains.com 

Avec le soutien du Département du Rhône 
Lettres sur cour 

Invitation à la lecture
Gratuit 

VOYAGE EN RUSSIE 

Depuis une vingtaine d’années, Lettres sur cour fait résonner dans les petites cours du centre de la ville des voix venues d’ailleurs. Des auteurs originaires du monde entier vivent pendant quelques jours au rythme de Jazz à Vienne et ouvrent avec nous leurs livres pour en lire des passages, avec la complicité de musiciens. Les buffets littéraires de la mi-journée sont l’occasion de rencontres privilégiées avec le public. En 2014, Lettres sur cour voyage en Russie, pour découvrir ou redécouvrir des auteurs majeurs du siècle dernier, Isaac Babel, Ossip Mandelstam, Vélimir Khlebnikov, ou pour des traversées de l'immense espace russe, en quête aussi d'une mémoire, à la suite de Vassili Golovanov et Sergeï Lebedev, ou Anne Brunswic... 

LE PROGRAMME 
Jeudi 3 juillet, Musée archéologique de Saint-Romain-en-Gal - Vienne 
16h : “Isaac Babel : Savoir ce que c’est, la vie” 

Avec au piano Denis Cuniot, Sophie Benech lira de courts récits, qu'elle a traduits, de ce juif d'Odessa imprégné de Maupassant qui avec une puissance et une crudité shakespeariennes ramène à l'humanité nue des temps de terreur et d'héroïsme. 

Vendredi 4 juillet, Cour des Carmes, 15, rue de la Charité 
12h : buffet littéraire avec Antoine Jaccottet 
Antoine Jaccottet, créateur des éditions “Le Bruit du temps” (qui portent le nom d'un ouvrage de Mandelstam), et Sophie Benech, traductrice et cofondatrice des éditions “Interférences”, évoquent quelques-uns des auteurs auxquels ils se sont attachés. 
17h : lecture /rencontre avec Anne Brunswic et Vincent Perrier
Anne Brunswic a remonté les “eaux glacées” de ce canal de la mer Blanche qui fut un gigantesque camp chantier stalinien, tressant les témoignages et les rencontres. 

Samedi 5 juillet, Cour de l’École Saint-Louis, rue Juiverie 
12h : buffet littéraire avec Sophie Benech et Luba Jurgenson 
De Marina Tsvetaïeva à Svetlana Alexievitch, de très grandes voix féminines de la poésie et de la littérature russes présentées par Sophie Benech et Luba Jurgenson. 
Librairie Lucioles, 13, place du Palais 
15h : Rencontre avec Christian Garcin 
Christian Garcin, après ses romans La Piste mongole et Les Nuits de Vladivostok, revient sur le continent russe pour une descente de l'Ienisseï, de Krasnoïarsk jusqu'à l'Arctique. 
Cour de l’École Saint-Louis, rue Juiverie 
17h : Lecture/rencontre avec Sergeï Lebedev et Vincent Perrier
Sergeï Lebedev, jeune auteur d'un premier roman, La Limite de l'oubli, porte son regard “là où finit l'Europe”, vers les fantômes d'une “Atlantide concentrationnaire”. 

Dimanche 6 juillet, Cour du collège Ponsard 
12h : buffet littéraire avec Yvan Mignot et Jean-Baptiste Para 
Vélimir Khlebnikov, par Yvan Mignot et Jean-Baptiste Para. Ce “novateur par excellence” salué par Akhmatova est aussi un prophète va-nu-pieds à l'imagerie flamboyante. 
17h : lecture/rencontre avec Vassili Golovanov et David le Febvre
Vassili Golovanov fait un “éloge des voyages insensés” et explore les “espaces et labyrinthes” géopoétiques de ce Nord qui fascine tant de nouveaux écrivains russes. 

Mardi 8 juillet à 16h, scène de Cybèle 
16h : “Louis-Ferdinand Céline, voyage en fond de contrebasse”, texte de Sture Dahlström 

Christophe Bjurström, piano - Mickaël Seznec contrebasse - Guy Abgrall, lecture. 

CONTACTS 
Lettres sur cour 

La Médiathèque du Trente, 30, avenue Général-Leclerc 38200 Vienne lettressurcour@aliceadsl.fr 

www.lettres-sur-cour.blogspot.com 
Jazz à Vienne fait son cinéma 
Pour sa 5e édition, l’association CinéClap Vienne, en partenariat avec le Cinéma Les Amphis, se met au diapason du festival Jazz à Vienne durant le mois de juin. 

TWENTY FEET FROM STARDOM 
Mardi 3 juin à 20h 
Documentaire réalisé par Morgan Neville 

Oscar 2014 du meilleur documentaire 

Nous sommes des millions à connaître leurs voix, mais personne ne connaît leurs noms. Twenty Feet from Stardom raconte l’histoire secrète des choristes qui se cachent derrière les plus grands hits de la musique populaire. C’est une célébration de ces voix de l’ombre, de ces performances d’exception qui, au-delà de la lumière des projecteurs, du fond de la scène, apportent tellement à ces chansons que nous connaissons tous. Le film suit une demi-douzaine de ces chanteurs de talent à travers l’histoire de la musique. Chacun a sa propre expérience à partager, en marge de la gloire et des stars mondiales. Ils représentent des styles musicaux variés, illustrent des époques différentes, mais tous font partie de la grande famille des voix qui nous font vibrer. Leur tour est venu d’entrer dans la lumière... 

Projection suivie d’une rencontre avec Jean-Paul Boutellier. 

“VALSE POUR MONICA” 
Mardi 10 juin à 20h 
Film réalisé par Per Fly en 2013 

Au début des années 60, Monica, une jeune suédoise déterminée à devenir une icône du jazz, se lance dans la carrière de ses rêves qui la mènera de Stockholm à New York. Elle y côtoiera Miles Davis, Ella Fitzgerald, ou encore Bill Evans, qui adaptera pour elle son immense succès : “Waltz for Debby”. “Valse pour Monica” est l'histoire vraie de Monica Zetterlund, légende suédoise du jazz, qui sacrifia son rôle de mère et sa vie amoureuse à sa quête de consécration. 

Projection suivie d’une rencontre avec Jean-Paul Boutellier. 

TRAFIC 
Mardi 17 juin à 20h 
Ciné-concert en piano solo avec Stéphane Vettraino 

Film réalisé par Jacques Tati en 1971 

La société automobile française Altra tente de se faire remarquer au salon d'Amsterdam avec une cylindrée qui se transforme en maison roulante. Monsieur Hulot accompagne le dessinateur de la voiture pour lui servir d'interprète et préparer le stand de la société. 

L'HISTOIRE D'UNE OBSESSION, CELLE D'UN JEUNE HOMME POUR LA MUSIQUE... 
Mardi 24 juin à 20h 
Documentaire réalisé par Adrien Rivollier en 2014 

Tigran Hamasyan, 26 ans, est l’une des plus grandes révélations de la scène jazz de ces dernières années. Ce film explore le processus de création du pianiste, dans ses moindres recoins. Images d'archives en Arménie, travail de composition en solitaire ou enregistrement en studio, coulisses de concerts. Le réalisateur orchestre les allers.retours de Tigran entre son Arménie natale et cet Occident d'adoption, entre le rock métal et la musique traditionnelle arménienne, entre Thelonious Monk et Rachmaninov, entre le silence des montagnes du Caucase et le vacarme des rues de Los Angeles... Car la musique de Tigran c'est tout cela à la fois : une musique qui nous renvoie à nous.mêmes. Elle fait écho à notre besoin de comprendre d'où nous venons, dans un monde où toutes les cultures s'interpellent. C'est en cela que la musique de Tigran touche à l'universel. 

Projection suivie d’une rencontre avec le réalisateur. 

CONTACTS 
Association CinéClap 

Cinéma Les Amphis 8, rue Rochebrun - 38200 Vienne 

Tél. 04 74 53 23 65 

www.amphi-vienne.fr 

Tarifs habituels du cinéma (sauf mention particulière) 
Académie

Stages et ateliers pour les grands et les petits
L’Académie d’été de Jazz à Vienne ouvre ses portes cette année pour sa 21ème édition. Le pôle pédagogique invite les musiciens amateurs et professionnels à se retrouver autour de leur passion par le biais de divers ateliers. 

Nous vous invitons à vous immerger dans les différents répertoires du jazz allant du chant gospel à la danse. Nous proposons à nouveau cette année un atelier d’éveil musical proposé aux plus jeunes. Découvrez le programme concocté par notre équipe pédagogique. L’Académie est accueillie au Trente, Médiathèque et Conservatoire de Musique et de Danse de la Ville de Vienne à l’Espace Saint-Germain, avenue du Général Leclerc. 

Éveil Musical 
Du 7 au 9 juillet – 1ère session (4/5ans) : de 9h30 à 11h30 / 2ème session (6/7ans) : de 13h30 à 15h30 
Robin Limoge & Alice Waring proposent d’éveiller les enfants au plaisir de jouer de la musique, de l’écouter et de la partager en les invitant à découvrir et pratiquer les spécificités sonores rythmiques et instrumentales de la musique jazz. 

Atelier Découverte / Intermédiaire 
Rémi Bulot, Ghyslain Regard, Nicolas Bianco 

Du 6 au 8 juillet de 10h à 12h30 et de 14h à 17h30 

Concert de restitution de stage sur la scène de Cybèle le 9 juillet à 13h 
Rendez-vous incontournable depuis la création de l’Académie, cet atelier invite les stagiaires à découvrir, avec notre équipe pédagogique, l’improvisation sur des cadences simples. C’est avant tout sur des petites compositions écrites à cette occasion par les intervenants que les stagiaires pourront effectuer leurs premiers pas dans le monde du jazz et perfectionner leur pratique musicale. 

Stage longue durée (15 - 20 ans) 
Guillaume Naturel, Michaël Valeanu & Anne Paceo 

Du 5 au 11 juillet de 10h à 12h30 et de 14h à 17h30. 

Concert de restitution sur la scène de Cybèle le 12 juillet à 12h30 
Ce stage intensif aborde la pratique vocale et instrumentale en proposant de découvrir le jazz dans son répertoire le plus large. Dans un esprit d’ouverture et d’échange, le stage est consacré au travail technique par la transmission orale, le jeu en groupe ou en solo et l’improvisation. Il aborde les dimensions harmoniques, rythmiques, culturelles et historiques de la musique jazz. 

Possibilité d’une offre incluant hébergement & restauration via la Fnacem : www.sejours-educatifs.org 
Atelier Gospel 
Sabine Kouli & Pascal Horecka

Du 2 au 5 juillet de 10h à 12h30 et de 14h à 17h30. 

Concert de restitution sur la scène de Cybèle le 6 juillet à 12h30 
Chanteuse d’origine togolaise, Sabine Kouli transmet au public sa passion pour le répertoire gospel et le negro-spiritual partout en France et à l’étranger. Accompagnée du pianiste Pascal Horecka, Sabine Kouli axe son atelier autour de la technique vocale, l’échauffement corporel, les percussions, l’interprétation et l’harmonisation du son choral dans un registre gospel. 
Atelier Jazz & Danse 
Raza Hammadi 

Du 7 au 10 juillet – De 10h à 12h30 et de 14h à 17h30. 

Concert de restitution sur la scène de Cybèle le 11 juillet à 12h30 
Formé à la danse classique puis moderne, Raza Hammadi devient directeur artistique du Ballet Jazz Art en 1983. Depuis 1990, ses œuvres créées pour lui-même ou des compagnies étrangères circulent de l’Europe et à l’Orient. Considérant que la danse jazz est une danse invitant à la pluralité des expressions, le style de Raza Hammadi est un alliage de techniques et de langages chorégraphiques différents. L’atelier proposé est un moment privilégié pour l’apprentissage d’une technique, de l’expérimentation et de la découverte de ce style particulier qu’est la danse jazz. 

CONTACTS Inscriptions à : academie@jazzavienne.com 04 74 78 87 87 -En partenariat avec le Trente 
Expositions, rencontres, salon du disque...
Bulles de Vienne  
Pour la quatrième année consécutive, la librairie spécialisée en bandes dessinées, Bulles de Vienne, propose une série de rendez-vous en lien avec le festival. 

Lucioles et Majuscule
Au Théâtre Antique, les librairies Lucioles et Majuscule proposent dans leur boutique éphémère disques et livres en lien avec Jazz à Vienne et accueillent de nombreux artistes pour des séances de dédicaces. 

Salon du disque
Le salon du disque de Vienne rassemble les professionnels et les amateurs de la musique moderne et d'époque dans tous les styles de musique des années 50 à nos jours. Des grands artistes et groupes collectionnés par un large public côtoient des artistes moins connus et plus obscurs dans des styles variés tels que le jazz, blues, groove, soul et funk. Lieu d'échange et de vente, venez flâner parmi les vinyles, CD, DVD, cassettes audio et vidéo dans le salon des passionnés de musique. 
Salle des fêtes de Vienne 

Place Miremont 

Dimanche 6 juillet 10h-20h 

Entrée libre www.ultimemusic.com 
Improvisations picturales de jazz 
Depuis 2004, le collectif d’artistes SOLO SARY organise durant tout le festival Jazz à Vienne, les “Improvisations picturales de jazz”. Chaque après-midi, pendant le concert donné sur la scène de Cybèle, deux peintres réalisent la performance de peindre en public une toile d’un mètre carré. Ils improvisent dans l’esprit du jazz, en lien avec la musique. Les tableaux, acquérables, sont exposés le soir même au Théâtre Antique. L’ensemble des trente œuvres ainsi réalisées fait l’objet de plusieurs expositions au cours de l’année. 

“80 ans Apollo Theater” 
L'Apollo Theater est aujourd'hui l'un des lieux culturels les plus emblématiques de New York où se confondent légendes de la musique et nouveaux talents, pour donner place à une communauté exceptionnelle d'artistes. Depuis 1934, cette institution, modèle d'innovation et d'excellence, favorise pluridisciplinarité et multiculturalité. Jazz à Vienne et l'Apollo Theater s'associent autour de ces valeurs fédératrices et proposent plusieurs rendez.vous à vivre pendant le festival, au Théâtre Antique, au JazzMix, au Club de Minuit, sous la forme d'un brunch musical et à travers une exposition retraçant l'histoire du mythique théâtre Apollo. 

05/07 – Theatre Antique : Soul Night at The Apollo 

05/07 – Club de Minuit : Zara McFarlane 

05/07 – JazzMix : Gizmo 

06/07 – Harlem Soul Brunch : Brunch musical avec le groupe Charlie and The Soap Opera feat Matthew Whitaker 

Du 27/06 au 12/07 : Exposition “les 80 ans de l’Apollo Theater” à la salle des fêtes de Vienne. 

Exposition “Harmonijka” BD sur Greg Zlap par Philippe Charlot 
Paris, le 14 juillet 2009, au petit matin... Greg Zlap sent la pression monter. Dans la soirée, il se produira au Champ-de-Mars devant plus d'un million de spectateurs. Il est l'harmoniciste de Johnny Hallyday sur son Tour 66. Durant cette journée particulière, Greg voit défiler dans son esprit le film de sa vie. Rien ne le prédestinait à se retrouver ainsi sous le feu des projecteurs, un jour de fête nationale, à côté de la plus grande star française. L'artiste est né au début des années 70 dans une Hlm de Varsovie. Il débarque en France à l'âge de 17 ans avec dans les poches un simple harmonica et dans la tête l'espoir un peu naïf d'en vivre. Personne ne lui donnait alors la moindre chance d'y arriver, surtout pas son père, qui l'avait rêvé grand pianiste... Cette exposition regroupe 20 planches de l'album paru aux éditions Glénat. 
Du 26 juin au 12 juillet 2014 - Vernissage et séance de dédicaces jeudi 26 juin à 18h en présence du dessinateur Miras, suivis d’un show.case de Greg Zlap et Olivier Gotti - Entrée libre / Exposition proposée par la Médiathèque le Trente, Jazz à Vienne et Bulles de Vienne - Médiathèque du Trente / 30 avenue Général Leclerc à Vienne 
Soul Night at The Apollo

Celebrating the 80th anniversary of the Historic New York Theater
L'Apollo Theater fête ses 80 ans à Jazz à Vienne. C’est aujourd'hui l'un des lieux culturels les plus emblématiques de New York où se confondent légendes de la musique et nouveaux talents, pour donner place à une communauté exceptionnelle d'artistes. Depuis 1934, cette institution, modèle d'innovation et d'excellence, favorise pluridisciplinarité et multiculturalité. Jazz à Vienne et l'Apollo Theater s'associent autour de ces valeurs fédératrices et proposent plusieurs rendez-vous à vivre pendant le festival, au Théâtre Antique, au JazzMix, au Club de Minuit, ainsi que sous la forme d'un brunch musical et à travers une exposition retraçant l'histoire du mythique théâtre Apollo. 

AU PROGRAMME 

Samedi 5 juillet - Théâtre Antique 

SOUL NIGHT AT THE APOLLO 

• The Daptone Super Soul Revue featuring Sharon Jones & the Dap-Kings, Charles Bradley and his Extraordinaires, Antibalas, The Sugarman 3 

• Ben l’Oncle Soul & Monophonics 

• Matthew Whitaker, Apollo Amateur Night Winner 

Samedi 5 juillet – JazzMix 

Gizmo 

Samedi 5 juillet – Club de Minuit 

Zara McFarlane 

Dimanche 6 juillet – Musée de Saint-Romain-en-Gal - Vienne 

BRUNCH MUSICAL 

Apollo Soul Brunch 

Concert de Charlie and The Soap Opera feat Matthew Whitaker 

Du 27/06 au 12/07 - Salle des fêtes de Vienne 

Exposition “Les 80 ans de l’Apollo Theater” 

Légendes consacrées et nouveaux talents se côtoient depuis 80 ans sur la fameuse scène de la 125ème rue. Les premières “Amateur Nights” de l’Apollo ont révélé Ella Fitzgerald, Sarah Vaughan, Billie Holiday, James Brown, Celia Cruz, Tito Puente, Stevie Wonder et Michael Jackson qui y a gagné le concours de danse avec son Moonwallk. La carrière de James Brown demeure liée pour l’éternité à l’Apollo où il enregistra l’un des plus fabuleux live de l’histoire (James Brown Live At The Apollo). Sa dépouille a été exposée au public les 28 et 29 décembre 2006 à l'Apollo Theater pour un dernier hommage, durant lequel des milliers d'Américains vinrent le saluer une dernière fois sur scène. 

Artiste résidente 
YOUN SUN NAH 
“C’est une très belle surprise et un grand honneur d’être invitée en tant que résidente au festival Jazz à Vienne 2014. L’enthousiasme du public, la qualité de l’accueil, la beauté des lieux en font l'un des grands moments du jazz de l'été. Un merveilleux cadeau que je partagerai avec mes fidèles partenaires : Ulf Wakenius, Vincent Peirani et Simon Tailleu. Ils étaient déjà présents à mes côtés l’année dernière sur la scène du Théâtre Antique où nous avons vécu une soirée inoubliable. Il s’est passé quelque chose d’unique avec le public, il me semblait donc évident de nous retrouver tous les quatre pour prolonger ce lien. Depuis l’été dernier notre répertoire évolue, nous présenterons donc de nouvelles pièces aux festivaliers. Le concert du 2 juillet sera aussi l'occasion d'inviter une musicienne pour laquelle j’ai une profonde admiration et qui est une de mes compatriotes. Yoon-Jeong Heo est un maître du geomungo, instrument traditionnel coréen, qu’elle pratique au-delà des genres. Sa présence transformera notre quartet en quintet le temps de quelques morceaux. Nous avons déjà joué ensemble en décembre dernier, à Séoul, et nous avons hâte de la retrouver. Vienne sera sa deuxième escale à nos côtés. 

Deux jours plus tard, nous tenterons elle et moi une rencontre inédite en nous produisant en duo au musée gallo-romain de Saint-Romain-en-Gal - Vienne. Un site qui nous semble idéal pour une première. Nous serons aussi probablement inspirées par cette ironie du sort qui nous réunira pour la première fois toutes les deux sur scène à 9 000 kilomètres de chez nous. 

Entre temps, le 3 juillet, en duo avec Ulf Wakenius, nous aurons la chance d’occuper la scène du Théâtre de Vienne. C’est la septième saison que nous travaillons ensemble et nous nous retrouvons toujours avec le même plaisir. Ce rendez-vous nocturne dans ce magnifique théâtre à l’italienne sera l’occasion d’une nouvelle expérience pour nous et j’espère aussi pour le public." 
Youn Sun Nah 

Février 2014 

LES RENDEZ-VOUS 
Mercredi 2 juillet - Théâtre Antique  
Youn Sun Nah Quartet

Jeudi 3 juillet - Club de Minuit  
Youn Sun Nah Duo

Vendredi 4 juillet - Musaïques  
Youn Sun Nah & Yoon-Jeong Heo Duo  

Retour sur la saison Jazz à Vienne 
22 RENDEZ-VOUS DE JAZZ 

Pour sa deuxième saison, Jazz à Vienne continue son voyage à la rencontre de son public à Vienne, Lyon et en Rhône-Alpes. 

La particularité de ce projet repose sur les vingt-deux rendez-vous de cette saison proposés par Jazz à Vienne en partenariat ou en co-production avec des interlocuteurs ambitieux qui partagent une éthique, des esthétiques et des envies communes pour faire partir depuis Vienne une véritable lame de fond et répandre le jazz sur le territoire. L’Auditorium de Lyon, le Rhino Jazz(s) Festival, l’Opéra de Saint-Étienne, les Festivals A Vaulx Jazz (Vaulx-en-Velin), Fort en Jazz (Francheville), le Théâtre du Vellein (Villefontaine), le musée Gallo-Romain de Saint-Romain-en-Gal - Vienne, le Théâtre de Vienne, la MJC, le Manège, l’Esplanade St Vincent, le Trente, le collectif JAZZ(s) RA, ainsi que le collège Georges Brassens (Pont.Evêque), sont les partenaires privilégiés et fédérés autour de cette saison. 

Nous retrouvons, tout au long de la saison, la ligne artistique du festival et les musiciens fidélisés par Jazz à Vienne : John McLaughlin “Remember Shakti”, 43ème Chicago Blues Festival, Tigran Hamasyan avec Erik Truffaz, Brad Mehldau Trio, Wayne Shorter, André Manoukian, l’Orchestre National de Lyon dirigé par Leonard Slatkin, Stefano Bollani, Ilene Barnes, Sandra Nkaké, David et Thomas Enhco, Sangoma Everett, Bastien Brison, Steve Potts, et Cécile McLorin-Salvant, résidente Jazz à Vienne 2013, sont les principales têtes d’affiches. 

Hymne à la découverte, cette deuxième saison repose sur la volonté de défendre tous les jazz pour tous les publics en s’associant aux acteurs qui font vivre le jazz et le spectacle vivant toute l’année : la MJC avec un bal funk, le musée Gallo-Romain de Saint-Romain-en-Gal - Vienne avec deux très beaux concerts : Ablaye Cissoko et Arifa, ou encore le Théâtre de Vienne avec Cécile McLorin-Salvant. Cette saison Jazz à Vienne est un véritable succès : des concerts qui affichent très souvent complet, des groupes de qualité, un public au rendez-vous, des partenaires enchantés. 

Jazz Day in Lyon, Vienne, Saint-Étienne, Bourgoin

Mercredi 30 avril
Munis de leur dépliant programme, plus de 2 500 spectateurs ont parcouru Lyon et sa région le 30 avril dernier pour célébrer la première édition du Jazz Day in Lyon ! De la balade au véritable marathon, voici la grande fête autour de la musique jazz. 

Mercredi 30 avril, à Lyon et ses environs, 24 heures de jazz pour célébrer sous le patronage du Thelonious Monk Institute of Jazz, à l’unisson de l’UNESCO et en partenariat avec le Pôle Métropolitain toute la richesse du jazz ! 

Au programme de cette nouvelle édition, 1 journée du jazz qui s’étend sur 4 agglomérations, 30 lieux participants, 40 acteurs culturels mobilisés, 50 évènements référencés, 150 artistes programmés, de la master-class au concert, en passant par des expositions, des spectacles jeune public, conférences… 

Cette journée du jazz est destinée à sensibiliser la communauté internationale aux vertus du jazz comme outil éducatif et comme force de paix, d’unité, de dialogue et de coopération renforcée entre les peuples. 

Programme et informations pratiques disponibles sur www.jazzday-lyon.com et www.jazzday.com 
Résonances métropolitaines

Dans le cadre du Pôle Métropolitain composé de Saint-Étienne Métropole, du Grand Lyon, de Communauté d’agglomération Porte de l’Isère (CAPI) et de ViennAgglo, des manifestations en résonance aux Biennales du Design, d’Art Contemporain, de la Danse, du cirque et à Jazz à Vienne sont organisées sur chaque territoire. Les évènements présentés ici s’inscrivent dans cette nouvelle dynamique de partage et d’échange entre territoires, offrant au public et aux habitants de ces 4 agglomérations des initiatives culturelles originales, novatrices, facteur d’enrichissement et de plaisir. 

Exposition “Blue note sound and graphics” du 12/04 au 12/07 

Résonance du Grand Lyon

À l’occasion du 75e anniversaire du label “Blue Note”, le Fort du Bruissin de Francheville (Grand Lyon) présente une exposition qui met en valeur les relations entre la photographie, le graphisme et le jazz. Vincent Bessières, commissaire, a conçu cette exposition comme une exploration visuelle et sonore de l’histoire du label mythique, tout en intégrant des résonances contemporaines de son esthétique très affirmée. Fondé en 1939 par deux juifs allemands ayant trouvé refuge aux États-Unis, Blue Note est l’un des plus grands labels de l’histoire phonographique qui a couvert une large part de l’histoire du jazz moderne, connu pour la qualité non seulement de ses enregistrements mais aussi de ses pochettes, qui firent date dans l’histoire du graphisme. L’exposition qui sera présentée à Francheville, puis à Paris en novembre 2014, mettra en regard les photographies originales en grand format de Francis Wolff, l’un des fondateurs, capturant les jazzmen en studio et les compositions graphiques des pochettes imaginées par Reid Miles. L’exposition du Fort du Bruissin se déploiera sur 500 m2 et présentera une large sélection de pochettes prêtées en grande partie par Jean-Paul Boutellier, fondateur de Jazz à Vienne, ainsi que des films et des créations graphiques contemporaines, comme celles de l’artiste Ian Johnson, soulignant l’influence durable de ce label de légende. L’exposition est une résonance métropolitaine entre les festivals Jazz à Vienne et Fort en Jazz.
Du samedi 12 avril au samedi 12 juillet 2014 

Ouverture les vendredis, samedis et dimanches de 14h à 18h et sur rendez-vous

Ouverture exceptionnelle le mercredi 30 avril dans le cadre du “Jazz Day UNESCO”

Fort du Bruissin de Francheville, Chemin du Château d’eau, 69340 Francheville - Entrée libre - Parking gratuit Accès : bus ligne C20E directe Bellecour/Francheville-Fort du Bruissin - 

Plus d’infos : Fort du Bruissin de Francheville www.fortenjazz.fr - fortdubruissin@mairie-francheville69.fr - 04 72 13 71 00
Apéro concert : place au jazz ! Les 19-20/06 

Résonance de Saint-Étienne Métropole 

Gaga Jazz organise deux apéro concerts autour de la projection sur écran géant d’un concert enregistré à Jazz à Vienne. 

19 et 20 juin à 19h - Entrée libre - Place Jean Cocteau à Saint-Étienne 
Plus d’infos : GagaJazz - www.gagajazz.com - contact@gagajazz.com 06 27 49 10 99 
Concert BKO Quintet le 10/07 

Résonance de Saint-Étienne Métropole 

Le groupe de musique mandingue Bko Quintet nous plonge au cœur du Mali actuel. Autour du maître percussionniste Ibrahima Sarr et du batteur atypique Aymeric Krol, luth à six cordes, ngoni et chant malien s’entrecroisent pour créer un son à la fois typiquement mandingue et résolument moderne (avec ISarr, Fassara Sacko Abdoulaye Koné et Salif Keita). BKO Quintet est programmé à Jazz à Vienne 2014. Leur 1er album sera disponible en 2014. Un groupe exceptionnel, une musicalité rare aujourd’hui. 
10 juillet à partir de 21h - Entrée libre - Le Château du Jarez à Saint-Chamond 

Plus d’infos : Rhino Jazz festival@rhinojazz.com - www.rhinojazz.com 04 77 19 59 15 - ww.bkoquintet.com 
Jazz au Golf du 30/06 au 11/07 

Résonance de la Communauté d’Agglomération Porte de l’Isère (CAPI) 

Durant le festival Jazz à Vienne, le Théâtre du Vellein programme des concerts sur la terrasse du restaurant du Golf des Trois Vallons à l’Isle-d’Abeau le temps du déjeuner. 

Du lundi 30 juin au vendredi 11 juillet 
Programmation à venir - Golf des Trois Vallons à l’Isle d’Abeau - Entrée libre 

Plus d’infos : Théâtre du Vellein - www.capi.agglo.fr - 04 74 96 78 96 
Réseaux Jazz à Vienne 

L’IJFO 

L’IJFO est un réseau international rassemblant seize festivals internationaux majeurs. Les festivals membres du réseau ne sont pas concurrents sur leur territoire et se déroulent à des périodes différentes, ce qui leur permet de développer des projets communs. Ils se réunissent quatre fois par an, en septembre, novembre, janvier et mars. Jazz à Vienne y participe depuis 1991. 
La liste des membres sur http://ijfo.org 

ZONE FRANCHE 

Premier réseau français consacré aux musiques du monde, Zone Franche est une organisation transversale qui rassemble toutes les catégories d’acteurs du secteur : festivals, salles, labels et éditeurs, représentants d’artistes, médias, associations culturelles, marchés, etc. Sa création répondait d’abord au sentiment d’isolement des professionnels de la diffusion, de la production et de la promotion des musiques du monde. Depuis son origine, Zone Franche constitue un outil au service des professionnels des musiques du monde, représentant toute la chaîne musicale. Cette hétérogénéité des corps de métiers, des esthétiques, des patrimoines, des novations et des philosophies qui font les musiques du monde reste son bien le plus précieux. Le réseau se veut un intellectuel collectif à même de réfléchir sur les modifications de son environnement, une force de proposition politique, un outil professionnel et de lobbying ajusté aux besoins de l’heure. Ses membres sont rassemblés autour des valeurs des musiques du monde, relatives à la promotion des diversités culturelles, valeurs définies dans une charte éthique adoptée en 2001. 

JAZZ(S)RA 

Plateforme des Acteurs du Jazz en Rhône-Alpes 

L’association “JAZZ(s)RA” met en réseau plus de 60 acteurs culturels présents sur le territoire rhônalpin : scènes & festivals, structures de formation, structures d’édition et production, artistes et collectifs d’artistes. 

À l’échelle du territoire régional, cette plateforme d’actions et de réflexion tend à développer et promouvoir le jazz & les musiques improvisées de façon transversale, en veillant à : 

• soutenir les artistes & projets régionaux, la création et résidences d’artistes, la diffusion, la formation, l’émergence 

• renforcer les liens, échanges nationaux et internationaux, 

• instaurer une dynamique territoriale (observation/ réflexion/conseil), 

• fidéliser de nouveaux publics. 

Au-delà de ces objectifs, cette mise en commun des compétences constitue un élément de structuration dynamique pour la défense et la promotion des musiques de jazz en Rhône-Alpes et contribue au rayonnement culturel de notre région au plan national et international. 

Clin d'œil à orTie, lauréat du Tremplin JAZZ(s)Ra 2012 

Le duo est programmé au Club de Minuit et sur la scène de Cybèle mercredi 9 juillet 2014. 

Félicitations à Uptake, lauréat du Tremplin JAZZ(s)RA 2013 

L'événement s'est déroulé les 15 et 16 novembre 2013 dans le cadre de la saison Jazz à Vienne 2013/2014. Ce quartet, porté par le Viennois Robinson Khouri, représentera la région Rhône-Alpes au Tremplin National “Le ReZZo FOCAL Jazz” en 2014. 

Billetterie

L’accès est libre pour les scènes de Cybèle, 

le Club de Minuit et le JazzMix
Théâtre Antique 

www.jazzavienne.com

Commandez en ligne et imprimez votre billet à domicile. 

Infoline : 0892 702 007 (0.34 €/min.) 

Soirée d'ouverture du 27 juin 2014, gratuite sur invitation (plus d'informations sur www.jazzavienne.com) 





Tarif  
Tarif  
Tarif  
Jazz  
Moins 

Tarif espace 





normal
réduit  
spécial
Tickets
de 12 ans
réservé 











entreprises (HT) 

SAM. 28 JUIN 20h30 
• Paolo Conte, Paolo Fresu 
 47 €  
44 €  
33 €  
36 €  
Gratuit  
72 €  

DIM. 29 JUIN 19h30
• Gospel  


36 €  
33 €  
22 €  
36 €  
Gratuit  
59 €  

LUN. 30 JUIN 20h30 
• Funk  


42 €  
39 €  
28 €  
36 €  
Gratuit  
64 €  

MAR. 1ER JUILLET 20h30 
• Robert Plant, I. Maalouf
47 € 
 44 €  
33 €  
36 €  
Gratuit  
72 €  

MER. 2 JUILLET 20h30 
• ONL & Stefano Bollani, 

Youn Sun Nah 


 36 €  
33 €  
22 €  
36 €  
Gratuit  
59 €  

JEU. 3 JUILLET 20h30 
• Quincy Jones, The Amazing 
Keystone Big Band  

42 €  
39 €  
28 €  
36 €  
Gratuit  
64 €  

VEN. 4 JUILLET 20h30
• Blues  


42 €  
39 €  
28 €  
36 €  
Gratuit  
64 €  

SAM. 5 JUILLET 20h30 
• Soul “Apollo Night”  

42 €  
39 €  
28 €  
36 €  
Gratuit  
64 €  

DIM. 6 JUILLET 19h30 

• Guitare  


47 €  
44 €  
33 €  
36 €  
Gratuit  
72 €  

LUN. 7 JUILLET 20h30 
• Jamie Cullum, 

Thomas Dutronc  

47 €  
44 €  
33 €  
36 €  
Gratuit 

 72 €  

MAR. 8 JUILLET 20h30
• French Touch  

36 €  
33 €  
22 €  
36 €  
Gratuit  
59 €  

MER. 9 JUILLET 20h30
• Bobby McFerrin, 

Kenny Garrett  

42 €  
39 €  
28 €  
36 €  
Gratuit  
64 €  

JEU. 10 JUILLET 20h30 

• Brésil  


36 €  
33 €  
22 €  
36 €  
Gratuit  
59 €  

VEN. 11 JUILLET 20h30 
• Afrique  


47 €  
44 €  
33 €  
36 €  
Gratuit  
72 €  

SAM. 12 JUILLET 20h30 
42 €  
39 €  
28 €  
36 €  
Gratuit

64 €  
• All Night Jazz 
ABONNEMENT 7 SOIRÉES
180 € 
170 €

• Tarif réduit : comités d’entreprises, collectivités, étudiants et demandeurs d’emploi  

• Tarif spécial : enfant de 12 à 16 ans, billets disponibles sur www.jazzavienne.com et supplémentaire abonné (billets disponibles au guichet, le soir, sur présentation de l'abonnement terminé) 

• Tarif enfant “moins de 12 ans” : billets disponibles sur www.jazzavienne.com 

• Tarif espace réservé : destiné aux entreprises 

• Modes de règlement acceptés : Jazz Ticket (Chèque cadeau jazz à Vienne) .Carte M'RA de la Région Rhône-Alpes - Chèque Jeune du Département de l'Isère - Chèques Vacances (ANCV) et Chèques Culture (Groupe Chèque Déjeuner) 

• Ouverture des portes deux heures avant le début du concert 

• Personnes à Mobilité Réduite, NOUVEAU (stationnement, accueil...) Infos sur www.jazzavienne.com/accueil.pmr 

INFOS PRATIQUES 

Contacts 

Particulier : billetterie@jazzavienne.com 

Collectivité, C.E., groupe : collectivites@jazzavienne.com 

Entreprise (souhaitant réaliser une opération de relation publique) : dominique.abadie@jazzavienne.com
Agence : florent@jazzavienne.com 

Points de ventes Jazz à Vienne 

www.jazzavienne.com 

Par courrier : Jazz à Vienne / Billetterie - 21 rue des Célestes - 38200 Vienne (ajouter 3.5 € de frais de traitement pour un envoi en courrier suivi) 

Vienne : Office de tourisme, Théâtre de Vienne, Majuscule Starter 

Offices de tourisme : voir la liste sur www.jazzavienne.com/billetterie 

Réseaux partenaires Billetterie 

• FNAC / France Billet : www.fnac.com et magasins FNAC, CARREFOUR, GEANT, INTERMARCHE... 

• TICKETNET : www.ticketnet.com et magasins CULTURA, E. LECLERC, AUCHAN, GALERIE LAFAYETTE... 

• DIGITICK : www.digitick.com 

Météo 

Les concerts ont lieu quelles que soient les conditions météorologiques. 

Attention au marché noir, ne vous faites pas avoir ! Jazz à Vienne lutte contre la revente de billets non autorisés. 

Les autres concerts au Théâtre Antique * 
theatreantiquevienne.com / 0892 702 007 (0.34 €/min) 
Détroit + 1ère partie 

Ven. 13 juin | 20h30 

Laurent Gerra 

Mar. 15 juillet | 21h30 

Al Andalus Flamenco Nuevo 

Mer. 16 juillet | 20h30 30 

seconds to Mars 

Jeu. 17 juillet | 20h 

Christophe Maé + 1ère partie 

Ven. 18 juillet | 20h30 

Gad Elmaleh Sans tambour... 

Sam. 19 juillet | 21h (complet) + Mer. 30 juillet | 21h 

Tal 

Mar. 22 juillet | 20h30 

Patrick Bruel 

Mercredi 23 juillet | 20h30 

* Sous réserve de modifications 

Office de tourisme 
Si Jazz à Vienne n’est pas un festival comme les autres, c’est aussi parce qu’il se déroule sur un territoire pas comme les autres… 

L’office de tourisme de Vienne et du Pays Viennois, année après année, renforce ses services pour accompagner les festivaliers à découvrir ce territoire pluriel, riche de son patrimoine vivant, sa gastronomie et sa viticulture. Plus de quarante monuments ou sites classés et cinq musées complémentaires en matière de collections vous sont ouverts à la découverte. Le Pays Viennois se distingue également par son patrimoine gastronomique de tout premier ordre, de la petite brasserie aux tables étoilées. Et ne manquez surtout pas l’ambiance méridionale du samedi matin, dans tout le centre ville avec le second plus grand marché permanent de France. Durant le festival, ce marché, comme les terrasses de restaurants, conjuguent savoureusement jazz et beaux produits. Face à Vienne, le plus septentrional des vignobles rhodaniens est reconnaissable par les coteaux en terrasses de la Côte-Rôtie dominant le Rhône, puis plus au sud du vignoble de Condrieu. Ce n’est donc pas par hasard que notre région a été labellisée en 2013 “Vignobles et découvertes” par le ministère du Tourisme. 

OFFRE + : SUR LES TRACES DE FERNAND POINT 

Les samedis pendant le festival. 

“Grâce à lui, les mots de Vienne et de gastronomie sont liés pour l’éternité” (P. Bocuse)… Fernand Point, un chef arrivé au bon endroit au bon moment ! Il a su par son savoir-faire valoriser les nombreux produits de notre terroir et faire de Vienne le berceau de la gastronomie moderne... Visite thématique autour du Grand Marché de Vienne, pour découvrir toutes les saveurs de la région et l’histoire de ce personnage emblématique, qui se termine autour d’un brunch. 

OFFRE + : AUDIO-GUIDE 

Audio-guide offert à tout possesseur de billet Jazz à Vienne 

Programme quotidien de visites découvertes guidées 

Billet inter.musées pour 6 € 

OFFRE + : SÉJOURS PRIVILÈGES VINO’JAZZ 

Une découverte gourmande des vignobles de la Côte-Rôtie et de Condrieu en journée, l’ambiance unique d’un cocktail musical dans le jardin de Cybèle en fin d’après.midi et la magie d’un concert dans le Théâtre Antique en soirée, dans l’espace réservé face à la scène (arrivée 5 minutes avant le concert) : voilà pour le programme de la journée. 

Pour la nuit, une sélection de chambres d’hôtes de charmes du réseau “Demeures de Terroirs” ou le confort d’un hôtel 4****. Tarifs par personne base chambre double : Hôtel 4 **** en 1/2 pension avec concert espace privilège à partir de 195 € Chambre d’hôte avec petit déjeuner + concert espace privilège : à partir de 120 € 

OFFRES + : PROMENADES EN CÔTE-RÔTIE ET CIRCUIT DES VIGNOBLES 

Promenade en Côte-Rôtie en petit train pour un parcours inédit le long du Rhône via l’ancien chemin de halage, puis une ascension vers le cœur des vignobles de Côte-Rôtie suivie d’une dégustation de vins

Circuit des Vignobles en gyropode Segway

Ce Grand Tour de la Vallée inclut la visite de Condrieu, l’accès aux vignobles par les coteaux, la découverte de produits du terroir et la dégustation des AOC réputées.  

CONTACTS 

L’été, l’office de Tourisme vous accueille 7 jours sur 7, non-stop de 9h à 19h. Il est votre conseil pour votre séjour : hébergement, restauration, visites... et compose avec vous une offre sur-mesure. 

Office de Tourisme de Vienne et du Pays Viennois Cours Brillier - 38200 Vienne 

Tél. (+33) 4 74 53 80 30 

accueil@vienne.tourisme.com 

www.vienne.tourisme.com 

Transports, parkings, hébergement, restauration
TRANSPORTS 

En train 

Faites l’aller-retour avec TER Rhône-Alpes ! 

La Région Rhône-Alpes et SNCF vous proposent un tarif TER illico ÉVÉNEMENTS pour vous rendre au festival Jazz à Vienne. Du 27 juin au 12 juillet 2014 bénéficiez de 50% de réduction sur le tarif normal pour un aller-retour Lyon-Vienne. 

Pour le retour, un service de trains à destination de Lyon est spécialement mis en place, à la fin des concerts, au départ de la gare de Vienne. Vos billets seront disponibles dans votre gare ou boutique SNCF de Lyon et sur le site ter-sncf.com (Rhône-Alpes), rubrique “Achats”. 

NOUVEAU : Cette année vos billets sur l’application TER MOBILE. 

En voiture 

Au départ de Lyon : autoroute A7 direction Marseille - sortie Vienne (centre ville). Pour éviter l’embouteillage traditionnel à l’entrée de Vienne, sortez à Ampuis et remontez sur Vienne par l’entrée sud. 

HÉBERGEMENT 

Afin d’accueillir ses festivaliers de provenance lointaine, le festival a concrétisé des partenariats avec différentes structures touristiques. L’objectif est de développer des produits d’hébergements tournés vers la mise en valeur des atouts touristiques liés à une soirée au festival. Contactez l’Office du Tourisme de Vienne et du Pays Viennois. 

Office de tourisme - Cours Brillier– 38200 Vienne 

Tél. 04 74 53 80 30

contact@vienne.tourisme.com - www.vienne.tourisme.com 

PARKINGS 

La circulation étant limitée pendant le festival, les parkings suivants sont à votre disposition : Gare, Saint-Marcel, Centre Ancien, Hôtel-de-Ville, Saint-Romain-en-Gal (de l’autre côté du Rhône à environ 15 minutes à pied du Théâtre Antique). 

Navette gratuite L ’va : parkings – Théâtre Antique 

Du 27 juin au 12 juillet, ViennAgglo met à disposition des navettes gratuites L’va chaque soir du Festival au départ de : 

• Parc relais sud : Boulevard Pacatanius (face au bâtiment EDF) 

• Parc relais est : Parking Intermarché–Malissol. 

L’va assure les liaisons entre ces parkings et le Jardin de Cybèle / Théâtre Antique : des navettes régulières et gratuites sont proposées aux usagers de ces parkings. Des poteaux d’arrêt avec le visuel du Jazz à Vienne 2014 et horaires seront disposés aux arrêts pour faciliter les déplacements des festivaliers. 

• Départ de 18h15 à 20h45 (Dimanche : départ à partir de 17h25 / Concert à 19h30) 

• Retour jusqu’à 1h après la fin du concert (All Night Jazz : retour jusqu’à 3h du matin). Ces navettes sont sans arrêt jusqu’au Théâtre Antique. 

RESTAURATION 

Vous trouverez tout ce qu’il vous faut dans l’enceinte du Théâtre Antique : bars et espace de restauration pour tous les goûts et toutes les bourses ! Nouveau à Cybèle : le restaurant de L’Agora des Chefs ! Pendant la quinzaine, le soir, les cinq chefs restaurateurs de L’Agora des Chefs vous feront découvrir leur savoir-faire culinaire et la cuisine du territoire au restaurant de Cybèle. 

Un engagement collectif pour un événement éco-responsable

Depuis plusieurs années, le festival tend à réduire son impact écologique. Dans la continuité des actions menées lors des dernières éditions, le festival propose plusieurs solutions aux festivaliers et aux équipes afin de réduire cet impact et se rapprocher d’un évènement responsable. 

SOLIDARITÉ 
Plus de 200 bénévoles 
Le festival Jazz à Vienne a été initié par une équipe de bénévoles. La professionnalisation s’est faite au fil des éditions, mais le festival a toujours souhaité poursuivre son aventure avec les bénévoles. Ainsi, équipes de salariés et bénévoles se côtoient tout au long de la quinzaine. Cette mixité favorise les échanges et les liens intergénérationnels. Et grâce à l’implication de plus de 200 bénévoles, le festival Jazz à Vienne reste un festival de proximité, ancré dans son territoire. 

Accueil des Personnes à Mobilité Réduite 
Des aménagements sont prévus pour l’accueil des personnes à mobilité réduite (PMR) : 

• Plateforme destinée aux personnes en fauteuil roulant dans le proscenium du Théâtre Antique, 

• Accès facilité sur les espaces de restauration et les bars, 

• Toilettes accessibles aux personnes en fauteuil roulant, 

• Parking PMR disponible sur présentation de votre carte d’invalidité et sur réservation. Pour faciliter votre venue, nous vous proposons de prendre contact par mail : billetterie@jazzavienne.com Informations stationnement, accueil et billets PMR sur www.jazzavienne.com/accueil-pmr 

Une offre à destination de tous les publics 
Le festival ne propose pas seulement des concerts au Théâtre Antique. Tous les jours pendant la quinzaine, les festivaliers peuvent assister à des concerts gratuits de midi à 3h du matin. Soucieux de s’adresser à tous les publics, Jazz à Vienne développe une multitude de projets gratuits qui permettent de toucher le plus grand nombre : création jeune public, Caravan’Jazz, Jazz Parade, Scène de Cybèle, JazzMix, Club de Minuit… 

ENVIRONNEMENT 
Transports éco-responsable 
Prenez le train ! 

Covoiturez ! 

Utilisez les parkings relais ! 

Plus d'infos p68 et sur www.jazzavienne.com 

Énergie Renouvelable 
Jazz à Vienne et la Compagnie Nationale du Rhône renouvellent cette année leur partenariat et s’engagent à mettre en œuvre des actions de développement durable. Ainsi, pour la totalité de la consommation énergétique du festival, la CNR fournit des garanties d’origine provenant de sa production hydroélectrique sur le Rhône, certifiée 100% renouvelable. 

Tri sélectif et gestion des déchets 
En collaboration avec le service Environnement de Viennagglo, le festival multiplie les démarches de sensibilisation des festivaliers, des prestataires et des équipes aux gestes simples du tri. Ainsi, 30 points de tri sélectif sont répartis sur l’ensemble du festival pour un total de 2 tonnes de verres, 2 tonnes d’emballages recyclables et 20 tonnes d’ordure ménagères collectés. 

Gobelets réutilisables 
Les gobelets réutilisables sont proposés sur les scènes gratuites et ouvertes de Cybèle et du JazzMix. L’utilisation de ces gobelets consignés permet d’économiser plus de 30 000 gobelets plastiques. 

Des solutions pour toutes les entreprises

Depuis ses débuts, le festival a associé le secteur privé : partenariat ou mécénat, Club d’entreprises, formules de relations publiques... des solutions pour toutes les entreprises ! 

PARTENARIAT ET MÉCÉNAT ENTREPRISES 

Les partenaires de Jazz à Vienne bénéficient de visibilité sur les supports de communication du festival. Partenariat principal, officiel, de scène ou de projet, plusieurs niveaux de partenariat sont ainsi proposés suivant le public ciblé et le budget disponible. Le festival est également éligible au mécénat, permettant une réduction d’impôt aux entreprises mécènes de projet de Jazz à Vienne. 

LE CLUB JAZZ ENTREPRISES 

Les entreprises du territoire désireuses de témoigner de leur ancrage local sont également impliquées dans le festival ! Elles se mobilisent depuis plus de 15 ans pour soutenir le festival Jazz à Vienne et plus particulièrement les scènes de Cybèle, scènes gratuites situées au cœur de Vienne. Associant visibilité pour les entreprises membres et prestation de relations publiques, le Club Jazz Entreprises réunit les entreprises et institutions du Pays Viennois qui souhaitent renforcer leur implantation dans l’économie locale en entrant dans un réseau d’entreprises partenaires du festival. 

Soutenu par la Chambre de Commerce et d’Industrie Nord Isère et l’Agence économique du Pays Viennois, le Club Jazz Entreprises permet chaque année à plus d’une vingtaine d’entreprises de faire découvrir le festival à leurs invités et de renforcer leurs réseaux. 

En 2013, le Club Jazz Entreprises a accueilli 23 acteurs économiques, dont certains présents au club depuis sa création. Ces entreprises illustrent le dynamisme du Pays Viennois et contribuent à l’attractivité de ce territoire. 
Relations publiques
Depuis 2002, le festival a développé plusieurs formules associant cocktails et places Espace réservé à destination des entreprises. Chaque année, plus d’une centaine d’entreprises font ainsi confiance à Jazz à Vienne pour leurs actions de relations publiques. Grâce à ces entreprises, ce sont ainsi près de 4 000 invités qui découvrent le festival par le biais de deux offres : Les Jardins du Jazz et Jazz en Vignes. 

LES JARDINS DU JAZZ

À deux pas du Théâtre Antique, les Jardins du Jazz accueillent les entreprises et leurs invités dans une atmosphère conviviale autour de cocktails dînatoires. Cette année encore, les Jardins du Jazz jouent les prolongations avec les “afters”* qui permettent aux entreprises d'accueillir leurs invités après les concerts.
* Cocktail proposé sur certaines soirées uniquement. 
JAZZ EN VIGNES 

Jazz en Vignes propose aux invités de participer à une dégustation de grands vins de la région - Côte-Rôtie et Condrieu - accompagnée d’un cocktail gastronomique aux saveurs régionales. À cette occasion, les vignerons associés depuis 2003 au festival Jazz à Vienne présenteront leurs cuvées en Côte-Rôtie et Condrieu. 

Formules réceptives à partir de 105 € HT par personne (cocktail et place Espace réservé) 

Plus de renseignements sur www.jazzavienne.com/entreprises  
CONTACTS ENTREPRISES  

Dominique Abadie 

Relations entreprises et partenariats 

04 74 78 87 85 

dominique.abadie@jazzavienne.com  

Chloé Cibert / Quentin Thomé 

Relations commerciales 

04 74 78 87 82 

chloe.cibert@jazzavienne.com  
Équipe 
EPIC JAZZ À VIENNE 

Président : Christian Trouiller 

Président d'honneur : Jacques Remiller 

Un conseil d’administration* de 18 membres titulaires, composé d’élus communautaires et de personnalités qualifiées 

Directeur : Stéphane Kochoyan 

Programmateurs : Stéphane Kochoyan, Jean-Paul Boutellier, Jean-Pierre Vignola, Reza Ackbaraly, Benjamin Tanguy 

Administration : Jo Piccolo, Muriel Berlier, Sandra Saihia, Marie-Ange Montloup 

Communication : Aurélie Dubois 

Relations presse : Florie Charnay 

Relations entreprises / partenariats : Dominique Abadie 

Relations publiques et commerciales : Chloé Cibert, Quentin Thomé 

Direction technique : Dominique Bonvallet, assisté de Anne-Laure Sclave 

Régie Théâtre Antique : Gérald Arnaud 

Régisseur adjoint : Sandrine Beslot 

Régie Cybèle : Emmanuel Louison 

Régie JazzMix : Julie Dehove 

Billetterie/accueil : Florent Eglizeau, Morgan Tran Duy Thi 

Emilie Escargueil, Stéphane Guieux, Olivier Merer, Anne Tranchand 

Stagiaires : Jean-Gabriel Brotte, Alice De Parscau, Amélie Gislot, Lou Madjalian, Flora Nesme, Jordane Sagarra, Nicolas Sonnier, Gaudeline Sorlin, Léa Tibie 

Affiche du festival signée Bruno Théry 

Design graphique dossier de presse : On Off Design 

Rédaction du programme officiel : François Joly 

Rédaction du dossier de presse : Robert Lapassade 

Coordination bénévoles : Diane Delahaye 

200 bénévoles et près de 200 salariés pendant le festival. 

* Jean-Paul Boutellier .Lydie Bayoud .Dalila Brahmi .Gilbert Chastelière .Robert Chaudier .Elisabeth Celard .Alain Clerc .Patrick Curtaud .Alexandra Deruaz .Michèle Desestret .Pierre Domeyne .Alain Dumont .Annie Dutron .Patrick Gagnaire .Isabelle Giroud .Cherif Hadji .Jean-Claude Jars .François Joly .Dominique Josset .Max Kéchichian .Thierry Kovacs .Pierre Langlais .Bernard Linage .Sylvie Magnat .Geneviève Martineau .Jean-François Merle .Marielle Morel .Gérard Odin .Isidore Polo .Zornitsa Putoux .Jacques Remiller .Jean-Pierre Rioult .Martine Rossi .Philippe Romulus .Jean-Marie Wenger 

Équipe artistique 
DIRECTEUR ARTISTIQUE 

Stéphane Kochoyan 

Stéphane Kochoyan, pianiste de jazz, assure depuis 2012 la direction du festival Jazz à Vienne. Il est membre de l’Académie du Jazz, dispose d’une forte expérience et d’un important réseau dans le monde du jazz, puisqu’il est, depuis de nombreuses années, à la direction artistique de plusieurs festivals notamment Les enfants du Jazz (Barcelonnette), les Nuits du Jazz de Vauvert, le festival de Jazz de Nîmes, celui d’Orléans… Pour l’histoire, les pas de Stéphane Kochoyan et de Jean-Paul Boutellier se sont croisés à Nîmes, entre 1976 et 1981. Stéphane Kochoyan, jeune adolescent participe à l’organisation du festival de jazz dans les arènes de la ville, tandis que Jean-Paul Boutellier y prend son ultime inspiration pour créer Jazz à Vienne. Une anecdote, peut-être ! Un signe, sûrement, puisqu’ils se retrouvent tous les deux, trente ans après, à Jazz à Vienne.  

LES PROGRAMMATEURS 

Jean-Paul Boutellier 

Il est encore étudiant lorsqu’il organise ses premiers concerts. Tout cela à travers le Jazz Club de Lyon, association dont il est toujours président. Bientôt, ses responsabilités dans l’industrie chimique l’éloignent de Lyon. À son retour entre Rhône et Saône à la fin des années 70, il reprend l’organisation de concerts. Il en profite aussi pour convertir au jazz quelques hauts lieux lyonnais que sont le Théâtre du 8ème, l’Auditorium de Lyon, le Théâtre des Célestins, l’Opéra… Et toujours l’antre du BC Blues ou la Salle Rameau. 

Mais Lyon manque d’un véritable festival. La Ville de Lyon, pourtant, n’est pas tentée. C’est donc à Vienne, où il habite, que Jean-Paul Boutellier fonde en 1981 l’histoire du festival Jazz à Vienne. Salué par ses pairs et collègues en 2005 lors des Victoires du Jazz pour la création du festival et l’ensemble de son “œuvre” pour le jazz en France, Jean-Paul Boutellier reste cependant discret quant à son engagement, préférant l’action à la communication. Aujourd’hui sa passion reste celle des premiers jours et l’encourage à poursuivre sans relâche. 

Jean-Pierre Vignola 

Il a participé à l’organisation de la Grande Parade de Jazz à Nice de 1974 à 1993 et a été le programmateur du Nice Jazz Festival pour Michel Leeb, en 1999 et 2000. Il a également été le programmateur du célèbre Club Lionel Hampton au Méridien à Paris de 1975 à 1990 ; la Direction du Méridien le rappellera en 2000 et c’est avec toujours autant de plaisir qu’il gère la programmation de cet établissement. Il est aussi le directeur artistique du Festival de Munster. C’est ainsi que Jean-Pierre Vignola totalise 40 années d’expérience dans le milieu du jazz… et a été nommé, en janvier 2010, Chevalier des Arts et des Lettres. 

Reza Ackbaraly 

Passionné de jazz, ouvert sur toutes les autres formes de musiques dérivées (funk, soul, électroniques, musiques traditionnelles...) et programmateur sur la chaîne Mezzo, il rejoint l’équipe en 2007. Il est depuis 2011 le plus jeune membre de l'académie du jazz et depuis 2012 de l'académie Charles Cros. Défricheur de talents à l’affût de tous les nouveaux sons, initiateur de rencontres improbables et magiques, il a conçu le rendez.vous des nouvelles tendances du jazz. Le JazzMix est aujourd’hui la scène after incontournable des noctambules ! 

Benjamin Tanguy 

Chargé de production de “Jazz70” et du festival “l’Agglo au rythme du Jazz” pendant 4 ans, il assiste, en parallèle, le directeur artistique des festivals Orléans Jazz, Nuits du Jazz de Vauvert, Les enfants du Jazz de Barcelonnette. Il rejoint l’équipe de Jazz à Vienne à l'automne 2010 et assure la programmation des scènes de Cybèle, du Club de Minuit, du off, ainsi que la coordination des opérations Jazz Day, ainsi que le RéZZo Focal Jazz à Vienne. 

Média pratique 
BUREAU DE PRESSE ET POINTS PRESSE QUOTIDIENS 

Un bureau de presse est à votre disposition pendant toute la durée du festival à proximité du Théâtre Antique (rue du Cirque). Lieu de travail de tous les médias, le bureau est ouvert tous les jours à partir de 11h, en continu jusqu'à la fin du dernier concert au Théâtre Antique. Il vous offre tous les moyens pour travailler dans les meilleures conditions. 

Des ordinateurs et connexions internet sont à votre disposition. Le service presse se tient présent pour répondre à toutes vos questions : accréditations, contraintes photographiques et télévisuelles, horaires des balances, organisation des points presse, etc. 

Des points presse ont lieu tous les jours avec les artistes programmés le soir même et en fonction des demandes des journalistes. En 2013, Marcus Miller, Keziah Jones, Goran Bregovic, Kassav, Shemekia Copeland, Cécile McLorin Salvant, Chucho Valdés, Youn Sun Nah, Erik Truffaz…, entre autres, ont participé aux points presse. Nous engageons tous les journalistes et photographes présents au festival à passer au bureau de presse de manière régulière, afin d'être informés des rendez-vous médias quotidiens. C’est aussi au bureau de presse que sont retirées les accréditations.

ESPACE MÉDIA EN LIGNE 

Une page média est réservée aux journalistes sur le site internet : www.jazzavienne.com/media 

Vous pouvez accéder à toutes les informations et aux éléments visuels du festival Jazz à Vienne : photos (haute définition, libres de droits), visuels, dossiers et communiqués de presse en libre téléchargement.

EST-IL POSSIBLE DE FILMER LES CONCERTS ? 

Jazz à Vienne enregistre la totalité des concerts. Un extrait des concerts peut être fourni aux chaînes sur demande mais diffusé exclusivement dans la limite de 3 minutes et dans le cadre des news. Ces extraits sont disponibles sous réserve de l'accord de l'artiste. Toute autre captation est interdite, sauf accord particulier. 

CONSIGNES PHOTO 

Les consignes photos sont affichées chaque jour au bureau de presse et communiquées par email aux photographes. Nous comptons sur la compréhension et le professionnalisme de chacun pour accepter et respecter ces consignes imposées. 

COMMENT OBTENIR UNE ACCRÉDITATION ? 

1. Complétez la fiche de demande d'accréditation téléchargeable sur la page média. 

2. Retournez le formulaire impérativement avant le 30 mai 2014 : 

• par courrier à Festival Jazz à Vienne - Service presse 21, rue des Célestes 38200 Vienne France 

• par e.mail à : presse@jazzavienne.com 

Attention : Vous devez joindre deux photos avec vos noms et rédaction inscrits au dos ou une photo au format numérique (pour les envois par e.mail). La signature du rédacteur en chef ainsi que le cachet du support presse sont également obligatoires. Toute demande incomplète ne sera pas prise en compte. Les demandes d’accréditations seront traitées individuellement. 

3. La confirmation d’accréditation sera communiquée au plus tard mi-juin 2014. Rappel : l’accréditation presse et photographe est réservée aux professionnels justifiant d’une appartenance à une rédaction. 

4. Retirez votre accréditation au bureau de presse du festival à partir du 26 juin 2014. 

CONTACTS 

Florie Charnay 

Attachée de presse 06 80 17 88 31 

florie.charnay@jazzavienne.com 

Lou Madjalian Assistante

media@jazzavienne.com 

www.jazzavienne.com/media 

04 74 78 87 83 

21 rue des Célestes 38200 Vienne 

Partenaires
PARTENAIRES INSTITUTIONNELS

PARTENAIRES PRIVÉS

PARTENAIRES MÉDIAS ET COMMUNICATION 

PARTENAIRES DE PROJETS 

• Pôle métropolitain 

• Auditorium de Lyon

• Théâtre de Vienne - Scène conventionnée Rhône-Alpes

• MJC de Vienne

• Rhino Jazz(s)

• Fort en Jazz

• Biennales de Lyon

• Biennale du Design

• Chambre de Commerce et d'Industrie Nord-Isère

• Agence Économique du Pays Viennois

• Ultrasofa

• Fondation Bullukian

• Jazz Action Valence

• MC2 de Grenoble

• Club de la Presse de Saint-Étienne

• Théâtre du Vellein

• Comedy Club
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